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ahitriar "À MAN., VENDREDI 17 ES 1944 


Le Liberté et le Patriote est membre de l'AB.C. »t de la C.W.N.A. 


Le Pape de 


AU FEDERAL 


On veut enlever les bills 
de divorce du Fédéral 


par André LAFLECHE 
(Correspondant parlementaire de ‘’La Liberté et le Patriote” 


Les employeurs feront un relevé de tous les mobilisables. Le Canada sera en 
guerre contre le Japon jusqu'à la fin. 


| 


OTTAWA, 15-—Aucun débat sensationnel n'a retenu l'attention de la Chambre des 
Communes depuis une semaine, mais les députés ont travaillé ferme et expédié beau- 
coup de besogne: ils ont en effet disposé des crédits de l'Aviation (plus d'un milliard) | 
et commencé pour de bon l'étude des crédits de la Marine, qui s'élèvent pour 1944-1945 | 
à $410,000,090. Il a été aussi question assez longuement des changements à apporter aux 
règlements de la Chambre, et à ce propos de l'opportunité de faire sanctionner les di-| 


vorces par les Communes; le projet gouvernemental d'une Banque d'expansion indus-| 


elle a aussi été corimenté assez® 
longuement par MM. R. B. Han-!| guère vraisemblable que le bud- Election générale le 5 | 
son, ancien leader conservateur, | get de M. Ilsley soit déposé avant |: : | 
M 1 Colfell, che de la CCF. | (9 seuil ue du rotour des | PUR 08 Saskatchewan? 
ei J. H. Blackmore, du Crédit} 4éputés: le gouvernement cana-|! OTTAWA-—La rumeur circule 
social dien projette d'acquérir 2 croi-|dans les milieux politiques de la} 
Nouvelles diverses seurs modernes et 2 porte-avions | capitale qu'une élection générale 
Comme plusieurs nouvelles |e la Marine britannique; enfin, | sera tenue le 5 juin dans la Sas-| 


d'intérét inégal ont été annoncées | je Canada a expédié de l'alumi- 
à la Chambre des Communes, en! njum au Japon pour une valeur 
marge des débats, nous énumé-| [Suite à la deuxième page] 


béral de la province, sous la di-| 
rection de M. Patterson, a été au 


rons les principales ci-après: le| f é | pouvoir depuis cinq ans. En effet, 
capitaine (major intérimaire) DRE SPAQRE. HO RS là da dernière session, le parle- 
Paul Triquet, de Québec et de Conséquence du ment provincial avait voté une 
Cabano, a reçu pour l'héroisme . prolongation d'un an à son exis- 
dont il a fait preuve, lors de a travail des femmes |tence normale de quatre ans. On 
bataille d'Ortona, la es eme LONDRES. — Le Dr Edith 

décoration qui puisse étre décer-| Sn rekill, député travail- 


née dans l'Empire britannique, et 
le lieutenant-colonel P.-E. Ber- 
natchez, de Montmagny, a été fait 
membre du Distinguished Service 
Order en reconnaissance de l'ha- 
bileté et du courage qu'il a mon- 
trés au combat en Italie le 6 oc-| 
tobre 1943: le gouvernement ca- 


liste, a dit en Chambre des Com- 
munes, qu'elle et les autres mé- 
| decins ont été obligés de falsi- 
fier des certificats afin d'exemp- | 


l'épreuve de la popularité de la 


récemment choisi est M. T. C.| 
Douglas, député fédéral de Wey. | 
| burn, 


ter des femmes enceintes du 

travail de guerre pour qu'elles | 

| puissent conserver leur santé, | UEBECOIS HERITIERS 
nadien reconnaît le gouverne-| leur vie et leurs enfants. DE $4,000,000 
ment du roi Victor-Emmanuel et Elle a dit de la conscription | QUEBEC — Cinq citoyens de 
du maréchal Badoglio; le Canada! du travail de ces femmes que Québec, Mme P. J. Ryan, MM. 
fera la guerre au Japon jusqu | c'esi un acte diabolique qui est John, Edward et Arthur O'’Con- 
ia fin: notre pays adopte, à l'é-} ‘le mandat de mort de milliers | n6r et Mme James Donovan vien- 
gard de l'Argentine, la même at-| d'enfants du pays. Ces femmes nent d'apprendre qu'un juge- 
titude que la Grande-Bretagne et, doivent travailler jusqu'à Ce ment, rendu à Los Angeles, les 
les Etats-Unis; notre commerce | qu'elles soient rendues à bout, | constitue héritiers de Michael 
avec l'Espagne n'est pas considé- | dit-elle; ces femmes sont usées, | Francis O'Dea qui laissa une for- 
rable, et nos exportations à ce | je les ai vues, je les ai soignées”. | tune de $4,000,000. 
pays doivent passer par le ere RE 
üllié; le congé des députés à l'oc- 
casion de Pâques + probable- | AU MANITOBA 
inent de deux semaines et il n'est | 


Rome a été bombardée 
pour la 8e fois 


NAPLES 


Rome a été attaquée 


katchewan. Le gouvernement li-| — 


DIEU ET M 


ON DROIT! 


RTE: PATRIOTE 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


NUMERO 47 


mande aux belligérants d’épargner Rome 


Réduire Rome en théâtre de guerre 
serait un acte abominable 


Le Pape partage les souffrances de ses fils. 


Seul le Christ peut alléger notre 


fardeau. Les peuples n'ont pas voulu écouter les appels du Vatican. 


Parlant du balcon de Saint-, 
Pierre le jour du cinquième anni- 
versaire de son couronnement, 
le Pape Pie XII a demandé, de- 


vant une grande foule massée sur | 


la place, aux chefs alliés et alle- 
mands de ne pas transformer 
Rome en champ de bataille “en 


| sorte que leur mémoire parvien- 


anniversaire de naissance, Elu Souverain Pontife le 2 mars 1929, il! 
a été couronné 10 jours plus tard. Cette photo prise récemment | 
révèle jusqu'à quel point la guerre a miné l'auguste pontife. 


Pierre Pucheu a été 
condamné à mort 


ALGER--Un tribunal militaire 


peine de mort. Il a par le fait| 
même ignoré l'avertissement s0- 
lennel et émouvant de Pucheu| 
que le jugement ‘“marquerait la) 
première phase d'une guerre ci- 
vile en France.” 


Le tribunal composé de cing| 


hommes a rendu son verdict une 
heure et deux minutes après que 
Pucheu, très nerveux, s'écria: 
“Je né suis pas l'assassin dans 
une cour de justice. Ce n'est pas 
une cour de justice, mais üne af- 
faire politique”. 

Il faisait allusion au fait que 


Des députés attaquent les 
méthodes des chiropraticien 


par la voie des airs mercredi, | 
pour la huitième fois dans cette 
guerre par les bombardiers é-/[[ n‘y aura pas de nouvelle répartition des sièges électoraux. Les municipali- 


tatsuniens qui s'en sont pris à la 
partie est de la ville en attaquant 
le chemin de fer de Prenestina. 
Les bombardiers survolèrent 
la Ville Eternelle en trois vagues, | 
escortés par des Spitfires, La pre- 
mière formation rencontra l'op- 
position d'un groupe de chasseurs 


des coopératives. 


La Chambre manitobaine a relégué à l’arrière-plan les 


tés ne recevront plus d'aide pour les sans-travail. 


Appel en faveur; 


discussions d’un ordre pure- 


son procureur, le major-général 


ajoute à Ottawa que cette élec- | |français a trouvé, samedi der-|Pierre Weiss, était aussi autrefois 
tion serait d'une grande impor-|nier, Pierre Pucheu, antten mi-|ass@cié avec le gouvernement de 


tance, parce qu'elle comportera | nistre de l'Intérieur dans le gou- Vichy. 
| vernement Pétain, coupable de 
C.C-F., dont le leader prov incial | trahison et décrété contre lui la | offrir sa vie s'il croyait que cela | 


Pucheu dit qu'il était prêt à 


|d'ener dissiper l'atmosphère 


Il 


vre dispersés, dénudés, sans] 
foyer, séparés peut-être des! 
| membres de votre famille, sans | 


pass avez toutefois confiance en 


| êtes venus, aujourd'hui, 


d'amertume et de haine que, se-| 


lon lui, la politique du Comité! 


| français de la libération nationale 


répandait parmi les Français, 


Puis il termina sur ces mots ré-| 
signés: “Quoiqu'il arrive, vive la! 


France!” 

Il sortit ensuite en se mordant 
les lèyres et en sanglotant à demi. 

Pucheu parla d'un ton amet: A 
maintes reprises, il dit que la po- 
litique du Comité national con- 
duirait la France à la pire guerre 
civile. Il supplia la cour de se 
souvenir que le procès affecterait 
l'immense majorité des Français 
qui ne se sont jamais rendus mais 


qui désirent suivre le maréchal! 


Pétain jusqu'à un certain point. 


x NE Ur ; | bonheur familial, 
Notre Très Saint-Père le Pape a célébré récemment son 68e | 


ne aux siècles futurs avec des bé- 
nédictions plutôt qu'avec des ma- 
lédictions”. 
Voici une traduction de l'allo- 
cution du Souverain Pontife: 
Toutes sortes de tribulations 
ont actuellement rompu votre 


bien-aimés, qui avez été forcés 
par les calamités présentes à vi- 


nouvelle d'êtres qui vous sont 
chers et qui êtes inquiets de leur 
sort aussi bien que du vôtre: vous 


notre divin Père qui est toujours 


| près de ceux qui souffrent; vous | 


qui savez profiter spirituellement 
des situations les plus graves et 
| les plus amères; 


par des sentiments filiaux, de- 


Les étrangers ennemis 
sur notre territoire 


sur son territoire 58,000 citoyens 
dont les pays d'origine sont nos 
ennemis. Sur ce nombre, 845 a- 
vaient été internés au 31 mars 
1943 ct 734 furent .internés au 
“évûrs dé l’année dernière surtout 
des Japonais qui se refusaient 
aux ordres d'évacuation. 

Ces étrangers se répartissent 
{comme suit: Allemands, 9,000; 
Autrichiens, 3,000; Italiens, 12,- 


Ce serait une chose affreuse d'at- | 


taquer ces Français.” 

Puis il s'ecria: “Quelle haine 
{le gouvernement ne va-t-il pas 
| édifier autour de cette délibéra- 
tion!” 
| Mais Weiss répliqua que 
| Pucheu avait collaboré avec les 
| Allemands “délibérément et ef- 
| fectivement” et il demanda à la 
cour de comparer cette conduite 


000; Finlandais, 13,000; Hongrois, 
9,000; Roumains, 5,000; Japonais, 
7,000, 


Conséquences des 


raids sur Rome 


|avec celle des patriotes virils qui! 


continuent de lutter contre les 


ment économique, vendredi dernier, pour entendre M. W. A. Kardash, progressiste- -tra-| Nazis en Europe occupée, 
vailliste, de Winnipeg, et le Dr J. I. Poole, de Beautiful Plains, porter des accusations | 


Il accusa Pucheu d’avoir aidé 
la police allemande, d'avoir re- 
cruté des soldats pour les Nazis 


ga me) ne A da Aer d'un caractère grave contre certaines façons d'agir de chiropraticiens du Manitoba. Tous! 
pu quanc me acc r r 
mission deux affirmèrent que des membres de cette profession prétendent diagnostiquer les ma-|et d'avoir établi une police de 


La radio de Rome rapporte que 
Virginio Gayda, ancien directeur 
du journal fasciste Il Giornale 
d'Italia, a été tué par une bombe 


la radio. 
radio donnés par ur chiroprati- 


Le Dr Poole raconta qu'on lui!'* ‘ 
icien de Winnipeg. 


qui est tombée directement sur! amena un enfant âgé de deux ans , je 
sa demeure, On le tenait pour le qui. souffrait de douleurs à |, M. Kardash, de son côté, porta pré É 
porte-parole de Mussolini. Le Pa | à la connaissance des députés d | t 
célèbre gynécologue Gaetini au- | Poitrine et à l'abdomen. Il recom- | l'histoire de quatre personnes qui es mi! | aires 
rait été tué à Rome et le peintre! manda que le malade soit con-| avaient été soignées par des chi-| 
Guido Sfarolini, à Florence. duit à l'hôpital de Brandon, où il! ropraticiens. Nous en citons une! OTTAWA--Un tableau déposé | 
D'autres appareils ont bombar-! mourut quelque temps après|au complet. Une femme de la!à la Chambre des Communes ré- 
dé les cours de chemins de fer de! d'une attaque d’appendicite. Le} Saskatchewan subit une opéra-| vêle les salaires payés aux bri- 
Terni et d'Orte, Le raid sur Orte| père de l'enfant révéla par lation pour un cancer, il y a quatre  gadiers, aux majors-généraux et 
a été effectué sans rencontrer | suite au Dr Poole que le petit! ans, dans un hôpital de Saska- aux lieutenants-généraux de l'ar- 
d'oppositic 1n avait _subi des traitements par|toon. Le cancer reparut. Il y a! mée canadienn e. Le tableau men-| 
un an l'époux de cette femme |tionne également les salaires! 
lécrivit à M. Kardash pour lui payés aux maréchaux de l'air, 


| demander s'il ne pourrait voir 


S 


ladies humaines par appels téléphoniques et même soigner leurs patients au moyen de | terreur. 


Salaires payes 


aux vice-amiraux et aux commo- 


Rome est ! un piège 
tendu par l’ennemi 


ST. AUGUSTINE,  Floride- 
S. Exc., Mgr Joseph P. Hurley 
évêque de St. Augustine, a décla- 


ré, la semaine dernière, que “nos 
ennemis nazis ont préparé le pié- 
ge le plus dangereux de l'histoi- 
re” à Rome dans le but d'y atti- 
rer l'armée américaine. 

“Si nous tombons dans ce piè- 


ge, si habilement tendu par les 
grands criminels de notre temps 
écrit-il dans le “Florida Catho- 


lic”, nous détruirons non seule- 
ment la ville des papes et la capi 
tale de la chrétienté avec tout ce 
qu'elle a de sacré au coeur des 
chrétiens mais nous détruirons 
notre propre prestige et conse- 


quemment nous rendrons pres- 


que impossible une paix conve- 
nable 
Mgr Hurley ajoute que des di- 


zaines de millions de gens en Eu- 
rope el en Amérique du Sud se 
détourneraient pour de bon d'un 
pays qui, en dépit de sa profes- 
sion de foi chrétienne, adopte- 
rait le prétexte prussien de la né 
cessité militaire et oserait raser 
les sanctuaires vénérés du chris- 
tianisme. 


Mgr Hurley, qui a été attaché 
au secrétariat d'Etat pontifical 
de 1934 à 1940, dit que les armées 
alliées sont déjà en excellente si- 
tuation stratégique en Italie mé- 
ridionale et qu'il ne saurait être 
question de sauver des vies amé- 
ricaines 


“Même si les nazis occupent 
Rome militairement, dit-il, nous 
serions blämés devant l'histoire 
si nous allions détruire les sanc- 
tuaires sacrés de la Ville Eter- 
nelle.” 

Mgr Hurley dit que les nazis 
veulent que les Américains cé- 


truisent Rome en sorte que l'in-| 


fluence américaine pour le bien 
soit détruite 

Ils savent qu'ils ont déjà p 
cette guerre et is préparent 
maintenant à la suivante. Loin 
d'épargner des vies américaines 
la destruction de Rome nous coù- 
terait des milliers de vies addi- 
tionnelles. 

“Rome, conclut le prélat amé- 
ricain, est un piège explosif posé 
par Hitler. Serons-nous les in- 


Li 15 Q rau 


se 


un chirvpraticien en vue de Win- 
nipeg afin de s'entendre avec lui 
sur les possibilités d'une consul- 


tation médicale pour faire une 
étude du mal dont sa fem- 
me souffrait. M. Kardash se ren- 
dit chez le chiropraticien et lui 
relata l'histoire du cas qu'il avait 
à lui soumettre. “Sans me deman- 
der d'autres renseignements, dé- 


clara M. Kardash, le chiroprati- 
cien dont il est question décla- 
ra que cette femme ne souffrait 
d'un cancer, mais que ses 
maux véritables étaient causés 
par une gorge malade et des 
reins faibles. Je lui demandai 
comment il pouvait ainsi diagnos- 
tiquer une maladie, sans même 
avoir vu le malade. I}! me répon- 
dit qu'il pouvait soigner et guérir 
[Suite à la septième page] 


pas 


Le Cardinal 
C‘'Connell demande 


de sauver Rome 
BOSTON--Le cardinal Wil 


O'Connell!, doyen de la hiéra e 
catholique romaine aux Etats- 
Unis, a réclamé des prières pour | 


que “Rome, centre de la c 
té et siège de Pierre, soit épar- 


gnée de la profanation et de la! 


sensés qui iront le déciencher?" | ruine!” 


m|reçoit $20.00 paz 


étien- | 


dores de l'air du C.A.R.C. 


L'armée canadienne compte 59! 


brigadiers: 22 reçoivent $22.00 
par jour, 25 reçoivent $17.00 et 
2 reçoivent $18.50, et en plus ils 
reçoivent des allocations pour 
leurs dépendants. Ces allocations 
it entre $62.20 et $106.12. 
I1 y a 21 majors-généraux. 
L'un reçoit $17.00 par jour; 16 
ont $20.00 par jour; 3 ont $24.00 
par jour; 
par année. 
des allocations 
dants et 


varlént 


Ils reçoivent en plus 
pour leurs dépen- 
allocations varient 
entre $6220 et $98.12 par mois. 
| Deux des lieuten 
reçoivent $14,000 par 


ces 


année, tan- 


| dis qu'un autre reçoit $29.90 par 
jour et un quatrième 528.50 par| 


| jour. 


l'un reçoit $10,000 par 
n autre $24.00 par jour 

isième $20.00 par jour. 
a 16 vice-maréchaux de l'air 
qui reçoivent $20.00 par jour et 
19 commodores de l'air, dont l'un! 
jour; 11 reçoi- 
reçoit S19.$$; 5 
et un 


tr 


{vent $19.50: un 
| reçoivent $17.50 
$17.00. 


| Montréal est la plus 


le dernier reçoit $6,000 | 


ants-généraux | 


reçoit | 


grande vil- |“ 
le du Canada et possède le plus! 
\grand port intérieur du monde! 


La poursuite aussi, dit-il, man- 


| réfugiés. Là population de Rome | 


LONDRES Une dépêche 
suisse publiée par le 
Daily Telegraph” dit que Rome 
est privée d'eau, de gaz et d’élec- 


tricité, et qu'elle est menacée de | 


famine. 
Cet état de choses est attribué | 
aux récents bombardements | 


alliés mais surtout à l'afflux des 


qui était de 1,150,000 il y a un an 
a atteint 2,500,000. 

Il a été rapporté à Madrid que 
1,200 personnes ont été tuées 


| dans un récent raid américain 


| quait de documents qui sont en-; 


| core en France et aussi de té- 
moins comme les 80.000 qui sont 
dans les cimetières et les 40,000 
qui sont dans les prisons de Vi- 


| chy et de la Gestapo, 


Le bilan de l'armée 
en Australie 


CANBERRA. Sur une 
population ouvrière australien- 
ne de 3,500,000 hommes et fem- 
I mes, 1,750,000 sont dans les 
forces armées ou font du travail 
de guerre, annonce Edward Hol- 
loway, ministre du Travail. 11 
dit aussi que l’administration du 
capital humain a fourni de l'em- 
ploi à environ 90,000 personnes 
licenciées du service. 


Le quotidien: acadien 
sera fondé plus tard 


Le Comité Permanent de la 
Bonne Presse en Acadie vient 
d'obtenir du gouvernement pro- 
vincial une charte incorporant 
une compagnie sous le nom de 
“L'Imprimerie Acadienne Limi- 
tée”, pour s'occuper de la publi- 
cation du futur quotidien aca- 
dien. 

Dans une lettre-circulaire, S. 
Exc. Mgr Norbert Robichaud, ar- 
chevêque de Moncton, et S. Exc. 
| Mgr Camille LeBlanc, évêque de 
Bathurst, ont fait remarquer que 
ja guerre avec ses restrictions de 
tout genre ne permet pas de met- 
tre immédiatement à exécution 
| le projet tant attendu d'un jour- 
| nal quotidien. 

Cependant, 
teur vient de 


le comité organisa- 

fonder un nouvel 
| hebdomadaire sous le nom de 
L'Evangéline”. Deux compa- 
gnies de publications déjà exis- 
tantes viennent d'êtrr achetées. 


contre Rome. 


fils et filles) 


vous tous qui} 
poussés | 


OTTAWA—Le Canada compte| 


mander au vicaire du Christ =! 
bénédiction et son support. 


Le Mosits Cassin a été 


Le Pape partage nos souffrances  nivelé par les Alliés 


Nous partageons vos souffran- | 


ces, Vous vous êtes réunis autour | 
de Nous, non pour connaitre tou- | 


te notre douleur de père, car vous 
la savez déjà, mais pour appren- 
| dre de Nos lèvres mêmes, pour 
lire dans Notre maintien que tou- 
tes vos peines sont Nôtres et que 
tout ce qu'elles ont d'amer de- 
meure au plus profond de Notre 
coeur. Oui, fils et filles bien-ai- 
més, vous Nous êtes doublement 
! chers à cause de la douleur com- 
mune qui nous accablé. Plus vous 
êtes affligés, plus Nous vous ché- 
rissons. Soyez assurés qu'il n'est 
pas une de vos souffrances, de 
vos peines qui ne Nous perce le 
coeur plus profondément, plus 
[Suite à la septième page] 


Un 


l 


LONDRES. — Le premier | 
minist:e d'Angleterre, ."inston| 
Churchill, 


tre l'Eire et l'Angleterre est un 
premier pas dans la politique 
destinée à isoler l'Angleterre de 
l'Irlande du sud et également à 
isoler ce cernier pays durant la 
période critique qui approche. 

‘Si une catastrophe allait ar- 
river aux armées alliées à cause 
de l'attitude du gouvérn 
Dublin, un golfe séparerait la 
Grande-Bretagne êt l'Irlande du 
Sud, golfe que même des géné- 
rations ne pourraient combler”, 
a ajouté M. Churchill. 

Le premier ministre a déclaré 
aussi que le gouvernement an- 
glais avait été consulté par les] 
Etats-Unis avant que ceux-ci 


les consulats allémands et ja- 
ponais. il ajouta: ‘Nous som- 
| mes peines d’avoir à prendre de 
telles mesures car il y a de 


dans nos 


tent  bravement 
armées”, 


Les victimes des 
raids en Angleterre 


LONDRES. — Les raids aé- 
riens contre le Royaume-Uni, te | 
{ mois dernier, 
morts ou disparus, annonce le 
ministre de la Sécurité natio- 
nale, 1712 ont été blessés. En 
| février 1945, il y eut 252 morts 
let 19 en janvier 1944. 


| 


EN SASKATCHEWAN 


| fassent leur demande de fermer’ 


| 


| 


ent de{ 


Alliés ont lancé 
de 


NAPLES 
toutes leurs 
la Méditerranée dans un bombar- 
dement des plus dévastateurs 
contre les ruines de l'abbaye du 
mont Cassin mercredi, point de 
résistance des nazis, au centre de 
Italie. Plus de 1,400 tonnes de 
bombes ont été déversées sur 
une superficie d'un mille carré, 
C'est un des bombardements les 


-Les 


forces aériennes 


plus destructifs de toute la 
guerre. 

L'artillerie, sous le couvert de 
laquelle l'infanterie a chargé 
l'ennemi caché dans des tran- 


chées, s'est aussi mise de la partie 
pour assurer la dévastation finale 
de Ja colline qui bloque l'avance 
des troupes de la 5e armée depuis 
le début de janvier. 


grave avertissement 
de Churchill à l'Irlande 


LJ 
“Personne, je crois, 
nous accuser de précipiter 


ne peut 
les 


a déclaré mardi que choses. Aucune nation au monde 
“la suspension des voyages en-| n'a été si patiente, Considérant, 


toutefois, que les vies des soldats 
de la Crande-Brtagne et des na+ 
tions alliées sont en danger, nous 
devons faire tout ce qui nous 
est possible pour leur procurer 
la sécurité au cours des opéras 
tions à venir.” 


Bilan de la 
Radio d’Etat 


OTTAWA — Le major-général 
l'hon. L.-R. La Flèche, ministre 
des Services nationaux de guerre, 
a déposé à la Chambre des Coms 
munes, le rapport annuel de la 
Société Radio-Canada, 


Ce rapport passe en revue tous 
tes les activités de la Société du« 
rant l’année 1942-43, et en donne 


“London | nombreux {rlandais qui combat- | le bilan pour la même période, 


L'actif de la Société s'élève à $2,- 
249,423, Ses recettes, du ler avril 
1942 au 31 mars 1943 ont atteint 
$4,970269, dont $3,701,690.24 pro 
venant des licences, et $1,243,« 
533.08, des émissions commercia- 
| les. Les dépenses se sont élevées 

à $4,740,008.03, ce qui laisse un 


ont causé 961 pe net d'exploitation de 


$230,261.56. 

Le rapport de Radio-Canada 
étudie les diverses catégories de 
programmes diffusés par la So- 
ciété. 


La Saskatchewan en faveur de 
l’assurance-santé volontaire 


Le Dr Uhrich fait une revue détaillée des activités du ministère de la Santé. 
Rapport du Comité de la sécurité sociale. Assurance-santé volontai- 
re, par mode de contribution. 


REGINA-Le principal sujet débattu durant la semaine parlementaire à la Légis- 
lature provinciale a été “la santé publique”. 


Le Dr Uhrich, ministre de la Santé, a fait 


une revue détaillée des activités de son ministère. Le Comité de la sécurité sociale et 
des services hygiéniques a présenté un rapport de son enquête sur les méthodes pour® 


l'amélioration de la santé en 


Saskatchewan. 


| Le Dr Uhrich a révélé aux membres de l’Assemblée législative que le traitement de 
la paralysie infantile à la clinique de l'hôpital St-Paul, à Saskatoon, a donné de bons 


résultats. Il y 


rante cas sous traitement et les! 


patients sont en bonne voie de 
guérison. Le ministre dit que son 
ministère envoya deux médecins 
rt deux gardes-malades à Min- 
1«epolis pour étudier la méthode 
FEenney. A leur retour, ils ensei- 
gaèrent cette méthode à d'autres 
gardes-malades 

Le ministre donna les noms 
techniques des diverses maladies 
aui ont été combattues avec suc- 
cès dans la province, La “Tra- 
choma” a été presque déracinée 
de la province, grâce au médica- 
ment appelé “sulfanilimide”. Le 
| ministere encourage présente- 
ment une étude approfondie de 
l'encéphalomyelitis, :£n ‘de dé- 
couvrir les causes de cette ma- 
ladie. De nouveaux traitements 
ont eu du succès contre la démen- 
ce précoce “dementia praecox” 
chez la jeunesse. Cette maladie se 
| répand d'une façon alarmante. Il 


ly eut plus de cas de démence! 


a actuellement QU a ——  ——  — ——————————* 


| travail. 


Bilan de la criminalité 
aux Etats-Unis 


WASHINGTON. — Le Fede- 
ral Bureau of Investigation an- 
nonce dans son rapport annuel 
qu'il s'est commis 1,381,681 cri- 
mes d'importance aux Etats- 
Unis en 1943, Ce qui fait une 
moyenne par jour, de 27 meur- 
tres, 29 enlévements, 136 assauts 
criminels, 124 vols de grand 
chemin, 745 cambriolages, 2,204 
vols et larcins, et 514 vols 
d'automobiles. 


précoce que de cas de cancer et 
de tuberculose, déclara le minis- 
tre. de la Santé. Actuellement les 
cliniques parviennent à guérir 
quarante pour-cent des cas de 
démence précoce, Les asiles ins-| 
titués pour les personnes affec- 
tées de cette maladie font un bon 
Ces institutions, dit le 
ministre, ont été inspectées à 
l'automne de 1943 par l'Associa- 
tion psychiatrique américaine, qui 
a fait un rapport louangeur de 
l'oeuvre aecomplie. 
Gardes-malades 

Le laboratoire du ministère de 
ia Santé a fait 88,000 examens et 
pris 70,000 épreuves de cas de 
maladies vénériennes. Le Dr 
Uhrich a souligné la loyauté du 


CENTENAIRE DECFDEE 
OTTAWA Mme Catherine 
Mayo, qui aurait eu cent trois 
ans le 19 avril prochain, est dé- 
personnel du ministère de la!cédée la semaine dernière, après 
Santé publique. Il y a actuelle-| une courte maladie. Neuf des pe- 
ment 46 gardes- -malades dans au-| tits-enfants de la centenaire sont 
tant de régions de la province.| dans les forces armées, dont trois 
[Suite à la septième page] outre-mer, 


ce ee cum 


pur 


Finance 


| 
{ 


SAN ANTONIO GOLD MINES! HAUSSE DU REVENU | 
TORONTO--Des recettes nettes | NATIONAL i 
se totalisant à $598,688 ou 25 sous] OTTAWA--Le ministre cara- 
: “TION, Ont 1e TEAUSCS PAF! dien du revenu national, M. Gib- 
San Antor Gold Mines, Man,| nr, à rapporté la semaine der- 
pour lannée scale lerminee le! jère une augmentation de C°9,-| 
| décembre 1943, comparative-| 308 119 dans le revenu de février | 
ent à 9738651 où 31 sous Par! L;ovenant de la douane, de l'acci- | 
- en 1942 se et de l'impôt sur le revenu, ce 
qui donne un total de $194282-, 
GENERAL BRONZE CORP. | 245 comparativement à 5154976. | 
NEW - YORK La General 424, lors du mois correspondant 
Bronze Corporation annonce des | l'an dernier 
recettes nettes se chiffrant par PE 
$410,292 spres provision d'un NOTRE INDUSTRIE DE 


montant de $100,000 pour ajuste- 
ments d'après-guerre—pour l'an- 
1943. Les ventes se to 


ne 7 


talisérent à $12975,77 


née fiscale 


LE PRIX DES ALLUMETTES 
AUGMENTE DE 609 FOIS 
CHUNGKING Chang Ping-| 
enur nse L ju Y jar a dit 
gros en Chine sont 
tandis ! 


x de 


L'AMIANTE, FORT ACTIVE | 


Les manufacturiers de produits ! 
en amiante au Canada produisent 
pour une valeur de $5,101,000 en 
1942, une augmentation de 17 p< 
par rapport au total de $4,359,000 | 
en 1941. Les produits compren- 
nent des garnitures de freins $1.- 
955,000): du revêtement de chau- | 
dières et de tuyaux ($533,0%0);:| 


ss de 20 pou 1des  parements d'embrayage | 
que le prix dur z et du harbon (#203,000): de la garniture d'a- 
7 | L Le eee dr opus ‘#| miante ($242,000); divers autres 
me 17.3 produits comme tresses, toile, 
Le prix des allumettes, dit-il} Gé feutre de séchoirs, ciment, | 
est augmenté de 600 fois le prix| 4. | 
a'avant-guerre, l'huile comestible jé 
me: LES ACTIONS 


STOCKS DE TABAC BRUT 


1 


D'EASTMAN KODAK" l 
ROCHESTER-Eastman Kodak | 


OTTAWA--Les st - labeC |; eu un profit net de $22,270,403 | 
brut en magasin au Canada à la n 1943, soit l'équivalent de $8.95 
fin de 1943 sont de 11,688,500 li-| D action commune, contre $21,- 

vs moins Consoles Que 20 |183.515 ou 8841 en 1942 
31 décembre 1942, le total étant] 1, ,olume des ventes l'an der-| 
de 102,143,443 livres comparative- nier atteignit $269,044,394, soit | 
ment à 113,831,944, Les stocks de 22 pc. de plus que précédera- | 
tabac canadien s'élèvent à 100.- ment | 
195,085 livres en regard de 112.- A RURES 
195,478, tandis que a stocks ” MOINS DE PETROLE BRUT 
iabac importé se acent à 1,- » ; 1 Q | 
148,986 livres contre 1688468, | "7 D'ESSENCE AU CANADA, | 


 DÉLICIEUSES 
SANS BEURRE E 


LA 


BRIOCHES A LA CANNELLE 


2 tasses farine tamisée 

4c. à thé Poudre à Pâte ‘Magic’ 
lg € À thé sel 

€. à soupe shortening 
M tasse lait (environ) 

Cassonade — Cannelle 

tasse raisins 
Mélangez et tnmisez les trois 
premiers ingrédients. Incor 
rez le shortening. Ajoutez le lait 
pour faire une pâte lisse, Pétris- 
sex l$ minute sur planche 
enfarinée. Abaissez la LA M 
pouce d'épaisseur, lui at 
une forme RS Re 
drez de cannelle, € et 
raisins, Roulez sur la longueur 
et tranchez à 1 pouce d'épele. 
seur, Cuisez à plat dans assiette 
à tarte ou à muffins graissée, 
15 minutes à four chaud (450°F.), 
Donne 19 brioches. 


FABRICATION + 
CAMADIENNE 


ASSURE 
UNE 
CUISSON 
PARFAITE 


: ont 
Oui. les bébes 3 


XTILE COMPA 


Ice naturelle (gazoline) se totali- 


| l'année dernière, 


OTTAWA-—L'Office fédéral de! 
la statistique annonce que la pro- 
duction de pétrole brut et d'essen- 
se à 779,854 barils, comparative-| 
ment à 789,430 barils, le mois pré-| 
cédent, et 858,675 barils, en dé-| 
cembre 1942. La production to- 
tale de 1943 fut de 9,927,333 barils, 
contre 10,364,796 barils, en 1942. 


| 


ON NOTE UNE HAUSSE 
DE 33% DES VENTES | 
AU DETAIL AU CANADA 


+ On veut enlever 
les bills de divorce 
du Fédéral 


Rs RS 


Suite de la première pagt]) 


de plus de 53000000 durant les 
quatre derniers de 1939 et er 
1940 


A propos de mobilisables 
Les autorités du Service sélec- 
tif ont annoncé au début de la 
semaine dernière qu'on avait en- 
trepris un relevé de tous les mo- 
bilisables et demandé à fin 
à tous les employeurs du pays 


cette 


| de s'assurer si leurs employés se 


sont conformés aux réglements 
de la mobilisation. Cette deman- 
de comporte des instructions pré- 
cises, et les employeurs doivent 
faire rapport le ou avant le ler 
mai, s'ils ne veulent pas être pas- 
sibles d'un emprisonnement d'au 
plus 2 ans, ou d'une amende pou- 


vant varier de $25 à $1,000, ou 
d'un emprisonnement et d'un 
amende à la fois 


M. M. J. Coldwell a protesté 
en Chambre le même jour con- 


tre une accusation qu'un député 
provincial de la Saskatchewan, 
M. Cari Stewart, aurait portée 
contre lui, contre M. Castleden, 


député de la C.C.F. aux Commu- 


nes, et contre M. Feeley, député 
à l'Assemblée législative de la 
Saskatchewan, à l'effet que ces 


trois mernbres actifs de la C.CF 
seraient intervenus auprès de la 
Commission de mobilisation en 
vue d'empêcher des mobilisables 
d'endosser l'uniforme. M. Coild- 
well a demandé à M. Stewart de 
porter l'affaire à la connaissance 
du ministre fédéral responsable. 


Contre le Japon 


En réponse à une interpellation 
de M. Howard Green, député pro- 
gressiste-conservateur de Van- 


couver-Sud, au sujet de la parti-| 


cipation de l'aviation canadienne 
à la guerre contre le Japon, M. 
C. G. Power, ministre de l'Avia- 


tion, a déclaré que “le Canada} 


sera en guerre contre le Japon 


jusqu'à la fin” et qu'il sera éven-| 


tuellement nécessaire de transfé- 
rer les opérations de l'Europe au 
Pacifique. On étudie aussi des 


[mesures en vue d'entraîner des 


les Japonais. 
Peu avant l'adoption des cré- 


ne lui enlevait pas ses revenus 
par les systèmes de taxation. I! 
prévoit que la Banque indüstriel. 
le peut toutefois favoriser La dé- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


RADIO FRANÇAISE 


centralisation de l'industrie au! 
pays et conclut qu'il lui faudra, 


attendre pour juger. 

De son côté, M. Coläwell 
leader; de la CCF, opine que la 
création de cette banque est un 
pas dans la bonne direction mais 
que la mesure est bien incomplé- 


te. Pour obtenir une économie 
contrôlée et rationnelle, il fau- 
drait selon lui la nationalisation ! 
de tout le système bancaire et 


monétaire. M. Coldwell voudrait 
fe plus que la Bañque industriel- 
le ne prétät pas seulement aux 
entreprises privées mais aussi 
aux coopératives, aux municipa- 
lités et aux gouvernerments. 

Fidèle aux théories de sog-par- 
ti, M. Blackmore, leader des cré- 
ditistes, a accusé le gouvernement 
de mettre “la charrue devant les 
boeufs”, Ce n'est pas du crédit 
qu'il faut à l'industrie canadien- 
ne, mais des marchés, et c'est au 
peupie que l'on doit donner les 
moyens d'acheter ce que l'indus- 
trie peut lui vendre d'elle-même. 
La politique du gouvernement 
est, dit-il, une politique de rareté 
au lieu d'une politique d'abon- 
dance, et il a ajouté que le gou- 
vernement favorise une rareté 
artificielle dans le cas de la pro- 
duction du sucre. Le député s'est 
même demandé combien le trust 
du sucre versait aux fonds élec- 
toraux. 


Crédits de la Marine 


| 
: 
1 
| 
| 


| 


| 


En présentant les crédits de son | 


ministère, M. Angus MacDonald 
| à fait une revue générale de la 
situation: en 1943, les navires al- 
liés ont coulé plus de deux cents 
sous-marins ennemis, soit pius 
que pendant !a guerre de 1914- 
1918, et si les sous-marins n'ont 


| : 
| territoriales, 


pas fait de dégâts dans nos eaux | 
le ministre est d'a-| 


| vis que c'est parce que les Alliés{ 


ont attaqué les sous-marins au 
join dans l'Atlantique. M. Mac- 
Donald a énuméré avec orgueil 
des chiffres démontrant l'impor- 
tance relative de notre marine, 
| qui ne comprenait que 1,800 hom- 
mes au début de la guerre et en 
compte aujourd’hui 80,000; nous 


| aviateurs qui combattront contre | n'avions que 6 navires de guerre 


let 2 bases navales en 1939, et 
nous avons maintenant 250 na- 


OTTAWA—L'Office fédéral de | dits de l'Aviation, M. Cyrus Mac- | vires et 13 bases. Au lieu de 7 na- 
la statistique annonce que le vo-! Millan, secrétaire parlementaire | vires auxiliaires et de patrouille, 


lume des ventes au détail accuse 
une hausse de 3.3 p.c., en janvier, | 
comparativement au même mois | 
de l'an dernier. 


FORTE BAISSE DANS LES | 
APPROVISIONNEMENTS DE | 
|BLE AMERICAIN, AU PAYS 


| OTTAWA-—L'Office fédéral de 
la statistique annonce que les ap- 
provisionnements de grain amé- 
1icain, au Canada, se totalisaient 
à 1,862,463 boisseaux, au 2 mars 
1943, cpmparativement à 3,518,-| 
549 boïéseaux, à la même date 
l'an dernier. 


|EXPORTATION D'ALUMINIUM 
| AU JAPON EN 1939 ET 1940 


OTTAWA Le ministre des! 
Munitions, M. Howe, a dit aux 
Communes, en réponse à un dé- 
| puté, que le Canada avait expor- 
|té pour $2,190,444 d'aluminium 
|au Japon en 1939, pour $824,770 | 
| en 1940, mais qu'il n’en avait pas! 
|exporté en 1941. 
LEGERE BAISSE DES 
RECETTES NETTES A LA 
SIMMONS COMPANY 


NEW-YORK — La Simmons 
Company annonce des recettes | 
| nettes de $2,399,090—l'équivalent | 
| de $2.07 par action—pour l’année | 
fiscale terminée le 31 décembre 
1943, comparativement à $2,438,- 
| 910 ou $2.10 par action, en 1942. 
| Les ventes nettes se totalisent à 
$63,779,341 contre  $65,392,002. 


! 
| 


de vous. 


NY LIMITED 
Moses 


sionial" ei Has 


de M. Power, a déclaré qu'on don- 
ne des cours aux membres de 
l'aviation, en ne les considérant 
pas seulement comme aviateurs 


|La tâche primordiale de notre 
| marine consiste à escorter les na- 
vires marchands dans l’Atlanti- 


nous en avons aujourd'hui 250.| 


Emissions françaises et bilingues pour La semaine du 
18 au 24 mars 1944. 


CEK, Wotrous. Sesk. 
(566 hies) 

SAMEDI 18 MARS 

102-125 arretes 
françaises 

12.15-— Radio- \eurnal 


était une fots 
Rozet, diseur 
DIMANCHE 19 MARS 
1020- "Les veux sur 
l'Europe.” 


1045--La Bonne Chan- 


1100--L'heure dominica- 
le 


LUNDI 2% MARS 
PM 
115-—Radio-Journal 
415-La Francee du 
Commando 


52%0-Un nomme et son 


he 

631—-Nouvelles 
MARDI 11 MARS 
1.15—HRadio-Journal 
415-La Fiancée du 

Commando. 
530—Entretiens 

familiers 
637-Nouvelles 


MERCREDI 22 MARS 

1.15—Radio-)oui na. 

415—La Fiancee du 
Commando 


$#320-Un nomme et son 
3 


6371-Nouvelles 
JEUDI 23 MARS 
1.15—Radio-journal 


415-—La Chanson Fran- 


çaise 
530--Entretiens fami- 
liers. 
$.37—-Radio-)lourra 
VENDREDI 24 MARS 


1.15—Radio-journa: 

5.30-—Un homme el 
péché 

6.37—Radio-journal. 


CBFY, Verchères, P Q. 
(Ondes courtes) 


SAMEDI 18 MARS 


11 00—Musique 
11.30—Radio-journal. 
1135—Le réveil rural. 
11.59--Sisnai-hraire. 
12.00—Les Alouettes 
Eveready. 
12.15—Ravio-journai 
12.30—Musique. 
1.00—Opéra. 
4.00—L'heure du thé, 
4 45— Disques 
5.00—-Radio-épargne, 
5.15—Radio-jJournai 


5.30—Causerie sur 1hy-| 


gièene dentaire 
5.45—intermède 
6.00—Questuionnaite 
la jeunesse. 
6.30- Programme 
Aloue!'te 
Tou—L'Heu‘e domini- 
cale. 
715--A communiquer, 
7.30—Ici l'on chante, 
8.00—Radio-journai 
8.05—Hockey 
9.30—Récital d'orgue. 
10.00—Musique 
10.15—Musique. 
10.28—Nouvelles . 


DIMANCHE 19 MARS 


de 


son 


| 


245-Grets Kraux cle- 
veciniste 
10 0— Musique 
10.1$—Orchestre 
10 28-—-Nruvelles 
LUNDI ® MABS 
AM 
11 00—Jeuresse doree 
11.15—-Queiles nouvelles? 
11 2--Nouvelies 
1135--Le réveil rural 
11 59--Signai-horaire 
1200-Rue principale. 
1215—Radio-Journai 
12.30 - Vers le soleil 
1245-Musique 
100—La femme aujour- 
d'hui. 
115—Chansonnettes. 
1.30— Music-hall. 
: 00—Musique 
230—Nouvelies 
233-—Chefs-d oeuvre 
3.30—Radio-Collegc 
Les lois de :3 na- 


‘anse 


ture 
3.45-—Radio-College 
Histoires des sci- 


ences et de leurs 
applications 
400—Radio-Collège 
Le monde anirrai 
415—L'Heure y ‘he 
490--I1 était une fois 
445-Les amis de l'art 
S0—A Radio-lanada 
5.10—Intermede 
$ 15—Hadio-journal 
530—Entre les lignes 
545--Mélodies du soir 
600—Un homme et son 
péché 
6.15—"Métropoile , 
6.30—Nouvelles 
645-—Ls Fiancée 
7100—Le défilé de la 
Victoire 
1 30— Frère 
8.00—Romans 
Victor 
830—En service 
mandé. 
9 00—Radio-journal 
9.15—Causerie 
#.30—Orche:tre 
1000—Program musical 


d'armes 
\Yrig'es 


com- 


1628—Nouvelles 
MARDI 21 MARS 
AM 


1100—Jeinesse dorée 
11.15—Quelles nouvelles? 
11.30—-Nouvelles 
1135—Le Réveil rural 
11.59—Signal-horaire 
1200—hue principaie. 
12.15—Radio-journai. 
12.30— Vers le soleil 
12.45—Orchestre à 
cordes. 
100-—L'Ecole des 
rents. 
1.15—Chansonnettes. 
1.30— Musique 
2.00—Musique 
230—Nouvelles 
233-Chefs-d oeuvre. 
3.30—Radio-Coilége : 
Odyssées cana- 
diennes 
3.45—Radio-Collège : 
Les Femmes de 
mon pAYys 
4.00—Radio-Coiege: 
La Cité des 
Plantes. 
415—L'heure du thé. 
4.30—Disques. 
500—A Radio-Canada 
515—Radio-journai 
5.30—Causerie de R.-A 
Benoît. 
5.45—Causerie de Mme 
Hector Perrier. 


Pa- 


6.00—Un homme et son 


*L'Optométriste’ 
3 45-—Radio-Collège 
Les invités de 
Radio-Collège 
Heure au tne 
était une fois. 
ues 
adio-Canada 


4 00— 

LR 

445— 

5 00— A 

5 10—-Intermeède 

515 -Redio-Journai 

530—Entre les lignes 

5 45—Melodies du soir 

600--Un homme et son 
péché 

6.15— "Métropole 

Le Pp —— 88cC. 


130- "Préparons l'ave- 
nir”. 

800—Radio-theâtre 

8 0 Radio-journai. 

915-La campagne 
anti-vénérienne 

9 30--Chefs-d'oeuvre 
du piano 

10 06 Musique 

1028--Nouvelles 


JEUDI 23 MARS 
1100--Jeunesse dorée 
11.15--Quelles nouvelles? 
11.30—-Nurivelles., 
1135-—Le réveil rural. 
11.59 -Signal-horaie 
1200—Rue princivaie. 
12.15--Radio-journat 
12.30-- Vers le soiei! 
1245-Le moulin de la 
chanson 
La Femme, au- 
jourd'hui. Hom- 
mage des Cana- 
diennes au Qué- 
bex 
115—Chansonucites 
1.30— Music-hail 
200— Alouette 
230—Nouveues 
233-—Les Maitres de la 
musique 
3.30—Radio-Collège: 
La géographie é- 
conomique du Ca- 
nada 
400—L'heure du 
4.30—Disques. 
500—A Radic Canada 
5.10—Intermède 
5.15—Radio-journal 
5.30—Causerie (R.-A, 
Benoit) 
5.45- Musique 
6.00—Un nomune et son 
éché. 
6.15—Métrupole. 
6.30—B.B.C. 
6.45-- Mélodies. 
700—Le choc nes idées. 
7.30—Radio-Carabin. 
8.00—Les hommes 
traqués 
8.30-—Je me souviens. 
400—Raao-isurnal. 
9.15—Causerie. 
9.30—Sur le qui-vive. 
10.00—Musique. 
10.15--Musique 
10.28—-Nouvelles. 


VENDREDI 24 MARS 


| 1100-Jeunesse dorée, 
11.15—Quelles nouvelles? 
11.30--Nouvelles. 
1135—Le réveil rural. 
11.59.Signal-horaire 
12.00--Rue principale, 
12.15—Radio-journa; 
12,30— Vers le set 
1245-—Phil Barton, 
baryton. 
| 100—'"L'Ecole des pa- 
rents”’ 
1.15—Chansonnueties, 
1.30—Music-hall 
2.00—Musique de 


100 


né. 


mais aussi comme futurs citoyens, | que-Nord, et des 114 millions de 
ct il a insisté sur le fait que la! tonnes de nourriture et de ma- 
guerre mécanisée exige des con-|tériel de toutes sortes que nos 
naissances générales en plus! Alliés ont reçues, une proportion 
d'une formation technique com-|de 40 p. 100 peut être créditée 
plète. En réponse à une question, | aux opérations de la,marine ca- 
M. Power dit qu'il est encore trop | nadienne. Le ministre a précisé | 


|raient présentés à 
| qu'une fois alors qu'ils 


tôt pour se faire une bonne idée | que 40 p. 100 de .nos hommes 


du nombre d'hommés dont l'avia- 
tion canadienne aura besoin a- 
près la guerre. Il prévoit qu'un 


| certain nombre devront rester en 
| Europe pendant la période d'oc- 


cupation. 
Règlements de la Chambre 


La principale: recommandation 
d'une Commission parlementaire 
chargée de reviser les règlements 
de la Chambre vise à l’élimina- 
tion des bills de divorce du Par- 
lement aussitôt que possible. Ces 
bills seraient référés immédiate- 
ment à la Commission parlemen- 
taire des bills privés et ne se- 
la Chambre 
le sont 
trois fois. On sait que la plupart 
de ces bills viennent de la pro- 
vince de Québec où les tribu- 
naux n'ont pas le pouvoir d'ac- 
corder des divorces, parce que 
ce serait la reconnaissance pra- 
tique de la dissolution du maria- 
ge. M. KR. B. Hanson, 
ieader du parti conservateur, a 
soutenu que les causes de divor- 
ce devraient être soumises aux 
tribunaux civils dans les diverses 
provinces. 


M. Liguori Lacombe a exprimé 


l'opinion que les demandes de 
divorce pourraient être soumises 
aux tribunaux de la province de 
Québec sous forme d'actions en 
séparation de corps ou en annu- 
iation de mariage. En adoptant 


| des bills de divorce, dit le député, 
de 

| Parlement fédéral viole la loi de 
ia province de Québec, le droit| 

| canonique et les préceptes de la 


Laval-Deux Montagnes, le 


religion catholique. Plusieurs dé- 
putes critiquèrent le règlement 
qui’ exigerait un minimum de 
vingt députés au lieu de cinq 
pour qu’on prenne un vote. D’au- 
tres s'opposèrent au règlement 
qui tend à rendre le vote obliga- 
toire pour les députés qui sont 
en Chambre. On remit finale- 
ment cette discussion à plus tard 


La Banque d'Expansion 
industrielle 
Trois points de vue aussi dif- 


| férents que trois partis de l'oppo- 


sition ont été exposés à propos 
de ce projet du gouvernement 
“Mesure socialiste”, a dit M. R 
B. Hanson, d'après qui l’entrepri- 
se privée pourrait fort bien se 
remettre sur un pied de paix 
d'elle-même si le gouvernement 


VOLCANO 


à Limitée 
Montréal - St-Hyacinthe 


W. Girouard, 


gérant général 


Foyers mécaniques 


Fournaises 
Chaudronnerie 


Bouilloires - 
Kéchauds - 


Henri D'Eschambault, 
Limitee 
Représentants locaux 


ancien | 


| servent en mer, dans plusieurs 


parties du monde, 


plusieurs grandes opérations. 
Dix-sept corvettes ont pris part 


| 


à la campagne du nord de l'Afri- | 


| Nos navires ont participé à 
! 

| . A 
|que, et certains de nos navires 
| 
| 


ont participé à l'invasion de la| 


Sicile et de l'Italie, D'autres ont 
fait des opérations dans les Ca- 
raibes et les Aléoutiennes, Des 
contre-torpilleurs canadiens é- 
taient sur les lieux quand on a 
coulé je “Scharnhorst” le 26 dé- 
cembre 1943. Depuis janvier 1943, 
nous avons perdu 4 navires de 
guerre, et depuis le début de la 
guerre, 1,300 hommes, morts, 


blessés, prisonniers ou disparus. | 


En 1944-1945, le Canada se pro- | 


pose d'acquérir deux croiseurs 
modernes et deux porte-avions de 
la Marine britannique. Les équi- 


pages des porte-avions seront ca-| 


nadiens, mais ceux des 
si ajouter 190 navires de combat 
et de nombreux auxiliaires à no- 
tre marine. Enfin, il faudra recru- 
ter environ 1,000 hommes par 


mois, l'an prochain. 


SHIELDS N'EST PAS 
UN CHRETIEN 


TORONTO—Adressant 


la pa- 


avions | 
seront britanniques. On veut aus- | 


role au cours du débat sur le dis-| 


cours du trône à l’Assemblée lé- 
gislative d'Ontario, M. R. A. Mc- 
Ewing, député libéral de Weliing- 
ton-Nord, a déclaré que le pas- 
teur T. T. Shields, ministre de 
l Eglise baptiste de la rue Jarvis, 
à Toronto, “ne prêche pas le 
christianisme tel que je le con- 
çois.” 

M. McEwing a ajouté: “Si toute 
la population canadienne ressem- 
blait au pasteur Shields, nous 
n'aurions jamais un Canada uni. 
Il prêche le sectarisme. Ce que 
je voudrais voir enseigné, c'est le 
christianisme et, à mon avis, il 
ne le prêche pas.” 


PETIT COMMERCE 
REMUNERATEUR 


NEW - CUMBERLAND, Penn- 
sylvanie—Quelques caporaux et 
sergents du centre de réception 
de l'armée à New-Cumberland 
mt “vendu” des permissions en 
ñ semaine à de jeunes 


fin de 
blanc-becs nouvellement arrivés, 
a-t-on révélé récemment. Les} 
sous-officiers, qui sont tous affec- | 
tés à des services limités ici, ont | 
été sévèrement punis. Ils ont été} 
dégradés et transférés dans d’au-' 
tres postes. | 


PASSE-MOI MON CATSUP 

CHICAGO — Dans un restau- 
rant de la rue Canal, on entend 
maintenant les clients crier: 
“Passez-moi mon catsup, s'il vous 
plait!" C'est que, à cause du ra- 
| tionnement, une quinzaine de di- 
neurs habituels ont garni les ta- 
blettes de bouteilles marquées à | 


| Crescent Taxi 


| Dufault Sheet Metal 


11.00—La France Com- 

battante. 
RE + 0 Vip e 5.50—Musique 
1130—La Marine vous 

parle. 


11.45— Musique. 
11.59—Signal-horaire 


péché | 
6.15—"Métropole" | 
6.30—Radio-journal). | 
6.45—Mélodies 


chambre 
2.30—Novvelles. 
2.33— Musique 


COMMENT METTRE VOS 
EMPRUNTS de la VICTOIRE 


en sürete 
pour quelques sous par année 
seulement, 


Les Bons de la Victoire ont de la valeur, et 
ils ne devraient jamais être laissés à la maison 
ou dans un pupitre au bureau. Mettez-les en 
sûreté à la banque. Le coût de la gorde de 
ces valeurs est très minime. Par exemple 


Pour 25 sous, la banque gardera en sé- 
curité vos Bons de la Victoire, iusqu'à une 


valeur de 5250.00, pour toute une année. 


Pour 50 sous, la banque gardera en sé- 
curité vos Bons de la Victoire, jusqu'à une 
valeur de $500.00, pour toute une année. 


Pour cette somme minime, la banque garde 
vos Bons en sûreté, et à tous les six mois, elle 
découpe vos coupons et les porte au crédit de 
votre compte. 


Profitez de cette protection peu dispen- 
dieuse, Assurez-vous que vos Bons sont en 
sécurité Vous obtiendrez les détails 
voulus à n'importe quelle succursale de 


LA 
BANQUE ROYALE 
DU CANADA 


tous 


A l'Ecole Provencher 


Les élèves de l'école se sont| ment plus profond et plus fier 
lancés dans le concours de la ven-|tout ce qui est français et catho 


te de billets pour le film “The|lique”. 
Eternal Gift”, qui sera présenté Quand on parle du Sou d 
les 27, 28 et 29 de ce mois l'Ecolier cela ne veut pas dir 


Des beaux prix nous ont été|seulement un sou, mais plutôt 
offerts pour nous encourager à |3, 4 ét même 5 sous, Le prix d'u 
| vendre ces billets. Chaque élève théâtre ou de bonbons pourrai 
| qui vendra quatre billets recevra | être sacrifié peut-être. 

[en plus un billet pour le film] Il ne s'agit pas de voir cel 
“The Eternal Gift”. {qui est le plus riche, mais d 

Le profit de ce film sera donné | montrer celui qui est “apable cha 
en partie aux missions et servira|aue mois de faire un sacrifice 
pour l'amélioration de notre é-| pour garder sa langue et sa reli 


cole. gion, 
| CCR | | Il 


faut compter sur chaqu 


12.00—L'Ecole des a- 2 30 .C . 248 212 " 
sonts, Causerts. RU, SG | “ PrannÇolies: la Les élèves du grade VI nous élève si l'on veut que le Sou d 
12 ET + ME AE (Qué-| °°" Morbanges musique. envoient leur rapport: l'Ecolier produise des résultat 
12.30-—Théâtre de Radio-| 730—La Mine d'or, PRE, {| La semaine du Pape |complets. Il faudrait aussi qu 
Collège: “Les 9.00 D oral: 430—I1 stait une fois. || Puisque c'est la semaine du |tous se donnent la main pour qu 
tes”. de acte, del 9:15—La campagne PT UE die Pape nous décidons de faire no- | notre école gagne la coupe offer 

| 


Molière | 
130—Récital de piano, | 
2 002Chefs-d'ueuvre, | 
3.00—Music-hall 
3.30—Airs d'opéra. 
345—Quart d'heure de | 

la bonne chanson 


9.30—Le cy 


MERCREDI 
AM 


anti-vénerienne. 
cle de Bach. 
1000—Musique 

10 28—-Nouvelles 


1100-Jeunesse dorée. 


5.10—Chronique mili- 
taire. 
5.15—Radio-juirnal. 
5.30—"Les veux sur 
l'Europe." 
5.45—Mélodies du soir. 
6.00— Un homtine et sun 


22 MARS 


400—L'Heure domini- |11.1 uelles nouvelles? péché 

cale 11.30— Nouvelles 6.15—Métruyu.e. 
4,30—Musique. 1135—Le réveil rural. 6.30—-B.BC. 
5.00—Concert “Lipton” | 11.59—Signal-horaire | 6.45—La Fiancée du 
5.30—Radio-journal. | 12.00--Rue principaie. | Commando 
545—La fête de saint | 12.15—Radio-journai | 700—Le Défilé de la 

Joseph |[1230— Vers le soleil. | Victoire 
6.00—Nos collèges au |1245—Le Moulin de ls! 780—Au café chantant. 


micro. | chanson 
630— Actualités cana- 100—La femme, 
diennes jourd'hui. 


7#0—L'heure de 


8.00—"" Opinions” 
830—Musique familière | 


9 00—Radio-journal. 2.33-Chefs 
9.15-—-Chants de 3.30—Radio 
l'Empire l Orien 


1,15—Chansonnettes. 
l'opérette | 1.30—Récital 

| 2.00—Musique 
2.30---Radio-journal. 


800—L'heure de la 
valse, 

8.30—Orchestre. 

| 9.00—Radio-journal. 

9.15--Notre français 
sur le vif, 

9.30—François Rozet. 


au- 


-d'oeuvre, 10.00—Musique. 
-Collège: | 10.15-—-Musique 
tations 


10.28-Nouvelles. 


Au Cercle Ouvrier 


Ligue de Dix Quilles 


SECTION ‘A’ 


St. Boniface Creamery 
Toupin Lumber 
North Star Oil 
Couture Motors .… 
C.NR. 

Cercle Ouvrier 

Kiewel Brewery SUN 
Bibeau-Huot TA 


St. Boniface Hardware 
Frontenac Hotel 
Fharmacie Préfontaine 

Hauts scores—G. Bibeau 564, 
A. Pelland 561, E. Guyon (278 
record), H. Musso 541 (204), R. 
Bouchard 527, D. Couture 526, P 
Couture 517. 

Haute partie d'équipe—Kiewel 
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| Brewery, 942. 


Hautes 3 parties d'équipe— 
Kiewel Brewery, 2522, 


SECTION “B" 


Cusson Lumber 
Asselin Bros 
D'Eschambault 
Tourist Hotel 
Wynant Fuel 
Can. de Naissance 
Chevaliers de Colomb 
Club Belge 
Desjardins 

Martin Paper 

St. Boniface Hotel 
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F. Suarez 624 
(216), L 
P. Mous- 


Hauts Scores 
(222-208), J. Bonk 604 
Baker 596 (217-201), 


seau 562 (201), F. Van Belleghem | 


546, L. Monchamp 538, J. Pepper 


| 537, J. Wynant 533, A. Bues (203), 
| P. Hébert 520, A. Plamondon 518, 


P. Comeau 516 (212) 
Haute partie d'équipe—Cusson 


ieur nom, tout comme cela se pra- | Lumber, 949. 


tiquait pour les pots à savon, chez 
Îles barbiers de naguère. 


Hautes 3 parties d'équipe— 


|Cusson Lumber, 2758 (record). 
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| Ligue de Cinq Quilles 

| SECTION ‘A’ 

| Gillis & Warren : 

| Lavallée 

| Huot 

Western Fur 
La Vérendrye 
Couture Motors . 

| Leclerc 

| Poitras 
Boisselle 

| La Coopérative 

Prénovault | 

Dufault Sheet Metal 

| Haute partie simple—F. Trem- | 

blay, 294; W. Langevin, 283. 
Hautes 3 parties individuelles— 

ÎF. Tremblay, 294-131-217-642; 

W. Langevin, 223-283-278-—784, 
Haute partie d'équipe—La Vé- 

rendrye, 1062. | 
Hautes 3 parties d'équipe-—La 

Vérendrye, 959-1062-848— 2869. | 

SECTION “B” 


| 
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Muller 
Audet 
St. Bon. Creamery 2 
Hôtel de ville 
Provencher 
Nash Taxi 
L'Heureux 
Martin Paper 
Cusson Lumber 
St. Bon. Creamery 1 
City Council 
Midgets 
Haute partie simple — Marie! 
Baudru, 275; Lucien Phaneuf, 299. 
Hautes 3 parties individuelles— 
M. Baudru, 179-215-275-—669; J. 
Bélanger, 270-244-285-—799 
Haute partie d'équipe— Martin ! 
Paper, 1068 
Hautes 3 parties d'équipe— 
Provencher, 931-879-1064—2874, | 
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|chaque mois 


tre petite part: (1) en priant pour 
lui: (2)-en répandant son por- 
{trait dans les familles, puisqu'il 
| est le chef de l'Eglise. 

Bon langage 

Mlle “ Antoinette Baril, notre 
institutrice, nous demande: “Est- 
ce qu'il y a amélioration dans no- 
tre langage?” Nous avons appris 
ce grand mot amélioration der- 
nièérement et nous nous en ser- 
vons. 

Louis Verrier répond affirma- 
tivement: “Mon petit frère, dit-il, 
fait attention à son langage cat 
jil veut ‘agir comme un grand 
| garçon, lui aussi'.” 

Louis Baudru nous dit que sa 
mère n'a plus besoin de lui de- 
mander: ‘Pourquoi  parles-tu 
toujours anglais quand tu joues?” 

Richard Gervais: ‘Ma mère a 
lu une de mes lettres (en cachet- 
te) et trouve que je compose 
mieux.” 

Raymond Huot porte sur lui 3 


| belles lettres en métal “B.P.L.": 


cela lui fait penser à bien parler 

D'autres élèves ont aussi de 
jolis insignes, Mentionnons: Léo 
Faucher, Gilbert Lévêque, Louis 
Vanderlest, Léo Paul, Léo Beau- 
ieu, Louis Verrier, Louis Baudru, 
Albert Saltel, 


Journée de l'Association des 
élèves du grade VI 

Notre assemblée de février a 
pour but de nous rappeler nos 
devoirs envers l'Association. 

Richard Gervais, le président 
de la classe, expose le but de 
l'assemblée et félicite les abonnés 
du journal La Liberté. Nous en 
distribuons régulièrement 65 co- 
pies dans notre école. 


Roger Millier propose un vote | 


de remerciement au R. P. L. La- 
trenière, rédacteur du journal 
La Liberté et le Patriote, pour 
le trophée promis aux souscrip- 
teurs du sou de l’écolier. 

Marc Pelletier dans son dis- 
cours demande d'étre fidèle à ver- 
ser notre contribution mensuelle 
Voici son discours: 

Le Sou de l'écolier 


Tous les élèves doivent savoir | 


ce que cela veut dire. C'est le sou 
que chaque élève doit fournir 
pour l'Association 
d'Education. 

Le Sou de l'Ecolier “développe 
l'amour de l'Association d'Educa- 
tion, ce qui veut dire un attache- 


Les furoncles douloureux, remplis de 


pus, causent bien des so 


Si vous souffrez de furoneles v 
ils font souffrir. 

Ces furonciles sont un signe est 
pureté du sang. Au moment même 
êtes libéré de un, voici 
remplacent et 
les eataplasmes que vous pouvez y 
d'autres se forment. 


bien 


nombre d'autrer 
prelongent votre souffrance. 


Afin de guérir ce mal, vous devez purifier votre sang 


uffrances. 


ous savez com 


érieur ‘e l'im 
où vous vous 
qui le 
Tous 
appliquer ne peuvent empécher que 


Pourquoi ne 


pas employer le vieux remède sûr, Burdoeck Blood Bitters, et lui denner 


use chance de montrer son efficacité pour les vaincref 


personnes l'ont employé pour ce ge 
ne l'emploieriez-vous pas aussif 


Des milliers de 


re de mal, depuis 60 ans. 


| The T. MiUburn Co. Limited, Toronto, Ont. 


Denis Lafrenière, ! 
| Armand Taillieu. 


Pourquoi | 


te par La Liberté et le Patriote 
| Nous faisons notre part dans no 
|tre classe, et je félicite tous ceu: 
| qui ont donné quelques sous. 

Prenons la bonne résolutiot 
pour l'an 1944 de donner nos sou 
et d'offrir nos prières et nos sa 
crifices pour que le bon Dieu nou 
protège et bénisse nos effort. 
pour garder notre langue et no 
jire foi, 


Cartes Professionnelles 
| AVOCATS ET NOTAIRES 


| Noël Bernier Alexandre Bernie 


BERNIER et BERNIER 
| AVOCATS - NOTAIRES 
| Droit civil, droit criminel 
| Municipalités, prêts, testaments et 
| règlements de successions 
Edifice London & Western Trusts 
Tél, 93 731 348, rue Main, Winnipe! 


 J.-T. BEAUBIEN, CR. 


| 
| AVOCAT ET NOTAIRE 


No, 4, Edifice Banque Canadienne 
Nationale 
WINNIPEG 
| PRATIQUE GENERALE DU DROII 
Avocat de la Banque Canadienne 
| Nationale et de plusieurs Municipalité: 


A.-J.-H. DUBUC 


AVOCAT et NOTAIRE 


185, avenue Provencher St-Boniface 
(Près de la Banque Canadienne 
Nationale) 

Téléphone 
Bureau 201 80] Rés. 205 626 
Prêts 4 5% et À 6% Assurance feu et vie 
Testaments et successions, 


MEDECINS 


Dr G.-M. La FLECHE 
MEDECIN-CHIRURGIEN 


Dr P.-E. La FLECHE 


DENTISTE 
906, éditice Boyd Winnipeg 
Téléphone 28 886 


Dr E.-J. JARJOUR 
CHIRURGIEN-DENTISTE 


702, Edifice Great West Permanent 
356, RUE MAIN TEL. 94 955 


Dr B. J. GINSBURG 


Spécialiste des 
MALADIES VENERIENNES.genito- 
urinaires et maladies de la peau 

403, édifice MecArthur 
Avenue du Portage prés coin 
WINNIPEG. MANITOBA 
Téléphones: Bureau 95 025 - Rés. 53 311 
Heures: 9 h am. à 8 b. pm 


Main 


Dr E. T. ETSELL 


MÉDECIN - CHIRURGIEN 
MEDECINE GENERALE 
Soins speciaux: Maladies de 
Heures de bureau: 3h 46h 
sur rendez-vous 


ÉDIFICE MEDICAL 
Tél —Bureau;: 23 243 Rés.: 44 523 


Si l'on ne repond pas, appelez le 
“Doctor's Registry" 42 309 


reins 
pm. ou 


312 ARTS 


Docteur N.-A. Laurendeau 


Médecin - Chirurgien 


Chambre 211, édifice Meclntyre 
WINNIPEG, MAN. 


Téléphones 94 723 Residence 201 228 


Winnipes, Man. 17 mars 1944 


La Liberté : Patriote 


LA LIBERTE { LE PATRIOTE DE L'OUEST 
lontée en 1912 fondés en 1918 
Organe des Franco-Cenadiens Organe des Franco-Canadiens 


dy Manttobe. de la Saskatrhewen. 
WINNIPIC, MAN PRINCE-ALRERT, BASE 
Journal hebéomadatre fusionné en 1941 


Pubtié par là CAMADIAN PUBLISHERS LIMITED 
Directeur. L.  LAFRENIERE, O MI 


Pédartion et néministration: 419, avenue MeDermeot, Winnipeg. Man 


one. 11 017 
n de l'abonnement d'un an: Conads, 9199; Etats-Unis, 0399 
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Puroge 65140 

Teste cet 
«rvents eu plus tard mercredi matin à 8 à 2 et Li 
tésrtour La Liberté et le Patriote, 19, ave MeDermot, Winnipeg. Man 


Quelques vérités entre amis 


Il ne nous est pas arrivé souvent dans le passé de parler 
lans la page de rédaction de notre journal des difficultés 


7e 


epontente roncernant 4 


crieuses que 
loit surmonter chaque jour pour assurer la survivance de 
æ Liberté et le Patriote. 

Certains de nos amis nous reprochent de ne pas assez 


enseigner le public sur les problèmes que pose la publica- 
lon 
ent 
iteraient pas à se faire les apôtres du journal.” D'autres 
ous font le reproche que nous sommes trop modestes, que 


ous devrions faire connaître davantage les mérites incon-| 


estables de notre publication 


Nous avouons que nous n'aurions pas cédé à ces appels 


t aue nous aurions gardé notre silence traditionnel, si la 
ublication d'une page-réclame en faveur de la Croix-Rouge 
sarue dans La Liberté et le Patriote du 3 mars ne nous eut 
invité à déroger a nos habitudes. 

On sait de quoi il s'agit. Une quinzaine d'amis du jour- 
al de St-Boniface, de Winnipeg et de Prince-Albert, se 
ont rendus à l'invitation que notre département de. publi- 
‘ité leur avait adressée et ont contribué pour la publication 
l'une page-réclame à l'occasion de la campagne annuelle 
ie la Croix-Rouge. Leur offrande leur a permis d'atteindre 
in triple but: faire connaître l'oeuvre éminemment chari- 
able de cette Société de bienfaisance; annoncer d'une façon 
ndirecte leurs produits ou leur institution, et, ce qui im- 
sorte beaucoup, contribuer au soutien du journal. Donc, 


45 


ie nouveau, à la Ville de St-Boniface, à l'Hôpital de St-} " 
| “A moins que l'on ne fasse quel-| 


que chose, la situation sera très| 


Boniface, aux Canadiens de Naissance, à la Cusson Lumber 
Cie Limitée, à la Dufault Sheet Metal & Retinning Company, 
su Sanatorium de St-Boniface, à la St. Boniface Hardware 
Co. Ltd., aux Révérends Pères Oblats de St-Boniface, à la 
International Laboratories, à la J, H. Ashdown Hardware 
Co., à la Weston Bread & Cake Ltd. de Winnipeg et de St- 
Boniface, enfin à la Modern Motors, à la Black and White 
Taxi, à la Trulife Photo Co. et à la Ralph Miller Men's Wear, 
le Prince-Albert, nos remerciements. 


Ceci nous amène à dire un mot du grand problème au- 
quel tous les journaux catholiques doivent faire face: celui 


de trouver les fonds nécessaires pour rencontrer leurs obli-| 


gations financières qui ont augmenté considérablement ces 
deux dernières années. Le profane ne soupçonne pas ce que 
coûtent la composition matérielle et l'impression d'un jour- 
nal. Qu'il suffise de dire que ces frais sont très eleves et 
qu'ils frappent particulièrement les journaux à modeste 
tirage. C'est le cas du nôtre, Toute personne taht soit peu 
renseignée n'ignore pas qu'aucune publication catholique 
ne parvient à rencontrer ses obligations avec les seuls re- 
venus des abonnements et des annonces. Nous n'en con- 
naissons pas qui vivent sans le secours des services auxi- 
liaires, tel celui des travaux de l'imprimerie ou d'aide de 
l'extérieur. 

La Liberté et le Patriote n'échappe pas à cette règle 
générale. Aussi n'étaient-ce de ses autres revenus, et sur- 


tout du dévouement de laïques et de prêtres qui y travail- | les obligations qu'ils ont embras- | 


lent, et du clergé qui aide à sa diffusion, il lui serait im- 
possible de tenir bien longtemps. 

Avec la guerre, les obligations, loin de diminuer, ont 
augmenté à un point que nous envisageons l'avenir avec 
crainte. 

Notre intention n'est pas d'alarmer nos lecteurs mais 
simplement de les saisir d'un etat de choses qui les touche de 
tres pres. Notre oeuvre ne devrait pas intéresser que ses 
directeurs, mais tous ceux qui veulent la survivance du grou- 
pe français dans l'Ouest, Il est inutile de se demander ce que 
deviendraient toutes les autres oeuvres religieuses et na- 
tionales dans nos provinces des prairies sans le journal. 

En dépit de ses faiblesses et de ses imperfections, — 
que nous ne songeons pas d'ailleurs à contester, —nous pou- 
vons affirmer que La Liberté et le Patriote accomplit une 
oeuvre essentielle chez nous. N'exagerons pas trop, non plus, 
nos lacunes. Il ne faudrait pas oublier que notre journal 
est le seul hebdomadaire catholique français au pays à 
offrir à ses abonnes chaque semaine une page de rédaction 
entière qui lui est propre, une page pour les Enfants et pour 
les Dames, un feuilleton, des renseignements sur l'agricul- 
ture, une chronique parlementaire rédigée par un journa- 
liste de grand mérite, un résumé complet des activités des 
deux Chambres du Manitoba et de la Saskatchewan. Nous 
disons toutes ces choses avec d'autant plus de simplicité que 
nous voulons attribuer la plus grande part du mérite à nos 


le bureau d'administration de notre oeuvre | 


d'un journal français dans l'Ouest. On nous dit sou-| 
si les Canadiens français savaient ces choses, ils n'he-| 


devanciers qui ont trouvé la 


véritable formule du journal 


catholique et français pour l'Ouest. 


urnal étant 


Le 


“l'oeuvre qui 

ccote toutes les oeuvres”, selon | cieux ne nous permettent pas de 

expressior du fondateur du vivre. 
Droit, Révére Père Charle- Aux abonnements il faut ajou- 
Da L'exister re le U- ter l'aide indirecte que fournis- 
eligieux t aux et sent les services auxiliaires Les 
la e aarite tres eTOi- travaux d'imprimerie passent en 
L . ue 1 dr d'exi- premier lieu. Ici, que de consta- 
ger q es les personnes de tations pénibles il nous faudrait 
Jien t a son soutier faire si nous ne craignions pas 
Or e e préblème de de blesser les susceptibilités de 
tous les ix au point de vue! Auelques-uns de nos abonnés 
dépenses « ste en ce que les Nous avouons que notre zèle se 
frais de rédaction et de composi- efroidit lorsqu'après avoir don- 
nn maté 6e sont les mêmes 6 de la publicité gratuite à une 
pour s: a un grand °euvre durant toute une année, 
u un mModèste age. Plus on nous apprenons qu'elle confie ses 
igmente le tirag: payé d'une travaux d'imprimerie à un ate- 
ublication, pius on baisse son lier dont les dirigeants non seu- | 
, le product Rendu à lement ne sont pas de notre foi 
mor es abonnements Mais souvent attaquent dans leur 
je! revenu t ublication l'Eglise et les Cana- 
lair. S mis di ns français. De telles choses 
particulièrement ce t faites sous le prétexte d'éco- 
Saskat Wa : ser quelques sous Si, en 
quelqu ers de ux r, nous usions de représail- 

1 es e su ancie les...? 
re serait assurée. Cela est cer- L'annonce constitue enfin un 
ainement tres possible, Qu'on se moyen d'aider la presse catholi- 
e rappelle ne suffit pas de que. En fait, elle n'est souvent 
dire q est satisfait de son qu'une manière indirecte de dire 
€ al, qu'on est fier de lui. Ces d'une façon pratique un merci au 


uragements pour être pre- 


reasons 


journal pour l'appui qu'il a fourni | 


là nos oeuvres. Disons le mot, 
puisque nous y sommes: NOUS he 
cacherons pas que nous ne puu- | 
vons comprendre que nos seeié- 
tés et nos prnsiitutions se refu- 
sent de verser de temps à autre 
quelques dollars por:r une annon- 
ce, dite annonce d'encouragement 
telle cells de la Croix-Rouge 
apres avoir reçu gratuitement 
parfois jusqu'a 6200 00 et S300.00 


de publicite gratui‘e durant l'an- 
née, Ce n'est pas aïnsi que nous 
comprenons la solidarité qui doit 
l'exister entre les oeuvres qui 


lpoursuivent un but commun 
Ces remarques sont dites sans 
aucune acrimonie, C'est pour 
inous rendre à un désir maintes 
| fois exprimé que nous levons un 
| coin du voils qui cache quelques- 
| unes des épreuves qui sont le 
| pain quotidien des journalistes 
Il fut peu d'époques peut-être 
u catholiques ont eu plus 
[besoin d'un journal de leur foi 
pour les renseigner sur les pro- 
|blèémes qu'ils doivent connaître, 


les 


éteint. Nous avons 
de coitinuer notre tâche; à 
demandons l'aide 


peau 
cette fin nous 
de nos amis. 


L. Le 
a © —— 


La dénatalité en 
Angleterre 


s'ils ne veulent pas être un flam-| 
l'ambi- | 


LA LIBERTE E 


T LE PATRIOTE 


| 


os sports d'hiver 


Per Noël BERNIER 


|multueuses, de ne plus se faire 


lancet dans l'air par vingt lous- 
|tics acharnés À vous monter au 
{ciel 


Si le récent carnaval de Win- 
nipeg nous a intéressé particulie- 
| rement c'est que le patin y domi- 

nait. Le patin est le premier 
sport qui frappa notre imagina- 
tion d'enfant. C'était une des ré- 
| créations favorites au collège de 
| Saint-Boniface lorsque j'y en- 
| trai comme petit garçon. Les plus 
fins patineurs étaient Roger 
Goulet, Tony Gingras, “Cacoune” 
Marion, et il est équitable d'ajou- 
| ter qu'il n'y en avait pas un com- 
| me Edmond Buron pour faire de 
| beaux 8 sur la glace, de front ou 
| à reculons. 

Sitôt sorti du collège, Tony 
| Gingras entra brillamment dans 
[les grands clubs qui se dispu- 
taient la coupe Stanley. Car, pour 
ceux qui ne le savent pas, c'est 
lord Stanley, gouverneur du Ca- 
nada à la fin du siècle dernier, 
| qui offrit cette coupe au hockey, 

en lequel il voyait avec raison 
l'une des plus symboliques ma- 
nifestations de la vie sportive ca- 
|nadienne. 
Depuis 
maintenant le 


un bon demi-siècle 
hockey accapare 


Les marches ordinaires du club | 
se faisaient aux abords de la ville. | 
On se mettait en route générale- 
ment vers les 7 heures du soir 
Les raquetteurs se dirigeaient 
souvent du côté de la Seine, où 
ils faisaient une halte. Cette hal- 
te exigeait des préparatifs Pré-| 
cédant la troupe, deux ou trois 
vedettes avaient d'avance allu- 
mé un feu sur la côte et préparé 
du thé de boeuf. On prenait le 
réconfortant breuvage en faisant 
cercle autour du joyeux flam- 
boiement. 

Vers 9 heures du soir, tout ce 
monde-là envahissait la salle du 
“Bazar” pour y prendre le réveil- | 
lon et se iivrer à des jeux variés 

Le “Bazar” était un populaire 
immeuble de ja rue Dumoulin, 
situé tout près de l'avenue Taché 
C'était l'établissement de M. J.-B. 


Leclerc: dans le soubassement, 
boutique de barbier, tabagie, | 
friandises; rez-de-chaussée, une 


importante mercerie: étage su-| 
| périeur, une belle salle, avec, le 
long des murs, des bancs garnis 
de coussins, à la manière des an- 


Voici la plus récente photo du Commandant d'escadre Baxter | la jeunesse; elle y acquiert la )ciens tramways! 
D. Richer, DFC. de Montréal, qui a remplacé le commandant d'es-| force et la sveltesse des membres. 


cadre J.-W 


St-Pierre, D.FC. (E.-U.), de St-Eustache-sur-le-Lac, | Le hockey est un jeu national 


En pénétrant dans ce lieu hos- 
pitalier, les marcheurs trouvaient 


Le problème de la dénatalité J dant de la: fembisé enéadrille d Alsueties” Le 
en Angieterre continue d'inquié- orauer dues ste Mile. toute te dev SUR shmiotes | Rien de plus beau que les grandes | le ban et l'arrière-ban du club — | 
ter les esprits sérieux. Quoique! js d'abord en Grande-Bretagne, puis en Afrique du Nord, était| joutes de gouret, excitantes par | ceux qui se trouvaient trop vieux 
|'es statistiques p ibliées recem-!bjen l'homme tout désigné pour succéder au commandant d'escadre | la rapidité des coups, étincelan- pour marcher mais encore assez | 
ment attestent une légère aug-| St-Pierre Et la preuve, c'est que, il y a quelques semaines seule- | tes par les costumes des joueurs, | jeunes pour réveillonner de com- | 
|mentation dans le nombre del ment, ii s'est vu décerner la “Distinguished Flying Cross”. | par les acclamations de la foule,  pagnie. | 
naissances pour | année qui vient | par le coup-d'oeil général des | Le réveillon était solide, car M. 
nn à “var nl | 
de s'écouler, le gouvernement | nappes de glace ruisselantes de | Leclerc excellait en ces choses: il 


anglais a cru opportun de consti- 
tuer une commission royale qui 
devra mener une enquête appro- 
fondie sur les causes de la dimi- 


| Bretagne. 


grave d'ici quarante ou cinquante 
ans, disent les directives données 
aux commissaires. 


est voulue, car les jeunes ména- 
ges depuis vingt-cinq ans se sont 
|abstenus d'avoir des enfants, ou 
|ils ont limité leur famille à un 
lou deux enfants. La tâche des 
| commissaires est de supprimer les 
| causes qui, à première vue, sem- 
blent surtout économiques.” 

I faut être singulièrement a- 
veugle pour affirmer que les 
| causes de la dénatalité sont d'or- 
| dre économique. On oublie que 
Ë sont surtout les pauvres qui 


mettent le moins d'obstacles à 
l'action créatrice de Dieu. Les 
enfants abondent dans les milieux 
ouvriers de l'Angleterre, mais ils 
| sont rares dans les familles riches, 
| L'égoïsme et le manque d'esprit 
Lg sont les véritables cau- 
ses de la dénatalité anglaise. Res- 
|taurons la religion au foyer et à 
l'école, et :es citoyens accepteront 


| sées dans leur intégrité. 
———— ee —— 


Le Free Press va-t-il 
protester? 


Selon une nouvelle parue dans 
la Winnipeg Evening Tribune, 
+le mercredi 15 mars, “les 
douaniers canadiens ont permis 
que des tonnes de livres antisé- 
mitiques imprimés aux Etats- 
Unis soient acceptés aux Cana- 
da.” Il s'agit des fameux ‘‘Pro- 
tocoles de Sion’, 


Evidemment ces livres sont 


écrits en anglais et sont destinés! 


non aux Canadiens français 
“étroits” de la province de Qué- 
bec, mais aux lecteurs anglais. .. 


Le Free Press qui a témoigné, 
tant de zèle récemment pour! 
relever quelques incidents ridi-! 


cules survenus dans la province 
de Québec contre les empiète- 
ments indéniables de la minorité 
juive; le Free Press qui a crié 
à la persécution parce qu'un 
Canadien français a administré 
un coup de poing à un Juif: le 
Free Press qui s'est scandalisé 
de ce que quelques députés du 
Québec s'opposent à l'immigra- 
tion juive: Je Free Press relè- 
vera-t-il le fait que ‘les doua- 
niers canadiens ont permis que 


| des tonnes de livres antisémiti- 


ques imprimés en anglais aux 
Etats-Unis pour des lecteurs 
anglais aient été acceptés au Ca- 
nada?” 

Attendons Tout en at- 
tendant il est permis de croire 
que cet incident aura le sort de 
la bagarre entre Anglais et 
Juifs, survenue non à Québec, ni 
à Montréal, mais à Toronto, le 
29 février et dont le Free Press, 
n'a pas dit un seul mot ni dans sa 
page de rédaction, ni dans ses 
colonnes de nouvelles 

Attendons le défenseur des 
minorités ne laissera pas passer 
l'incident sous silence. Jl1 a tel- 
lement le souci de la justice 

L. L. 


LE VOTE DES SOLDATS 
POUR LA R.C.A-F. 

OTTAWA-—Le capitaine D. E 
Mackell, d'Ottaiwva, a déclaré à 
une réunion du comité parlemen- 
taire des élections, que la R.C.A 
F. est en fave du système des 
procurations détenues par les pa- 
rents des soldats retenus outre- 
mer. 


nution des naissances en Grande. | 


La diminu- 
tion des naissances en Angleterre | 


Billet du mercredi 


En ces temps d'errements et de 
déséquilibre, d'indiscipline mora- 
le et de relächement spirituel, le 
contact d'un homme véritable, 
même mort et communiquant 
son enseignement de l'au-delà, 
peut exercer une extrême in- 
fluence. Telle impression se dé- 
gage de ‘Rayonnement de Lyau- 
tey’”’, de Patrick Heidsieck, publié 
| à Paris en 1941, et que l'on réé- 

dite ces dernières semaines au 
| Canada (1). Mais une question se 
| pose. Lira-t-on ce livre comme on 

devrait, et le lira-t-on, surtout, 
| dans les milieux souffrant le plus 
| de l'esprit du siècle, auxquels il 
s'adresse particulièrement? Les! 
ljeunes gens prendront-ils la 
Lpeine de le parcourir avec atten- 
|tion, de réfléchir sur les leçons | 
| qu'il propose, et surtout de trans- 
| poser ces leçons dans la vie? Non 
| seulement dans la vie personnel- 
Île, intime, mais la vie sociale, po- 
litique, religieuse, les relations | 
humaines de chaque jour, les 
mondes des affaires et des idées? 
Les jeunes filles et les femmes le 
| liront-elles, qui influent telle- 
|ment sur leur entourage immé- 
| diat pour le bien ou pour le mal, 
let ne soupçonnent pas toujours 
l'étendue de leur action? Car Ly- 
autey n'a rien du héros sentimen- 
tal de roman, même si sa carriè- 
re remplie peut fournir le sujet et 
la matiere de dix romans, et son 
enseignement ne convient guère 
aux pusillanimes, Père et con- 
quérant du Maroc moderne, | 
Lyautey fut à la fois un soldat et ! 
un éducateur, un meneur d'hom- 
mes comme on n'en rencontre 
que quelques-uns dans une géné- 
ration, un modeste et un grand 
catholique. 


1 


* 


Il mourut en 1934, assez tôt | 
pour ne pas voir les malheurs qui 
allaient fondre sur son pays et 
l'Europe, et qu'il sentait dans 
l'air depuis longtemps, quand il 
s'attardait à envisager les consé- 
quences logiques de la folie col- 
lective des peuples. En 1897, il 
écrivait au commandant de 
Margerie: ‘La France, sitôt qu'on 
prend du recul, n'est pas très 
consolante à regarder. Dès qu'on 
cosmopolitise, on a trop vite l'an- | 
goissante sensation d'être sur 
quelque chose qui s'enfonce; et 
c'est d'autant plus poignant| 
qu'on est entouré de choses qui! 
montent Gouvernés et gouver- 
nants ne pensent qu'à la distrac-| 
tion du soir et au vote du lende- 
main...” Sur la fin de sa vie, il di-| 
sait: ‘Je me meurs de la France”. 
Après plus de trente ans aux co- 
lonies, installé en France pour y 
finir ses jours, il n'en revenait 
pas de la mollesse qui l'entourait. 
Ecoutons Georges Lamirand, pré- 
facier du livre qu'on nous offre 
aujourd'hui: “Tout lui semblait 
désorganisé, avachi. Là où il y 
avait, jadis, des disciplines, il ne 
trouvait que routines ou inertie. 
Le manque d'imagination des di- 
rigeants l'irritait autant que le 
manque de consience des subor- 
donnés. Cette déchéance de! 
l'esprit public le scandalisait. Il 
était exaspéré surtout par l'ab- 
sence de sérieux qui, du haut en 
bas de l'échelle, présidait à l'ad- 


1 


| (1) Æditions Variétés, Montréal. | 


Lyautey du Maroc 


Collaboration spéciale à ‘La Liberté et le Patriote” 


ministration du pays.” Le maré- 
chal Lyautey voyait la régénéra- 
tion et le salut dans le retour aux 
valeurs essentielles. 11 préchait, 
par la parole et l'exemple, le sens 
du devoir et des responsabilités, 
l'ordre et la perfection du détail, 
l'amour de la terre, le culte des 
traditions, le christianisme réflé- 
chi et vécu. Homme d'action, il 
souffrait de l'inaction et de la 
passivité qui régnaient partout, 
et contre lesquelles les hommes 
comme lui ne pouvaient rien. 
* 
“Rayonnement de Lyautey” 


contient tout le maréchal, pré- 
sentant ensemble ses notes de 


| jeunesse, des articles donnés aux 


journaux et revues, surtout le 
gros de sa correspondance avec 


| sa famille, ses amis, les officiers 


qui se consacrèérent comme lui 
au service de la France, hors de 
celle-ci. On le suit pas à pas au 
cours de sa vie intense, invaria- 


| blement d'une même unité, faite 


de travail, d'élévation et de foi, 
de la jeunesse à la dernière ma- 
ladie. Louis-Hubert Lyautey na- 
quit en Lorraine, le 17 novembre 
1854, dans cette ville de Nancy 
qu'illustra cet autre grand Lor- 
rain, Maurice Barrès. Etudes à 
Nancy et à Dijon, après quoi il 
entre à l'Ecole Militaire de Saint- 
Cyr, où il prend ses galons de 
lieutenant, en 1878. Il sert en 
France et en Algérie, revient en 
France, part pour l'Indochine en 
1894, comme officier d’Etat-Ma- 
jor, alors qu'il atteint quarante 
ans. À ce moment, il se sent fort 
désabusé. Il se pense trop âgé 
pour commencer une carrière co- 
loniale, sait d'ailleurs qu'on l'é- 
loigne de France à cause d'un ar- 
ticle à la “Revue des Deux-Mon- 
des”, sur “Le rôle social de l'offi- 
cier”, Il se découvre lui-même et 
devient, pendant les trente ans 
qui suivront, l'un des génies co- 
lonisateurs de son époque. On le 
trouve au Tonkin et à Madagas- 


| lumiere. 

| Le ski fut importé au Canada 
beaucoup plus tard. Il a de fer- 

| vents adeptes dans l'Est surtout, 

ice pays de montagnes. Pour s'y 
livrer, nos amateurs de Winnipeg 

| ont fondé un club dans une ré- 

gion alpestre de notre province, à 
| La Rivière, Divertissement très 
| beau, périlleux par les bonds pro- 
| digieux qu'il comporte, périlleux 
|aussi pour les bourses, car un 
peu de chichi s'y montre le bout 

nez, 

Un autre sport, qui se pratique 
sans chichi celui-là, et qui de- 
meurera à jamais populaire, c'est 
la raquette — la raquette légen- 
daire des trappeurs et des mis- 
sionnaires du orand pays blans 
décrit par Duchaussois et Rou- 
quette, ces deux peintres presti- 
gieux des régions qui frôlent la 
région des Esquimaux, 

* 

La raquette! De temps immé- 
morial Winnipeg et Saint-Boni- 
face ont eu leurs associations de 
raquetteurs. Dans la prairie, cela 
se suggérait tout seul. Trans- 
plantez-vous dans les derniers 
quinze ans du 19ème siècle. Le 
club “Le Voyageur’ existait déjà, 
et il faisait souvent des sorties 
conjointes avec le ‘’St-George- 
Snowshoe Club” de Winnipeg. 
Cette camaraderie dura long- 
| temps, si longtemps que nous pü- 
|mes nous-mênie assister aux der- 
nières réunions. Plus tard, le club 
“Canoe” remplaça le ‘“St-Geor- 
ge” et visita souvent Saint-Bo- 
niface. 

Notre “Voyageur” a une très 
intéressante histoire. Nous avons 
cette idée que l'un de nos ‘“jeu- 
nes” pourrait pénétrer dans les 
archives du club pour en retracer 
les débuts. Il y retrouverait toute 
la joyeuse pléiade dont nous 
avons déjà parlé, et qui, dans les 
années qui suivirent immédiate- 
ment ja Confédération, anima 
Saint-Boniface par sa belle cul- 
ture, par son chant, paï ses “gi- 
gues” de la Rivièére-Rouge, par 
l'allure endiablée de ses plaisirs. 

Nos souvenirs de membre ac- 
itif du “Voyageur” vont grosso 
| modo de 1905 à 1912. C'étaient les 

années du maire Bleau, de J.-B. 


RE EE 


ap manasssesent-den 


car, au Maroc surtout, où il est | Leclerc, d'Alexandre La Rivière; 


nommé premier président géné- | puis un peu plus tard, des deux 


ral en 1912. La guerre de 1914-18 | Vermander, des deux Manny, de 
le ramène en France, mais {l re- | William Raymond, Louis Bétour- 
prend tôt ses fonctions au Maroc, | nay, Alex. Bernier, Emile Pren- 
y continue son oeuvre d'expan-|dergast, Georges Bérubé 
sion et de paix jusqu’au moment | ne me demandez pas de me rap- 


| de sa retraite, en 1925. Membre | peler de tout le monde. 


de l'Académie française depuis! Les randonnées furent nom- 
1914, maréchal de France depuis | breuses à cette époque. Nous a- 
1921, Lautey fut l'une des gloires | Vons en ce moment sur notre ta- 
de la France contemporaine. 11! ble une photographie qui relate 
dort son dernier sommeil à Ra- | un voyage de deux jours à Saint- 
bat, dans ce Maroc qu'il aima | Pierre. Il faisait un froid de loup 
tant, et où il demanda qu'on l'in-| lorsque nos jeunes amis parti- 
humäât. On lit sur son mausolée | rent de l'hôtel-de-ville de Saint- 
qu'il mourut dans la religion ca- | Boniface à trois heures de l'a- 
tholique, mais “profondément | près-midi, ce samedi de janvier 
respectueux des traditions ances- | 1913. Ils se rendirent d'abord à 
trales et de la religion musulma- | Niverville; et le dimanche matin, 
ne, gardée et pratiquée par les à 5 heures, partirent pour Saint- 
habitants du Moghreb”. La con- | Pierre où ils arrivèrent à temps 
naissance de soi-même et le res-| pour la grand'messe. Le curé Jo- 
pect des autres, que souligne ain- lys «ur avait ménagé des sièges 
si son épitaphe, expliquent la : spéciaux, au centre de l'église. 

grandeur de l’homme. Aprés l'office, M. Albert Pré- 
fontaine, député de Carillon, of- 


L'ILLETTRE. 
PENSE NE CRE RL Sr frit un diner aux raquetteurs. 
HALIFAX — Le lieutenant | Puis le lundi matin, M. Préfon- 


Clive-S. Boucher, de Montréal, ! taine et M. Jean Arpin, gérant de 

un vétéran de la guerre sous-|la banque locale, se levérent à 

marine durant le dernier conflit} quatre heures pour ramener les 
L ma : 

mondial, a été nommé au Com-| «boys en voiture, de Saint-Pier- 


mandement de l““Haligonian”, de : À 
là réserve navale volontaire ca- re à Otterburne, où les excursion- 


nadienne, dont les quartiers gé- 


néraux sont à Halifax. | Saint-Boniface. 


|empilait des sandwiches au jam- 
| bon, du fromage, du café bouil- 
lant. Puis, dans la fumée des pi- 
pes et des cigares, on organisait 
les jeux de salle. Le maire Bleau, | 
en tuque, en costume à capuchon, 
en souliers mous, était le grand 
animateur; il n'y en avait pas! 
comme lui pour diriger le souque- 
à-la-corde ou le saut-du-bélier. 
Pour le récompenser de son en-| 
train, on le jetait subitement 
dans le filet de pompiers que 30 | 
ou 40 hommes manoeuvraient 
en cadence, et on le projetait vers | 
le plafond. C'était le “bouncing”. | 
Après le maire on “bounçait” les 
|autres, et c'était donner une]! 
grande marque de considération 
à un homme que de l'envoyer 
ainsi toucher périlleusement le 
plafond...... 

Que c'est triste de ne plus être 
jeune, de ne plus raquetter, de ne 
plus réveillonner en bandes tu- 


Le paganisme aux 


Etats-Unis 
Le Dr Morris Fishbein, ré- 
dacteur de l'American Medical 


Journal, vient de lancer dans le 
public américain des statistiques 
effarantes eur certaines prati- 
ques criminelles en vogue aux 
Etats-Unis “En 1943, écrit-il, 
plus d'un million (1,000,000) 
d'enfants non encore nés ont 
été tués par des avortements, 
Au delà de 8,000 mères ont per- 
du la vie à la suite d'opérations 
criminelles.” 


L'auteur fait remarquer de 
plus que les quatre-cinquièmes 
de toutes les mères qui eurent 
recours à l'avortement pour ‘se 


débarrasser de leur fardeau” 
étaient mariées, On ne peut pas 
donc attribuer à la crainte du 


déshonneur, à la peur des repré- 
sailles de la part de la famille, 
l'action de la majorité des fem- 
mes américaines qui tuèrent leur 


enfant. Il s'agit, pour employer 
le terme le plus conforme à 
la froide réalité, d'un MEUR- 
TRE Quand un pays compte 
dans son sein un million de 
femmes prêtes à recourir au 


meurtre d'êtres innocents pour 
pouvoir jouir plus librement de 


la vie, il est près de sa déca- 
dence 

Il est grandement temps de 
procéder au nettoyage des 


écuries d'Augias, si l'on ne veut 
pas que Dieu s'en mêle, 
+ 


Ce n'est pas l'Espagne 


L'Associated Press annonçait 
mardi dans un petit entrefilet de 
5 lignes que le journal TAN, de 
Stamboul, Turquie, le seul jour- 
nal véritablement pro-allié en 
Turquie, avait été suspendu pour 
une période indéterminée à cau- 
se de ses tendances trop forte 
ment antiaxistes. 


La presse alliée qui a toujours 
été prompte à souligner les moin 
dres faits survenus en Espagne 

our prouver l'attachement de 
celle-ci à l'Axe laissera-t-elle 

asser inaperçu cet incident qui 


| jette de la lumière sur les véri- 


tables sentiments de la Turquie 
à l'égard des Alliés? 

Il est vrai que l'Espagne est 
un pays catholique et que la 


Turquie ne l'est pas. 
L. 1. 


La médecine étatisée 


per Joseph VALOIS 


Parmi les projets de restaura-| 
tion sociale que caressent, à 
{l'heure présente, nos hommes 
d'Etat et nos sociologues, celui 
qui a trait à l'amélioration de la! 
{santé et à l'allégement du fardeau | 
que comporte la maladie, tient 
Île premier plan de l'actualité. 
| Durant la semaine parlementaire, 
nos législateurs à la Législature 
|de la Saskatchewan ont discouru 
ltrès longuement sur Je sujet. 
|Bien que, dans ce domaine, la 
[province ait un récord très envi- 
lable, les citoyens ne sont pas 
lencore satisfaits L'expression 
Id'idées contenue dans les nom- 
lbreux brefs présentés devant le 
lpersonnel du Comité parlemen- 
taire, formé dans le but de re- 
cueillir les suggestions des divers 
lorganismes publics relatives au 
bien-être social, en est une preu- 
ve évidente, 

Dans notre société, comme 
|dans toute organisation humai- 
ne, d'ailleurs, il y a toujours la 
possibilité de l'amélioration, du 
|perfectionnement. Dans le do- 
maine de la santé publique, le 
champ est vaste aux expériences. 
En somme, le sentiment général 
lest unanime quant à la nécessité 


empiéter sur les droits des indivis 
dus en exerçant une centralisas 
tion excessive qui aboutit infails 
liblement au fonctionnarisme et 
à la bureaucratie. Voila pourquoi 
la majorité des citoyens craignent 
avec rrison l'étatisation de la mé+ 
decine. L'Etat doit surveiller, 
corriger et aider, c'est son rôle 
dans toute société bien organisée, 
mais lorsqu'il se fait maître d'é« 
cole, médecine etc, c'est-à-diré 
lorsqu'il prend la place des indi+ 
vidus et des institutions, il gâche 
le travail, et pour cause. ‘“‘L'admis 
nistration de l'Etat est une ma+ 
chine très compliquée, aux rou« 
ages multiples à l'excès, qui 
entravent la bonne et prompte 
expédition des affaires; lourde, 
lente, coûteuse, routinière, im 
personnelle, elle manque de sou- 
plesse et d'initiative. Elle est 
funeste aux gouvernés qu'elle 
supplante, sans avoir le stimu- 
lant de l'intérêt personnel; aux 
gouvernants, qu'elle paralyse 
par sa routine ou compromet en 
leur imposant, irresponsable elle- 
même, la responsabilité de ses 
agissements...” 

Ces paroles d'un moraliste émi- 
nent nous énoncent indirecte- 
ment, mais clairement, les funes- 


de perfectionner les services mé- 
dicaux, de les rendre plus acces- 
|sibles à la classe pauvre, en mul- 
|tipliant les institutions, les clini- sunnel de nos hôpitaux catholi- 
ques et en spécialisant docteurs ques a raison de suivre de près 
et gardes-malades, afin que cha-|l'évolution de certaines théories 
que région de la province puisse dont la mise en pratique pour- 
bénéficier des soins indispensa- rait nuire considérablement à 
bles et des bons effets de la sci-|l'oeuvre qu'il a édifiée à force 
ence médicale. ide travail, de dévouement et 
Mais là où il y a divergence d'économie, Nos religieuses ont 
d'opinions, c'est sur la méthode, |été les pionnières dans l'apostolat 
sur le mode de procédure, Cer-|du soin des malades; elles ont 
tains recommandent l'étatisation|établi de belles institutions dans 
de la médecine, c'est-à-dire que |tout le pays et formé une phalan- 
le gouvernement prenne le con-|ge de gardes-malades qui ont 
trôle absolu de la médecine et as-|puissamment aidé au soulage- 
sume toutes les dépenses, comme | ment de humanité souffrante 
la chose se pratique en Russie.| La centralisation entre les 
D'autres prônent une assurance-| mains de l'Etat de la médecine, 
{santé obligatoire, dirigée par le | que réclament certains groupes, 
gouvernement et basée sur le!compromettrait sérieusement nos 
principe d'une taxe per capita, ! institutions catholiques dont nous 
Enfin, un autre groupe,—c'est la! perdrions le contrôle, En face 
majorité,— préfère un système d'un tel danger, les catholiques 
d'assurance-santé volontaire, par doivent s'unir dans leurs protes- 
mode de contribution, tations et faire de justes repré- 
Ce dernier mode rassemble sentations, afin d'inciter nos lé- 
beaucoup plus de partisans, Il/gislateurs à ne point porter 
semble aussi le plus raisonnable, l'atteinte aux “droits individuels et 
pourvu toutefois qu'il ne devien-|acquis par de Jongues années de 
ne pas une affaire d'ingérence | dévouement dans les législations 
politique. Dans cette question, qu'ils édicteront pour le bien- 


les conséquences de l’omnipoten- 
ce de l'Etat en médecine, Le per- 


|nistes prirent un train pour comme dans toutes les autres | être physique de notre popula- 


'd'ordre social, l'Etat ne doit pas|tion. 
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Récital à l'Institut Trois frères dans l'aviation 


Trois file de M. et Mme Eixery 
Collegial St-Joseph Montde gg Per 
La + 19 mars, 28 PF 5'St-B {a servent pars 
L le département musical de | da , 
gial Saint-Josept , 
£ ent ses toutes petiles ee 
ves : écita piar violon 


hant. ensemble vthmique Cofr 


pme + programme 
Une ale invitation est {a 
le aux parents des élever et aux 


mue de la bonne 1 


usique 


Invitation à une 
partie de cartes 


mes de Ste-Anne de la 
Sacre-Coeur in! 
St-Boniface à 

grande par 


4 aura 


itent 
venir 


ue de 


2 ars courant, à 
4 à F € parotssiaie 
nais, qui à pris 
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prix de sur- 
promet plu- 


A soirée 
t{rir des 


7 elle 12 € 
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Le comité, !,,. le 


Succès aux examens Montréal, Pat 
de traduction où 11 s grad 
examen de 
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Bonin, de Win- 
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né par 
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ne Delaquis, d'Otta 
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: Luc en 
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ne gr" À 
, de Mar 


Causeries 
radiophoniques 
Au poste CKY à 5 h. 15 p.m. 


Les types canadiens- | 


français 
81 mars L'habitant”, par M 
Noël Bernier 
7 avri Le Curé”, par le R 
P. Lucien Hardy, SJ. | 
du Collège de St-Boni- 
face 
14 avril “Le seigneur”, par M 
C. Meredith Jones, pro-! Le sous-officier de lere classe 
fesseur de français. Alphonse Normandeau 
! Æ VOy ir”, par M 
81 avril RL r 4 D'Ehom Le sous-officier de première 
bault # classe Alphonse Normandeau fait 
28 avril—"Le coureur de bois”, | Partie de l'aviation depuis le 


Il a étudié aux 


mois d'avril 1941. 
; de 


écoles d'aviation de Brandon, 
| Portage la Prairie, Calgary, 


par M. Alfred Glauser, 
professeur de français. 


Le Questionnaire de Le et Dafoe. 
l'Université Il est en Angleterre depuis sep- 
|tembre 1943. 
Le mars 18 mars à 11 h. 15 am. | sus ru gel > fait ses 
Pare a l'école rovencher et a 
ns Pn “Angus School of Commerce” 
M. l'abbé Antoine D'Escham- pe: son enrôlement, il était au 


bault répondra à quelques ques- 
tions concernant la langue fran-| 
çaise 


service de la “Manitoba Hydro”, 
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Le sergent Paul Normandeau 
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DE CHAUFFAGE autrefois télégrap ste eu [e 
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Bureau: 204 04 Rés: 203717 ||; Portage la Prairie, Brandon, 
Paulson et à l'Ancienne Lorette, 
P.Q Il est maintenant outre- 
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à Co. Ltd. M. et Mme Emery N " man deau 
Toutes sortes de atériaux de cons- 
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ls d'eglises et boiserie 
{ sont des sans-filistes dans avia 
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Coin Frovencher et jo Meurons tion 
St-Bonilace Téléphone 201 243 
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CSSONCS - NUILE - ACCRRRDIRES || PP P7FS AS MOTORERNRE NS AS VAS 
PNEUS - REPARATIONS AR 1 PT yat 
t satisfaction . qu Fr. Derre. e Rae te 
sa bourse contenant SB8> et des 
papiers d'enregistrements de su- 


jets étrangers 


QUATRE AY 
GÉNÉRATIONS \ =; 
de femmes =) 
heureuses %, 9°. 


ont su taire disparaitre facilement la FAIBLESSE 
Paleur, Faiblèsse, Nervosité, Irrégularité, Manque d'Appétit, 
Troubles féminins, symptèmes ou conséquences de l'ANEMIE. 


EN PRENA Le], 1,12 


PILULES ROUGES 


ET FAIBLES 


+ 


Riv- | 


Comité 
des oeuvres 
paroissiales 


La température froide que 
15 avons eue le 8 mars, laissait 
espérer à rzanisatrice du dis 
triet no 15 un bien petit résultat 


Cependant 85475 fut le montant 
recuciili. Mme V. Masson, aidée 
de Mmes H. Sicotte, O. Lacerte 
et de Mile M. Masson ont droit & 
toutes nos félicitations les 
payeurs de dimes de ce district 
n'étant qu'au nombre de 34 
Merci aux généreux donateurs 
des prix qui furent gagnés com- 
uit: ler prix: Mme A. Choui- 
156 points 2ème prix 
A. Boivin 1155 points) 


3ème prix: M. le curé E. Lavoie 
1154 points) : 4ème prix: Mme E 
Toupin (150 points:: 5ème prix 
M. E. Michon (143 points) ; 6ème 
prix Mme L. Trudeau 1148 
points): 7ème prix Mme G.-H 
Bérubé 1148 points): : 8ème prix 
Mile Mathilde Clément; 9ème 
prix: Mlle Dacquay. Prix d'en 
trée, M. A. Michon et Mme W. Ca- 
ioret pool”, M. Moquin; rafile 
d'un morceau d'argenterie, ga- 
gné par Mme A. Baudru 


Le programme récréatif fut le 
uivant 

Mlle Thérèse Cyr idéclama- 
tion) Mile Cécile Le Nabat 
cnanson accompagnée au pia- 
> par Mlle E. Pelletier); M. V 
Masson (déclamation)., D'autres 
istes durent prendre part au 
programme, mais la température 
y mit obstacle. Le comité remer- 
ces artistes pour l'agréable 
oirée qu'ils ont fait passer aux 
assistants 

Le résultat des activités du dis- 
trict no 2, comprenant la rue 
Notre Dame, La Vérer.drye, de la 
rue Taché à la rue du Collège, 
sera publié la semaine prochaine 
Mme O. Desautels en fut l'orga- 
nisatrice, Le district no 3, partant 
de la rue Taché à la rue du Col- 


cie 


Dumoulin, aura sa partie de car- 
tes le mercredi 22 mars à la salle 
du Cercle Ouvrier, à 8 h. 30. Ce 
sera la 5ème partie de la série 
A la partie de cartes du district 
no 8 le ler prix d'entrée pour da- 
| mes fut gagné par Mme E. Lam- 
| bert: le 2ème prix par Mme J 
| De Cruyenaere. ler prix d'entrée 
| pour hommes, M. Denis Moquin; 
2ème prix, M. P. Chabalier. 
Mme J.-Arthur LANE. 


Un film sur la 
messe à St-Boniface 


“The Eternal Gift” sera pré- 
|senté à l'Académie St-Joseph 
| sous les auspices de l'Ecole Pro- 
vencher et de l'Académie St-Jo- 
seph. Ce film, qui se déroule en 
une heure et demie, nous présen- 
te le saint sacrifice de la Messe 
tel qu'il est offert le jour de Pà- 
ques. 


LA LIBERTE 


Arthur Lavoie, fils de M. et 
Mme Avila Lavoie, de St-Boni- 
face, Man, qui vient de passer 
avec honneur ses examens del 
musique du grade II au Conser- 
vatoire de musique de To 

Le jeune musicien a eu comme 
professeurs d'accordéon MM. C 
Ritagliati, F. Kent, W. Myers et 
Mile Hé:ène Aubert. 


onto. 


EI LE PATRIOTE Miche 
Les petits clercs de 
Santarem au Collège 


Odi profanum vulgus et arce 
Nos grands collégiens saur 
bien traduire cette rase du 
bonhomme Horace 
peu oublié mon latin, je traduis 
tout bonnement ainsi : J 
ce n'est pas faite pour 
re, mais pour une élite 
Si vous aimez le jazz, les pièces 
lintamarresques à la Victor Hu- 
go, le mélodrame à assassinats 
des piastres rouges, les romans 
de cow-boys américains chevau- 
chant le théâtre avec enlève 
ments, compliqués du _triangle 
sentimental, cetie pièce nest pas 
pour Vous: vous la trouverez fade 
Même, si vous êtes un de ces 
intellectuels ultra-classique qui 
à appris dans un manuel l’axiome 
sacré que “Hors de Boileau point 
de salut”, restez chez vous, vous 

serez scandalisé 

Si vous êtes un implacable réa- 
liste féru de vraisemblance ma- 
thématique et ennemi des fantai- 
sies aériennes et ailées.., n'entrez 
pas, vous trouverez cela enfan- 
lin, puéril et un peu fou 

Et surtout, pas si vous _êtes 


or 
P 


Moi, qui a 


M. l'abbé H. Lapointe 
à la Société Historique 


Le dimanche soir 12 mars, M 
de St-Alphonse, a donné une for 
et les douze premières 


fondatior 


je M 


Société a séance fut 


ir M. l'abbé Edmond Lavoie, 
curé de la cathédrale. Un groupe 
d'élève de l'Institut Collégial 
St-Joseph, " les frais de la mu- 


sique et du chant, 


de 


Les 


débuts de la paroisse 
St-Alphonse remontent à We 4 | 
M. l'abbé Bitsche, curé de 


| Léon et missionnaire de la nées | 


i res 


lège sur les rues Provencher et | 


La vue est attrayante surtout | 


en raison des explications don- 
nées au cours du film par Mgr 


pendant tout le film. 

La chorale des séminaristes de 
“St. Mary of the Lake”, à Munde- 
lein rend les parties de la messe ; 
dans 


T. Kush, OS.M. La Messe du 
Christ Roi est chantée par la 


à Chicago, sous la direction du 
RP. Edwin J. Hoover, OSM. 
L'orchestre symphonique de Chi- 
cago accompagne ces chants. 
Le. RP. J. R. Keane, OSM. 
fondateur de la neuvaine perpé-| 
tuelle à Notre-Dame des Dou- 
leurs, est le célébrant de la messe. 
Les élèves de l'Ecole Proven- 


(Communiqué). 


Retraites 
fermées 


17-20 mars — Jeunes gens de 
Holy Cross. R. P. R. Durocher, 
OMI 

20-24 mars—Jeunes filles. M 
l'abbé S. Gauvin 

24-27 mars — Jeunes filles de 
Holy Cross. R. P. KR. Durocher, 
[e) M I 

27-31 mars—Hommes et jeunes 
gens 

31 mars au 3 avril- nissan- 
tes de l'Institut. S. Exec, Mgr G 
Cabana 


Notez bien que. 


l.—-Les retraites commencent à 
7 h. 30 du soir 


2—Que la retraite des femmes 


commence le 13, au soir, au lieu 
iu 14 au matin, tel que déjà an- 
cé 


Rapport du Conseil de 
l'Hôtel de Ville 
L'abor matières nous 
lige à semaine 
chaine la publ ion du rap- 
de la dernière séance du 
de l'Hôtel de Ville de St- 


dance des 


1 mm tr e PF 
remett a la 


lecteurs voudront bien 
excuser 

ad: mir t 
lisants au ministère ca- 
de l'Agriculture a révélé 
Qu 11 y'avait eu un sement 
t de 35,000 à 
la production de la potasse 
| disponible. 


OTTAWA 
des ferti 
nadien 


accroi 
39,000 tonnes 


dans 


Fulton J. Sheen ainsi que la ma- | 


un beau chant grégorien, | 
sous la direction du R.P. Joseph\| 


chorale du séminaire de Quigley, | 


on, y rencontra les deux ns 


familles, celles de M. Jule 

Poirier et de M. Herménégilde | 
Vandette. Ces deux beaux- | 
frères, venus des Ilêts de Bois, y 
possédaient deux  homesteads 
voisins. C'était au temps où les! 
missionnaires colonisateurs, sous 


l'impulsion de Mgr Taché, tra- 
vaillaient à Ja colonisation du; 
Manitoba. M. Bitsche, impressi- 


onné par les avantages qu'offrait 
cette région, attira l'attention de| 
Monseigneur, qui fit réserver les 
cantons 5 et 6 du rang XI et 5et 
6 du rang XII pour les colons ca-| 
tholiques. L'année 1883 y vit ar-! 


river 26 familles ou chefs de 
famille, Ce premier groupe aug-| 
menta chaque année d'une! 


dizaine de familles jusqu'en 1889, 
où commença l'immigration bel-| 
ge. En cette année il y avait en-| 
viron 90 familles canadiennes- | 
françaises sur les territoires des 
paroisses actuelles de St-Alphon- | 
se, Mariapolis et Bruxelles. Ces! 
familles venaient de la province! 
de Québec et de la Nouvelle-| 
Angleterre. 


Débuts pénibles 
Ces débuts furent très pénibles; | 


ce furent les temps héroïques. 
Venus sur des trains d'immi- 
grants, ces colons, une fois arri- 


vés au Manitoba, durent laisser | 
leur femme et Jeurs enfants à à 


À la Chapell | 
Ste-Marie 


Les parties de cartes se conti- 
nuent à la chapelle Sainte-Marie. | 
Les organisatrices s'efforcent de! 
les rendre intéressantes, elles les 
agrémentent de programmes ré- 


créatifs. 


| 
1 


| Lalonde, Ledoux. 


| Sacré-Coeur, 


Les prix donnés à la soirée du| 
10 mars dernier avaient été of-| 
ferts par les RR.SS. Grises de St- 
| Boniface et par les pre dre 
| ces (Mme St-Laurent en avait of- 


| cher et de l'Académie St-Joseph | 1°7t deux) et ont été gagnés par! 


d les billet r ce film.! 4 
Vans sn PE © Lu | chaud, Collin, Durand. Fontaine, 


Mmes Jodoin, Chénier, Pain- 
Rodrigue, Orieux; MM. Williams, | 
“Pool”, M. O- 
rieux, | 

Sur un théâtre improvisé pour 
la circonstance, Mlles L. Durand 
et T. Bernardin, de la paroisse du 
jouérent avec beau- 
coup de naturel, une saynète in- 
titulée: ‘‘La Sourde”, et Mlle L 
Ritagliati, jeune virtuose bien 
connue, exécuta deux solos d'ac- 
cordéon. Ce programme a été 
très goûté. 

La prochaine partie de cartes 
aura lieu le 24 mars prochain et 
les noms des organisatrices se- 
ront publiés dans la chronique 
de ja semaine prochaine, | 

JE ER | 

Ne manquez pas de profiter 
de l’aubaine qui vous est offerte 
Hâtez-vous de vous procurer des | 
billets pour le magnifique tirage | 
organisé au profit de la chapelle | 
lequel aura lieu le 2 avril pro- 
chain. 

Un billet de 10 sous donne une 
chance sur 10 paires de chaus- 
sures d'une valeur de $75.00. Un 
livret contenant quinze billets 
se vend $100. Achetez un livret 
dés aujourd'hui. Veuillez vous 
adresser à M. l'abbé Robert, ar- 
chevêché de St-Boniface, ou aux 
paroissiens de la chapelle qui 
tous ont des billets en leur pos- 
session 

La secretaire du comité. 


SCIPIO, Ut. ah— ar, cultivateur 
aissa son camion sur lequel il a-| 
vait apposé sa ps plaque 
ans une d'un abattoir 
Lorsqi , Un porc finissait 


de manger la plaque plastique. | 


rt inter 


les auspices de la Société Historique de 
l'abbé Antoine 
présidée *—— 


| Ils allaient faire 


| pour 


| médical 


| Langevin, a 


l'abbé Hy Lapointe, curé 


essante conférence sur la 


acgnthe 


de la paroisse de St- 
St-Boni 


président de la 


années 
face 
D'Eschambault, 


St-Boniface pour un temps indé- 
terminé et s'organiser en 
vanes pour se rendre en charret- 
tes à boeufs jusqu'à St-Alpnonse 
les premiers dé- 
frichements et construire les 
[Suite à la septième page] 


Petites Notes 


AVIS 


Les personnes qui désire- 
raient faire paraître des nou- 
velles dans le journal: bapté- 
mes, mariages, déces, fian- 
Çailles, voyages, visites, etc. 


cara- 


peuvent nous les envoyez par 
la poste ou nous les commu- 


niquer par téléphone (numéro 
21 816), et nous les publierons 
GRATUITEMENT dans cette 
page. 

Deux choses sont requises: 
que ces nouvelles nous par- 
viennent avant le mercredi 
matin, si l'on veut qu'elles 
soient insérées dans l'édition 
du vendredi suivant; qu'elles 
soient signées, si on les envoie 
par la poste. 


Le sergent Léo-J. Turenne, de 


l'aviation, fils de M. et Mme 


Emery Turenne, de 510, rue St- | Roy, 


ansé te, £ heu! vous dé 

: aute 

à ” 

M 1 borc 

| L s ar esse 
€ d « v S 

se € € Q cette © 
vent sse être basée sur une 
légende, st-à-dire une histoire 
1 y - \ € + mêm 
n ais q dans 
realite matérielse, exprime 
symb eme: et si ce symbolis 
me est très élevé, délicat, poéti- 
que: si vous aimez le gracieux, la 
plaisanterie légérement narquoi 
se; si vous êtes un peu poête et 
e d le goût n'a pes été 
e pa lies émot 

& 5 Jus êtes bien I 
dans le jardin n ystér ieux, dans 
e cloître. Mais cela ne suffit pas 
ut à fait faut, de plus, que 
ave Ame religieuse, con- 
tive meme pleine de l'E- 
capable de goûter son 
isme, à l'aise dans le sur- 


C'est précisément penses uoi no- 


ire populat manitk ine, $s 
pe et 1€ s a ec ute 
religieusement lélicieuse 
cg de que mise e 

ène a1 sa verve ets audace 

tumière. Salles p C'es 

eioqu 

L'act se passe pas encore 
tout a fait au ciel, mais bien 


monde supra-terres- 
cloître de Do i 
ure le Moyen-Age 
contemplatif. Durant deux heu- 
a l'impression que le ciel 
l'autre côté de la porte 
L'histoire? Bien simple: dans 
le cloître deux enfants (ou deux 
angelots) sont instruits par le 
Père Bernard, deux futurs moi- 
nes. Ces enfants, dans leur piété 
naive, prennent pour vrais per- 
sonnages réels ces statues de 
l'Enfant-Jésus et de la Sainte 
| Vierge devant lesquels ils s'age- 
|nouillent… et ils mangent. Ils ne 
sont donc nullement surpris de 
voir Jésus venir partager leur re- 


cains—qui fle 


res on 


est de 


|pas et causer avec eux comme 


[Suite à la sixième page] 


Mme H. Bédard, 
de St-Boniface, 
est décédée , 

Le samedi 11 mars Mme Hono- 
rius Béchard est décédée à sa ré- 
sidence, 197, rue Masson, à l'âge 
de 76 ans. 

La défunte naquit à St-Jacques 
le Mineur, P.-Q. et vint dans 
l'Ouest en 1907; elle demeura d'a- 
bord près de Régina, puis vint 


|à St-Boniface en 1928. 


{ 


En premières noces elle épousa 
M. Th. Roy. De ce pemier mariage 


| naquirent deux fils qui lui sur- 


l'honorable juge L.-P 
et M. E- 


vivent: 
de St-Boniface, 


Jean-Baptiste, a reçu ses ailes à | douard Roy, de Meyronne, Sask. 


Paulson, Man. Il a également mé- | 
rité le bracelet d'identification | 
s'être 


le meilleur mitrailleur. 


classé comme étant! 
le 
sier, 


De son second mariage avec M 
Honcrius Béchard, elle eut 4 en- 
fants: 3 filles: Mme Omer Lus- 
de Sedley, Sask., Mme Ar- 


Le sergent Turenne est mainte- |thur Brosseau, de Laprairie, P.- 


nant stationné à Patricia Bay, 


C.B. MERS 

Mile Marguerite D'Heilly, 
Walhalla, Dakota Nord, E.- 
était en visite chez sa soeur, 
J.-E. Turenne, de 510, rue St- 


2 


Jean-Baptiste, à l'occasion du dé-| 


part de son neveu, le sergent Léo 
Turenne, de l'aviation cenadien- 
ne, pour Patricia Bay, C.B. 


| 
Le soldat Georges De Montigny | 
est en visite pour une semaine | 


chez son épouse, Mme G. De Mon- 
tigny, de Norwood Court. M. De 
Montigny est stationné à Camp 
Borden, Ont. et est dans l'armée 
| depuis trois ans. 

. e 


Le capitaine René Létienne, 


autrefois chirurgien à St-Boni-| 


et jusqu’à présent officier 
au centre d'entraine- 
ment de Shilo, vient d'être trans- 
| féré à Stratford, Ont. 


L L2 L 

Le capitaine P. De Gagné, au- 
trefois de St-Boniface, a été pro- 
mu au rang de major, au Corps 
de l'Intendance à Montréal, P.Q 

Le mejor De Gagné naquit à 
Kenora, Ont. où il commença ses 
études. Il les termina au Collège 
de St-Boniface 

Il servit durant 
demi au cours de la première 
grande guerre, et fit partie, pue 
un temps, de la deuxième dir 
sion de l'armée d'ocei upation en 
Allemagne 


face, 


deux ans et 


Gaudette, de 
| 


501, rue 
appris la nouvelle 
que son fils, le soldat Alphonse, 
a été blessé le 2 mars au cours 
de manoeuvres en Italie. 


Attaques biliaires 
Maladie de foie 


L'excés de bile est causé par un 
foie surchargé ou paresseux C'est une 
aladie commune qui peut être rapi- 
ement soulâgée en stimulant l'ecou- 
ement de la bile. Ainsi la masse ac- 
cumulée est armolle les substances 
toxiques sont éliminées, et le foie et 
sont soulagés et rede- 


Mme C 


es intestins 
viennent sains 

Les piluies “Laxa Liver,” de Mii- 
burn's, stimulent et actuvent le foie 
paresseux. ouvrent chaque voie biliaire 
en permettant un flux de pile qui net- 
toie le foie des impuretés qu: obstru- 
ent les canaux. 

Ces pilules sont petites et 
prendre Elles ne 
n'affaiblissent 
malade. 


faciles à 
pas de 


ne ren- 


causent 
rliques pas et 


dent pas 


Mme | 14 mars en la cathédrale de St-| 


{la maison; 


| 


Q., et Mille Françoise Béchard, à == 
1 fils: M. Louis-Lau-| 
| rent Béchard, de Sedley, Sask. 

Le service fut célébré le mardi 


Boniface, par M. l'abbé Turcot, 
| assisté de MM. les abbés J. Ro- 
bert et I. Bédard, comme diacre 


ll 


|ble juge L.-P. Roy 


et sous-diacre, 

Furent porteurs: MM. J.-H 
Bourgouin, A.-J.-H. Dubuc, C. 
Prud'homme, C.-E. Huot, I. Fors- 
tall, R. Bernier, J. Boux et J.-B.| 


| Poitras. | 


La dépouille mortelle fut trans- 
portée à Sedley, Sask., où un ser- | 
vice solennel eut lieu le mercredi} 
15 mars, à 10 h. 30. L'inhumation | 
se fit ins le cimetière parois- 
sial de Sedley. | 

Mme Omer Lussier et l'honora-| 
accompagné- | 


| rent le corps de Winnipeg à Sed-! 
| ley. 


| 
| 
| 


The T. Milburn Co. Ltd. Toronto, Ont. | 


M. HONORE COURTEAU 
| 


M. Honoré Courteau est décédé | 
à l'âge de 84 ans, le dimanche 5 
mars à Deschambault, PQ. Lui 
survivent, 6 garçons: Joseph, de 
Valleyfield: Alphonse, de Trois-} 
Rivières; Laurent, de Winnipeg; | 
Honoré, de Deschambault; Fran- 
çois, de St-Boniface, Man.: Jules, 
de Montréal; 2 filles: Mme Henri 
Savard, de Deschambault, et Mme 
Alfred Juneau, de St-Ubald, P.Q 

L . . 


Mme LEA BOULET 


Mme Léa Boulet est décédée 
à l'Hospice Taché le jeudi 8 mars 
à l'âge de 83 ans. Elle naquit a| 
St-Hénédine, PQ. et vécut au 
Manitoba pendant 20 ans. 

Les funérailles ont eu lieu le 
samedi 11 mars, et l'inhumation 
se fit dans le cimetière de St- 
Boniface, 


A TOUT AGE, IL Y A 
DOMMAGE 


TORONTO-—La 
de Sarnia, Ont. 


1 
Cour Suprême 
accordait en sep- 
tembre dernier une indemnité de 
$7,000 à Mile Ethel Trott, de Oil 

y, Ont poursuite in 

tentée contre M, Elmer Mott pour 
bris de pron e de mariage. Les 
deux 1ureux, qui s'étaient fré- 


dans une 


am 


quentés de 1908 à 1919, sont main- 
tenant devant la Cour d'Appel 
Le piquant de l'affaire est que 


Mlle Trott a soixante ans révolus. 


On conseille aux  oéenhe 
de vivre au grand air, de boire 
beaucoup de lait, d'éviter les ex- 
cès et de changer de climat, | 


| Provencher 


Winnipeo, Man. {7 mars 195$ 


Nouveaux pardessus ..,. 


Stylecrest 


$ 6 

De 

Ces pardessus font partie de la grande 
famille" des vêtements de qualité 
à la Baie. Pardessus de printemps 
en de nouveaux patrons, nouvelles 
couleurs et nouveaux tissus. Îls sont 
taillés de façon à donner aux hommes 
qui les portent une apparence chic 
et un réel confort. Choix de modèles: 
avec boutons dissimulés sur le devant, 
raglan et slip-on. Tissus velour et 
tweed. Couleurs: brun, gris, bleu et 
‘off shades”. Grandeurs, 35 à 46. 


Vêtements, 2e étage 


Drdsons Day Compann. 


INCORPORATED 2*? MAY 1870 


Le Cercle de tir Prévenchei 


sur la cible dite “C.S.B.A", se 
partagent d'autres trophées com- 
me suit: 

Léopold Pelletier gagne la cou- 
pe “Paris J,unch Bar”, pour cara- 
bines dites “Match”; Georges La. 


Les membres du Cercle de tir 
de St-Boniface ne 
prétendent pas être des descen- 
dants de Guillaume Tell, le fa- 
meux tireur suisse, et n'aspirent 
pas non plus de se servir comme 


cible d'une pomme sur la tête|rivière gagne la coupe du doc. 
d'un garçon, mais ils sont tous|teur H. Guyot pour carabine: 
d'accord que le tir à la carabine! dites “Sporting” et C. Derrett 


est un sport très en vogue. Le 
Cercle compte actuellement 78 
membres, ce qui le met au pre-| 
mier rang de l'Ouest. Depuis sa 
fondation en décembre 1940 il 


gagne la coupe Jos. Wynant pour 
cibles dites “M.V.R." 

Dans le tournoi des cibles dites 
“DM”, il y eut une bataille 
royale entre C. French et Chas 


s'est acquis une réputation qui} A. Schwartz pour qui arriverait 
| n'est plus à faire. en deuxième place. French l'em- 
Voici la liste des heureux ga-| porta avec une moyenne de 
gnanis pour le mois de février: 99.956% et Armand Schwartz fut 
Dames (cibles D.M.)—La cou- relégué en troisième avec 


99.916%. 

Quatre équipes sont actuelle- 
ment en train de tirer pour le 
championnat de la province et 
| les membres ont bonne espérance 


pe de “St. Boniface Hardware” 
est décernée à Mme C. French 
pour une moyenne de 99.875%, 
Mme French gagne aussi le tro- 
phée de “L'Oiseau”' pour le mois 


Mlle Albertine Gauvreau ga-|de répéter leurs succès de l'an 
gne la coupe du major J.-C. La-| dernier en arrivant bons pre- 
voie, pour novices, moyenne de  miers. 

88.600%. 2 

Hommes (cibles D.M.)—Ernie Au cours de la présente guerre, 
Apshkrum a tiré durant le mois! 13,895 églises ou édifices ecclé- 
sans Coups manqués, ce qui lui!siastiques furent détruits ou en- 
donne 100%, "et il gagne la coupe ! dommagés en Angleterre 


D'Eschambault Limitée 
La coupe Hermas Asselin est 
décernée à D. Townsend, un gar- 
çon de 15 ans, pour une moyenne 
de 83.333%, pour novices 
Les experts du Cercie, 


Evitez l'affluence des 
clients à Pâques 


tirant 


Perth vous exhorte à faire 
faire tous vos travaux de 
nettoyage à sec et de tein- 
ture dès maintenont. 


Téléphone: 204 484 
EPICERIE et BOUCHERIE 
moderne 


Envoyez-nous vos 


186, ave Provencher © rideaux © oreiller 
ST-BONIFACE e draperies © habits 
M. A.-J. Fiola est heureux d'annon- © housses © poletots 
cerie Goniek. La chentéle française | | © ouvertures | @ robes 
peut être assurée d'être servie 


d'une facon excellente et courtoise 
La marchandise vendue est de pre- 
mier choix et les prix sont très ba 


Livraison à domiciles 
A.-J. FIOLA, 


propriétaire. 


Téléphone 
37 161 


Less CT 


Service prompt, efficace, courtois 


Nos cours et nos bureaux ferment à midi le samedi durant les mois d'été. 


Winnipeg, Man. 17 mars 1944 


A Travers les Centres Français du Manitoba 


LA LIBERTE ÊE7 LE PATRIOTE 


1 x 
St-Jean-Baptiste 
Le dimanche 19 au soir, aura 

heu une partie de cartes organi- 
cée par la JAC. et la JACF. 
Le programme promet d'être très 
intéressant Bienvenue à tous 


Letellier 
Le dimanche 19 mars il 
aura dans la salle municipale 
à 5 heures du soir une partie 


de cartes pour Îles Cadets. 
L'entrée est de 25 sous. Pren- 


LS 


Vos yeux --- 


Ont besoin d'un examen rom- 
plet et de lunettes appropriées 
Pour obtenir du soulagement 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” nos amis, vous ne regretterez pas dront part au programme: Île pour la fatigue des yeux, les 
votre soirée pianiste Richard Hines et M. maux de tête et d'autres dé 
ee Scharrow., instructeur des ca- 7 vie visuels, CONSULTEZ 
Vingt | 
0 Brera con he 4 pa Optometristes et Opticiens Pi edilice Kemmmgte 


PAGE CINQ 
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nanche aprés-midi 5 mars. lho-! Le RP. Paquette à appris la| vpération. lis comprennent que | niface, M. F.-X. Tétrault, âgé de Date à SU "| Rapport de la campagne de la, 
] “ét ; ris Guertin, de l'aviation, sont ve-| Croix-Rou l'Ue-de-Ch 
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n sciences et en agriculture, | 11 mars. à Montréal. Ne pouvant | l'âme de la coopération. Aussi en! Après avoir séjourné à l'hôpi- et RU Collecte faite par Mme | ” 
absence de leur curé, se réuni - TT. | St-Francois- | Lewis 
ouveau ministre d'Education s'y rendre, en ralson du carème Dr de € 11 LE. tal durant plus d'un mois, à la .….. Georges Trudeau (au | 
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nadiens, pour avoir grandi au|téressante assistaient: M. et Mme | Marcel, à Prince-Rupert, Norbert! ture modèle 1931, l'appareil a|de-Chénes: $1.50. __ Saint-Laurent 2 
per pe PA ! + “ ge = À Clément Lachance, M. et Mme Transcona et Roger; 3 filles: Gratia, Troie. permis une economie de 6 gallons Paris Shoe Repair: $0.50. | L E S M A 9 FH H ES 
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Moins $0.50— A ar Pour cette année et à titre d'es- | " claire. | p # 
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| tain nombre de chansons fran- | $2.77 par action, en 1942. L'actif 


"|125, Mai 12314. 


ee. À À dcr ed 5 à «mage ae pa aider au cop | aussi aux dévoués percepteurs:|çaises dans nos écoles. réalisable global de cette orga-| L ; 
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135%,. Mai 124. Correspondance sollicitée 


re un devoir de les enseigner à|s'écouler, contre $38,303,702 à la, 


ges, René Mignon. 
leurs élèves et de leur inculquer| fin de l’année précédente. i 


LA SECRETAIRE. 


Le samedi 11 imars-Oct. 128%, Déc 


paquet. 
126!,, Mai 12424. 
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A Travers les Centres Français 


Prud’homme 


sommes heureux de sa- 
ur de M. l'abbé Mauri 
x, qui à passé un mois 


vince de Québec 
L£ L2 LI 


Nous 
luer le ret 


M. et Mme Georges Fontaine 
ont eu la douleur de perdre leur 
deuxiéme fils, Maurice, la semai- 
ne dernière, Nos sinceres sym- 
painie aux parenis 


Baptemes 


Né à M et Mme Régis Lésquier 
qui fut baptisé la se- 


un garcçor 
maine derniére sous le nom de 
Didier 

Née à M et Mme Philippe Bus- 
sière, une fille, baptisée diman- 
che dernier. sous le nom de Rita 


Né à M et Mme Louis Bandet 
un garçon, baptisé sous le nom 
de Constant 

L 

M. Dun Baril 
ge à Victoria, C.-B 
nie 


L 
est parti en voya- 
et en Califor- 


M. l'abbé Pierre, de Vonda 
était de passage à Prud'homme 
ces jours derniers 


M. Wilfrid Lepage, de Régina 
a passé quelques jours de congé 
parmi nou 


* . . 


Mile Agnés Dufault, de St-Bo- 
niface, Man 
nous; e@il est 


radio fraçaise, 

Ferland 

Caisse populaire 

Le samedi 26 février eut lieu 


u service de la 


au 


l'assemblée générale de la caisse | 


populaire L'assistance était 
nombreuse: il y eut présentation 
des rapports des divers comités: 
direction, crédit et surveillance, 
enfin celui du trésorier. Ce der- 
nier expliqua en détail les opéra- 
tions et progrès réalisés pendant 
l'année qui vient de finir, Tous 
les rapports furent adoptés. 

M. Louis Fournier a été élu 


ext arrivée parmi! 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et ie Patriote” 


Mme Omer L'Heureux est :e-| 


tournée à Gravelbourg apres 
avoir passé quelque temps ciez 


ses parents. 
A8 


Plusieurs des nôtres sont allés 

À Gravelbourg à la soirée du Col- 
lège le 28 février. 
L£ LL 


L£ 

M. Aristide Fournier est allé à | 
Winnipeg pour une initiation des 
Chevaliers de Colomb. 


Lebret 


Le sous-officier Pau! Bedei, de 
Læbret, Sask, vient d'être trans- 
féré en Angleterre où il devient 
imstructeur. Le mitrailleur sans- 
filiste Bedel s'est enrôlé dans l'a- 
viation canadienne au mois de 
novembre 1940. I] fit son entrai- 

[nement à Régina, Calgary, Vic- 
toria et Dafoe. 

Envoyé en Angleterre, il y res- 
ta jusqu'au mois de novembre 
1942. 11 fit ensuite du service en 
Afrique et en Italie 

Il prit part à 51 raids 

L2 


Du 3 au 8 mars, 58 jeunes filles 
de la paroisse et des environs 
suivirent avec attention et re- 
cueillement les exercices d'une 
retraite prêchée par le RP. ] 
Joyai, O.MI., professeur au sco- 
lasticat de Lebret 

LL . 

Le “bonspiel"” de nos amateurs 
de ‘“curling” s'est terminé cette 
semaine. L'équipe de Fernand 
Bourret remporta le prix. 


Va-ot-vient 
Les soldats Edmond Major et} 
Marcel Lafleur sont réformés | 
(discharged) de l'armée pour| 


cause de santé, 
LZ L2 


Fernand Bourret est parti tra- | 


vailler à l'usine de Massey Harris | 
à Régina. | 


L LA ! 


Thérèse Lemire, de Melville, | 
| est venue se joindre à ses petites | 
| cousines de Lebret pour suivre la 


retraite. 


Taxes augmentées 


Saint-Victor 


Remerciements 
La famille Henri Bissonnette 
remercie très sincérement toutes 
les personnes qui lui ont témoi 


| né de la sympathie, soit par of- 


frandes de messes, bouquets spi- 
rituels et couronnes de fleurs. 
prières au corps ou assistance 
aux funérailles, à l'occasion de la 
mort de Gérard Bissonnette 


Visiteurs 
M. Joseph Chrétien, de Lisieux 
Le caporal Robert lJLoiselle 


était en visite chez sa soeur, Mile 
Thérèse Loiïselie, les 9, 10 et 11 
mars. 

Mme Jos. Lanoie est de retour 
chez ses enfants depuis le ver- 
dredi 10 mars. 

M. Léo Fafard nous 
des vues intéressantes 
mardi 7 mars. 


donnait 


: 
tres 


Incendie 
Le mercredi 8 mars la famille 
Henri Bissonnette fut encore 
cruellement éprouvée par la des- 
truction complète de sa maison 
deux milles au sud du 


située à 
village. Rien n'a pu être sauvé 
| De plus pour aggraver sa dou- 


leur, son bébé âgé de deux ans, 


Ile petite Marguerite, fut brûlée 


en cendres, avec le reste. Le mé- 
decin fut appelé en toute hâte 
auprès de Laurent qui était brû- 
lé assez gravement. Il fut trans- 
porté à l'hôpital d'Assiniboia. 

La famille fut dispersée pour 
quelques jours et M. Philippe 
Gaudry lui laissa sa maison au 
village en attendant qu'on cons- 
truise une nouvelle demeure. 

A la famille frappée si dure- 
ment depuis quelques semaines, 
M. le Curé et ses paroissiens of- 
frent leurs plus sincères sympa- 
thies. 


Domremy 


Baptèmes 
M. et Mme J.-B. Langlois sont 
les heureux parents d'une fille, 
baptisée sous les noms de Julia- 


le! 


ecte lacement de M.| . 
ds sur les spiritueux | Florence-Maria. Parrain et mar- 


Jos.-Ed. Chabot; et M. Jos. Cha-| | Æ 

bot remplace M. Ovila Chabot. WASHINGTON — Les taxes | PS es CR Lars 

M. Georges Brander, du coœuté| d'accise sur les boissons embour | est née une fille, Marie-Thérèse- 

de crédit, remplace M. Fred Jack-|teillées aux Etats-Unis seront] Viviane août fui ri tisée le 20 fé- 
0 habot a été| augmentées de 75 sous la pinte à! ". .q pi 

son. Mme Antonin © 8 vrier dernier, Parrain et marrai- 


réélue dans le comité de surveil-} partir du ler avril, annonce le] 
lance. 
Va-et-vient 
Mme Alphonse Dion est reve- 


nue chez elle après avoir passé 
un mois à Régina. 


Le Droit 
de 


Progresser 


| bureau de contrôle des prix. 


| La taxe montera de $6 qu'elle 
l'est à $9 le gallon. 

La nouvelle taxe appliquée à 
la bière ne donnera qu'une aug- 
mentation d'une fraction de sou 
la bouteille. 


Il a aussi joui du droit de 
métier et de progresser suiv 


la vie. 
Il accepte les choses comme 


Il sauvegarde son avenir par 


prospérité du Canada. 


Nous défendons maintenant 
du 


tage 4 


de liberté. 


Émile. 


Depuis DES GÉNÉRATIONS, bon an mal an, l'homme du 
commun a compté sur l'assurance-vie pour sa protection. 


Il 
JLZ ANS CE NOUVEAU MONDE, un homme 2 eu le droit 
de parler, d'écrire et de choisir son culte comme il l'entend. 


choisir sa profession ou son 
ant ses aputudes. 


Un homme de coeur s'efforce de faire son chemin dans 


elles viennent. 


sa frugalité et son économie, 


Cr SONT L'ÉNERGIE ET LA MARDIESSE qui ont réalisé la 


Sans ces rudes qualités, nous n'aurions jamais gagné le 
prestige dont nous bénéficions aujourd'hui dans le monde. 


le droit que possède l'homme 


lu commun de tirer le meilleur parti possible de cet héri- 


L'homme libre de prospérer est également libre de se 
rotéger et d'assurer son indépendance et celle de sa 


| ne, M. et Mme Emile Baril, de 


Domremy. 
Nos sincères félicitations aux 


parents. 
LL 


Domremy a maintenant son 
jeu de “curling’” depuis le début 
de janvier. Une grande bâtisse à 


cette fin est adjointe à la patinoi- | 
| re, Joyeux passe-temps pour jeu- 
| nes et vieux. Nos félicitations aux 


messieurs du village. Le Comité 


| de la Croix-Rouge, depuis l'ou- 
| verture, a servi le thé ainsi que 


des sandwiches, etc., durant cer- 


|{tains soirs de chaque semaine. 
| Un ‘‘bonspiel” au commencement 
[de février remporta un grand 
| succès. 


L 

L'organisation de la Caisse Po- 
pulaire est commencée. Déjà un 
bon nombre de nos paroissiens 
en font partie. M. le curé apporte 
ut son encouragement à cette 
entreprise des plus louables. 
Espérons que tous les paroissiens 
en deviendront membres actifs 
dans un avenir prochain. Il im- 
porte d'avoir des réunions ou 
“cercles d'étude” pour étudier 


cette question et l'approfondir. 
L1 . . 


MM. J.-A. Blondeau et Emile! 


Baril sont de retour d'Edmonton 

où ils ont passé quelques semai- 

nes à l'hôpital. 
LJ L 


LJ L 
M. Préfontaine, de Prud’hom- 
me, est en visite chez son fils et 
sa belle-fille, M. et Mme Louis 


Préfontaine. 
L2 


Partie de cartes 
Une partie de cartes eut lieu le 
20 février dernier, sous les auspi- 


CFE EE SET CE 


NOUS DELIVRONS 
Commandes par la poste rem- 
plies promptement. 
Prescriptions remplies avec soin 


Vous trouverez ici tout ce qui 
s'achète dans une pharmacie. 


PHARMACIE 


.| BAMFORD 


F. C. CAMPBELL, prop. 


| River, ont parcouru les environs 


de la Saskatchewan 


|ces des Dames de Ste Anne. Elle | Willow-Bunch 
remporta un bon sucès. Une se- | volt vlsai 

conde partie de cartes aura lieu! L 

le dimanche 19 mars prochain à! M €t Mme Roland Bouliane 
l'occasion de la mi-carême. Elle sont en visite chez leurs parents 
sera sous la direction des dé-|°t amis. 

vouées dames de l'autel. Espérons 
que tous les paroïissiens y vien- 
dront et encourageront les da- 
mes en charge 


Bellegarde 


Maurice George, soldat, est en 
permission pour quelque temps 


dans sa famille. 
L LL 


Le soldat Maurice Langlois est 
en visite chez ses parents. 
L2 


M. Roger Beausoleil est revenu 
de Winnipeg où il a travaillé tout 
| l'hiver. 


LA 

M. Ailbert Striygley, qui fait 
partie de l'aviation canadienne 
| est stationné à Régina. Il était 
de passage à Willow-Bunch ces 
jours derniers. 
L2 


LL 
Mme Henri Bauche (Odile Ma- 
hin) est tombée assez malheu-| 
reusement sur la glace, dans sa 
cour, pour être obligée de garder 
|la chambre quelque temps. Elle 
|en profite pour se joindre à sept! 
autres bonnes paroissiennes pour | 
tricoter un, chandail aux inten-| 
tions de la Croix-Rouge. | 
. LA 


LI LA 
Cinéma 
“Palm Beach Story” con- 


damné en partie — à rejeter. 


Frenchville 


| M. Jean Entem est revenu de 
| l'hôpital de Ponteix. 
A propos de Croix-Rouge, nos] Poe N 


dévoués membres du Comité lo-| M. Edgar Goddu est revenu de 
cal sont en train de visiter nos| Régina, où il a passé quelques 
familles dans le but de recueillir} S°maines.  ., 

des offrandes pour cetlé oeuvre! . AM André et Gaston Goddu 


lhumanitaire. Ils espèrent bien! 
| atteindre et même dépasser leur | 
objectif. 


sont partis à Winnipeg en voyage 
d'affaires. 
LI LZ . 
M. A. Lemay passe quelques 


jours au Lac Pelletier. 
LI L1 L 


Pendant ce temps-là, nos jeu-| 

nes, au couvent, sont loin de se 
croiser les bras. Sous la zélée im-| 
pulsion de leurs dévouées mai-| 
|tresses, sans parler des $53.75.| 
déjà souscrits en timbres d'épar-| 
gne, ils ont préparé une séance! 
qui leur a rapporté: Croix-Rou- 
ge: $16.50: Jeunesse Agricole Ca- 
|thqlique: $6.95; le Quart d'heure 
de la Bonne Chanson: S$2.00. 


Bravo, les jeunes! Continuez. 
LZ LZ L2 


Le matelot Fernand Goddu 


écrit aux siéns récemment. 
L L L 


Raymond Goddu était allé à 
Shaunavon, la semaine dernière. 
Il rapporte que les chemins sont 
encore bien passables malgré la 
neige qui tombe tous les jours. 


Indian Head _ 


M. et Mme John Français sont 


a 


Marguerite Sylvestre, du grade | 
| X, a été l'heureuse gagnante du 
| prix d'un dollar, offert par Mon- 
| sieur le Curé, à celui ou celle qui 
| aurait la plus haute moyenne du 
|mois, à condition que cette] 
|moyenne dépasse au moins! nade. 

de 65 pour-cent. Elle & eu Une) 
| moyenne de 86 pour-cent, la plus| 
| haute de toute sa classe. Félicita- | Sintaluta 
tions, Marguerite! | M. Fred Dolter se remet bien 
| ——— |lentement de son accident au 
| Dollard | pied qui le tient depuis deux mois 
lau repos, Ses nombreux amis lui 
Mme Robert Arnold est partie | souhaitent un rétablissement 
pour Moose Jaw, pour assister à complet et rapide. 
l'enterrement de son frère. 


M. et Mme Marcel Francais de 
Sintaluta, et M. et Mme Auguste 
Bachelu, de Montmartre. Ils sont 
retournés chez eux bien contents 
de leur bonne semaine de prome- 


APR DES RECETTES NETTES 
Nous apprenons le mariage du} GLOBALES DE $1,322,357 
caporal Eric Holmes avec Mll:| A LA MASSEY-HARRIS CO. 

| Mary Hayes, opérateur dans le pen 
W.A.A.F. La cérémonie eut lieu à! TORONTO — Les administra- 
Londres, Angleterre. Le marié! teurs de la Massey-Harris Com- 


est le fils aîné de M. et Mme C. F.|Pany, Limited, ont fait des re- 
cettes globales de $1,322,357 pour 


S à l'année fiscale terminée ie 30 no- 
Les W.W. se réunirent chez! Vembre 1943, pour le Canada, 
| Mme. Georges Innes. Mme Percy|l®s Etats-Unis, le Royaume-Uni! 
| Bromiey fit don de deux paires |? Re lg du Sud, et terminée 
| de chaussettes et plusieurs verges | à s vs ré dr PÉPEUNS 
de finette. La prochaine réunion |" Su et la Nouvelle-Zélande. 


| ; Ceci est l'équivalent de 98 sous | 
se tiendra le vendredi 17 chez s ” id 
a t S » 
Mme H. W. Shirley. par action commune (après paie 
L] L 


| Holmes. | 
| 


ment des dividendes sur les ac-| 
tions privilégiées), contre $1.52 
|par action commune, l'année fis- 
| cale précédente, 


| M. C. Livingstone, de Dawson, 
| C.-B, et M, Freeland, de Peace 


pour acheter toutes sortes de ma- 
| chineries. Ils ont expédié trois 
[chars ou wagons. 


. Le procès de 


. L pe 0] 

| M.l'abbé Lussier, curé de rn- béatification 
teix, et M. Henri Chorel étaient | . 
| S ë lard. | 
[68 passes à Da de Pie X 

Rectification 
| Les lecteurs de ‘’La Liberté et 
| le Patriote” sont priés de prendre 
note que le résultat du bal de la 
Croix-Rouge était de $6455 et 


non de $50. comme il fut impri- 
mé. 


En annonçant l'ouverture, la 
semaine dernière, dans la Cité 
Vaticane, de la procédure apos- 
tolique dans la cause de béatifi- | 
cation du Pape Pie X, Radio Vati- 
can a dit que le corps du Pontife 
4 défunt sera exhumé. 


MM. Aurèle Arcand, E. Jacquot| On ouvrira sa tombe dans la| 
et C. Golem sont revenus de Sas-|Crypte et ses restes seront exa-| 
katoon où ils avaient assisté à la | Minés vers la fin de la procédure, 


convention des municipalités, |qui se terminera dans les deux 
| .. ans 


Notre curé, M. l'abbé Lemay,| Ces démarches sont ordonnées| 
est en convalescence. Nous espé- | par le Saint-Siège. Il y aura aussi | 
rons le revoir sous peu. Îles procédures dans les diocèses | 
de Venise, de Trévise, de Mantoue; 


EN ONTARIO | et de Rome. | 


| C'est la première procédure a- 
| postolique qui se tient dans le) 
| palais du Vatican. Elle est sous la | 
| direction de Mgr De Romanis, vi- | 
| caire général de la Cité Vaticane, | 

Lé fs de À) Mn Morgan | président du tribunal et l'un des 
s'est fracturé un bras. 11 fut!°14 juges — tous évêques titu- 


: 3 A Sa S laires — résidant dans l'Etat du 
t | 
ransporté à l'hôpital général de! ds 


Winni : 
pes ..… | L'opposition est occupée par! 
Le marin Bob Grory, de Wash- Mgr Salvatore Natucci, Promo- 


M. Paul Jubinville est revenu 


d'un voyage à Red Lake. 
L L au 


|teur de la Foi (“avocat du dia- 


Winnipeg, Man. 17 mars 19%44 


Aucun pneu de 
caoutchouc synthétique 
pour les civils 


TORONTO-—-M. R. C. Berkin-| 
shaw, président de la Polymer | 


DES MILLIERS 
DE PETITS AFRICAINS 


demandent ardemment 


allés rendre visite à leurs parents, | 


Corporation, manufacture de 
caoutchour synthétique établie 
par gouvernement fédéral, a 
décluré, au congrès annuel de 
l'Ontario Motor League, la semai- 
ne dernière, que les automobilis- 
tes ont intérêt à prendre soin des 
pneus dont ils disposent actuel- 
lement, parce qu'on n'espère pas 
pouvoir mettre avant douze ou 
dix-huit mois des pneus de caout- 
chouc synthétique à la disposition 
des automobilistes 


le 


| Echos du Conseil No 2071. 

des Chevaliers de Colomb /! 

| 
4 A 


Gravelbourg, Sask. | 


Dans ce journal du 10 courant, 
| nous etait donné un compte ren-} 
du “en abrégé” malheureusement, 
de tenue 5 mars, 
dans l'hôtel du Fort Garry, pour 


| 
{ 
Î 
L 


le 
1e 


e Conseil Provencher de Win- 
nipeg 

Nos frères Chevaliers de ce 
Conseil, apparemment, sont enfin 


tous revenus, enchantés de leur 
voyage. Le député de district m'a | 
demandé, ainsi qu'au nom de ses| 
compagnons de voyage, de remer- | 
|cier bien cordialement le Grand 
| Chevalier, les officiers, les mem- 
bres et amis du Conseil Proven- 
| cher, pour le chaleureux accueil 
et les maintes courtoisies reçus 
pendant leur séjour à Winnipeg 


Merci, Henri… En style parfait! 
de ville, les choses se sont très! 
bien passées, et nous, les bons 
fermiers de la Saskatchewan, 


aimons à prendre charge d’une 
initiation dans une ville Capitale. 
La chèvre a plus de résistance... 

Sincères félicitations à celui 
qui est responsable d'avoir obte- 
nu les Palais du Fort Garry pour | 
les cérémonies d'initiation. Ça,; 
au moins, c'est de l'annonce pour | 
l'Eglise et notre Ordre, Quelques | 
anciens du Collège Mathieu ont| 
manqué la présence de leur bien- | 
aimé professeur de français! 
(Mouchard est décédé) dans la 
salle d'initiation. mais Maurice 
et Albert viennent de lire dans 
le rapport de La Liberté et le 
Patriote précédent que le bébé 


| pose des sacrifices, quand il prend 


Sodalité 


82, rue St-Albah 


LE SAINT BAPTEME! 


Votre offrande de cinq dollars subviendra 
aux frais d'entretien d'un négrillon à la mis- 
sion, durant le temps de sa préparation au 
baptême et vous conférera le privilège de 
choisir le nom de l'enfant. 
offrande charitable à la 


Envoyez votre 


de St-Pierre Claver 
Toronto 5, Ont, 


+ Les petits clercs 
de Santarem 


ne 


[Suite de la quatrième page] 


D 


un bon camarade. Cet ami divin 
a une faim dévorante. C'en est 
presque scandaleux! Faim symbo- 
lique: c'est la faim d'amour. Il! 
invite ses petits amis à venir par-| 
tager son festin royal, au jour de ! 
l'Ascension, ‘dans la maison de 
mon Père”. Et le Père Bernard 
sera de la fête. Et, après la messe 
de l'Ascension, on les voit expi- 
rer doucement 

C'est simple, mais diablement.…. 
ah pardon! célestement auda- 
cieux 1 

Comment l'auteur parvient-il à 
nous donner l'impression d'une 
certaine vraisemblance? Surtout 
comment évite-t-il la mièvrerie, 
la ‘“pieuserie” puérile? C'est 
qu'on est dans un cloître et que 
les personnages sont d'une pureté 
angélique autant qu'enfantine, Et 
puis Ghéon montre par le ton es- 
piègle de ses personnages qu'il! 
n'est pas dupe de sa légende: il! 
ne fait pas semblant de “croire | 
que c'est arrivé”. | 
, Mais ce à quoi il croit et par! 
quoi il empoigne son auditoire | 
qui, en ce sens, “croit que c'est | 
arrivé”, c'est le symbolisme de! 
toute la pièce. Le symbole me! 
semble être celui-ci: 11 n'y a! 
qu'une vie qui compte: la vie di- 
vine. L'aliment de cette vie di- 
vine c'est le pain eucharistique. 
Pour donner l'appétit de cette vie, | 
il prive de pain matériel ses pe- | 
tits amis. Mais quand il les fait | 
jeüner ici-bas c'est pour les faire | 
festoyer au ciel. Quand il im-| 


Cartes Professionnelles 


PHARMACIE DUNCAN 


Avenue Nentrale 
PRINCE-ALBERT, SASK. 
PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE PHARMACIE 
BONBONS PAPETERIE, ETC. 
Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS 


DR E. A. SHA 


SPECIALISTE DES YEUX, 
OREILLES, NEZ ET GORGE 
Chambre 10, Edifice Mitchell 
Au-dessus de la pharmacie Duncan 
Téléphone 2170 Résidence 355 
PRINCE-ALBERT, SAÈK 


. DOCTEUR LEBLOND 
MEDECIN - CHIRURGIEN 


{Electro-Thérapie des amygdaies) 


Bureau 
édifice Mitchel 


Téléphones 
Bureau—3529 Residence—214 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


_—_—_—th 


suite 4-5-6, 


H.-J, COUTU, CR. 


AVOCAT, NOTAIRE 
SUITE $. EDIFICE [IMPERIAL BANY 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


FRANK D. CULP 


OPTOMETRISTE 
(Spécialiste de la vue) 
1105, AVE CENTRALE 
Téléphone 2039 
PRINCE-ALBERT., SASK. 


Enfin, pour constater le dé-è: 
et l'Ascension des élus au ciel 
apparait le Révérend Père Prieul 


| (Florent Verreault) avec son es 
corte de Dominicains, troupe 
| blanche et sonors qui entonne ur 


au baptême, le dimanche 5 mars,!ici-bas, c'est pour remettre laà- 
| portait la robe de la mère de la| haut en surabondance, 
grand'mère, etc. Ceci explique| Oui, certes: Odi profanum vul- 
| l'absence du curé et de. son as-|gus! Traduction modifiée: Cette | Te Deum triomphal, 

| sistant, Donc à la prochaine fois, pièce n'est pas faite pour les mon-| Et la chorale du Père Caron! 
| mais malheureusement, le fils du dains. Ils n'y comprendraient et les artistes de l'orchestre, dd 


rien. Pièce de pur surnaturel, | quelle harmonie ils accompagnè: 


| Bonjour, 


| liers, la partie de “bingo”, rafle, 


Juge Roy ne sera pas candidat. | 
Paul! Sois toujours 
Chevalier convaincu, et continue 
à supporter ton bon père. et le 
département de Police! 

C'est vrai que le banquet com- 
mença un peu tard, mais les 
membres de Provencher savent 
maintenant que leurs frères de 
Gravelbourg ne commencent ja- 
mais un troisième degré avant la 
conclusion du deuxième. À noter 
pour une prochaine occasion, 
n'est-ce pas, Henri et Gus? | 

Il parait que notre Grand | 
Chevalier 4 serré la main de 
Bistouri, C'est dommage de ne 
pouvoir en parler ici. mais 
Albert est discret. Quel est | 
donc le premier nom de Bis- | 
touri? Merci. Le chef Baudry, | 
si bien apprécié des copains de | 
Gravelbourg, nous le dira, 
n'est-ce pas? | 
UN MOT CHEZ NOUS | 
N'oubliez pas, frères Cheva-| 


| 


vente de paniers que nous de-! 
vons organiser prochainement au | 
profit de la paroisse, Préparez- | 
vous, soyez-y, sinon, ÂAristide 
vous le dira. 

Cette semaine, dans la provin- | 
ce, tous les Conseils prélèvent | 
des fonds pour venir en aide à! 
l'Orphelinat de Prince-Albert. 
C'est une de nos oeuvres annuel- | 
les. Soyons généreux. | 

L1 L LZ 


Merci au rédacteur de La Li- 
berté et le Patriote de bien vou- | 
loir publier nos impressions et | 
remarques. Si ‘Bistouri n'y met 
pas d'objections, nous y revien-| 


drons. 


Roger, n'oublie pas que Gra- 
velbourg a besoin de chars, im- 
médiatement, pour transpor- | 
ter le blé. C'est urgent, Un 
coup d'épaule, s'il vous plait, 


ce serait bien... 
L2 


Bistouri est agréablement cou- | 
pant. mais au besoin, servez- 
vous d'un 


SCALPELLO. 


L'assurance-vie à pris les proportions d'une grande asso- 


ington, E.-U., qui fait partie de 


ble") et deux sous-promoteurs. 


qu'il faut jouer en famille, parmi 
des croyants robustes, 
. L L L3 

Depuis que ma plume court, 
les acteurs (et parents et amis) 
me chuchotent: “Et que dites- 
vous de nous? L'auteur a bien 
son mérite. mais nous?” | 

Mais, mes amis, j'ai parlé de! 
vous tout le temps de ma pala-| 
bre: dire la difficulté de la pièce, | 
son élévation morale, c'est le 
meilleur éloge que je puisse fai-} 
re de ceux qui l'ont si bien “in- 
terprétée”, si bien “réalisée”. 
Vcus avez rendu le surnaturel en 
quelque sorie naturel. (Défense 
aux théologiëns de lire cette 
phrase.) | 

Vous faut-il un palmarès avec| 
distribution de prix? 

Denis Joyal a fait un charmant 
petit Jésus, — pas un Jésus de| 
cire ou de plâtre, mais espiègle, | 
taquin, j'allais dire un peu dia-| 
ble; au demeurant, bon catho-| 
lique. | 

Notre-Dame du Blanc-Savoir | 
(Arthur d'Eschambault), toute 
habillée de blanc, à la voix cris-, 
talline, fut d'une dignité impec-| 
cable. 

Alix et Amable (Raymond Re-| 
naud et Robert Bétournay), pas 
trop sages dans leur vie collé-| 
giale, n'eurent qu'à garder leur! 
naturel pour jouer les gamins an-| 


| géliques et amuser, faire sourire | 


et rire et parfois furtivement | 
pleurer frères, soeurs, papas, ma- | 
mans et pères assistants. 

Albert Tessier, dans le rôle dif- 
ficile du Père Bernard, fut grave, 


let paternel comme il convenait. | 


Il sortit de sa réserve pour ac-| 
cepter avec enthousiasme l'éter-| 
nel banquet du ciel. | 


Introduisons le lauréat de la} 


| soirée, Ça me coûte un peu (par | 


crainte des représailles) mais s'il! 
faut que je décerne un premier 
prix, c'est au pittoresque Frère 
Béquille (Henri Bergeron) que 
va mon suffrage et, probablement 


| celui de toute l'assistance, Je n'ai 


pas parlé de ce personnage dans| 
l'analyse que j'ai faite de la piè- | 
ce, c'est qu'il est un peu “d'a | 
côté” ,—mais quelle note de gâäité | 


|il fait entendre tout le long de 


sante il évoque au dénouement! | 


rent l'action des acteurs aux bons 
moments, Mais je me sens t'or 
incompétent en ce domaine pour 
insister. pas trop tout de mimé 
pour remerciér au nom du Colles 
ge. 

Que soient aussi remerciés les 
ouvriers cachés qui, derrière les 
toiles et dans les coulisses machil 
nèrent les décors: Antoine Hal 
cault, Eugène Poirier, Norbert 
Préfontaine, Emile Arnal, Gérard 
Kirouac, 

Il y a bien aussi le Père Jacok 
qui organisa et exerça tout cela 
mais comme il veut rester dans 
l'ombre, je ne le louerai pas: les 
assistants s'en chargeront, 

Cette pièce était la séance de 
clôture de la Semaine de la Vo“ 
cation. Je parlerai de celle-là} 
ainsi que des allocutions du Ré- 
vérend Père Recteur, de M. Ca- 
mille Fournier et de Son Excel4 
lence Monseigneur Cabana, la se- 
maine prochaine, 

BONIFACE, 


MODERN BREAD | 


Company, Limited 
PAIN ‘“SOM-MOR’ 


Chez tous les épiciers. | 


Tnvoyez votre commande. 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


PRINCE-ALBERT SASK. 
Téléphone 2838 


LE MAGASIN DE 
LINGE 
POUR DAMES 


le plus complet en 
Saskatchewan. 


Grand ossortiment et prix 
tres modérés. 


(À côté du magasin Woolworth} 
TELEPHONE 2011 


ciation coopérative du peuple entier. 


Par cette association seulement est-il possible à un homme 
de se créer une succession à même ses revenus. 


L'esprit entreprenant et l'altruisme commun de plus de 


|en visite chez M. J. Bernier. Il! 
|est retourné à son poste. 


la marine américaine, est venu | ; 
Les témoins à déposer au sujet 


| des vertus du Pape Pie X com- 
| prendront tous les principaux: 


quatre millions d'assurés ont fourni à tout homme et i 
toute femme les moyens d'obtenir à bas coût la certituge 
d'un avenir serein. 

L-1438F 


Tout bon citoyen possède de 


l’Assurance-Vie 
"d'entreprise du peuple’ 


Un message des compagnies d'assurance-vie au Canada 


prix très 


Le café le plus moderne dans la ville de Prince-Albert 
Le rendez-vous des Canadiens français 


Excellente cuisine, service de première classe à des 


P.O. CAFE 


Adjoignant le bureau de poste 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


|prélats et ecclésiastiques rési-| 
|dant dans la Cité Vaticane ou | 
| dans ‘entourage qui furent en| 
(|! contact avec le Pape ou ses colla- 
borateurs. 


LA PLUS GROSSE TEMPETE 


LANCASTER, Pennsylvanie— 
Une dame alla se plaindre à la 
| police que son automobile avait! 
Ill été volée alors qu'elle était se | 

tionnée à l'avant de sa demeure, 
| La police retrouva la voiture au| 
!même endroit où elle avait été! 
placée. Toutefois, elle était pr | 
fvelie sous la neige apres une 
| grosse tempête! 


modérés. 


Ave Centrale 


| diodiffusées par Radio-Canada. 


| 
|la pièce et quelle émotion puis- | 
| 


Henri représenta ce pURAEe | Avenue Centrale  Prince-Albert! 


| avec un brio étourdissant. 


La mère n'est pas à blamer 
pour les rhumes de ses enfants. 


Malgré toutes les précautions que la mère ’ 
puisse prendre, les jeunes enfants courent et 
jouent dehors non suffisamment vêtus: ils 
 s'échauffent et prennent ensuite un refroidisse- 
ment subit; ils se mouillent les pieds; ils se dé- l 
couvrent la nuit; enfin, plusieurs de ces petits h $ 
détails sont incontrôlables, même pour la mère la plus vigiisnte.h 
1 Pour réussir à soigner les rhumes des enfants, le secret est de! 
{leur donner un remède qui leur plaise, et qu'ils prendront sans! 
difficulté, Ce remède, la mère le trouvera dans le sirop “Norway! 
Pine” du Dr Wood. Il est employé par les mères canadiennes; 
| depuis 48 ans. | 
| Prix, 35 sous la bouteille; grandeur “family size” qui contient 
environ 3 fois plus, 60 sous, chez tous les pnarmaciens, 

The T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont. 


Le professeur E. W. Hardy, de 
l'Université de Saskatoon, est l'un 
des collaborateurs réguliers aux 
“Emissions pour le fermier” ra- 


: 


—— 


Winnipeg, Man. 17 mars 1944 


Les catholiques anglais se 
préparent pour l'après-guerre 


LONDRES 


ang tous leurs ef 
fort rer la période de 
L. L L rigeant Les 
esprils vers une meilleure con- 
ceplion des principes SOCIAUX A 
Londres, l'Association Newman « 
Ortanisé des cours réguliers de 
philosophie, de tolgie et dr 
sciences sociales pour aoiutionner 
les p crre taux auquels 
doivent faire face les cercles @ 
jeunesse. A Liverpool le “Catho- 
Le Leadership College” a été fon- 


dé sous les auspices du Secréta- 
rat de jeunesse. Selon leur presi- 
dent, le Père J. Morgan faut 
remédier au manque d'ouvriers 
entrainé bénévoles ou profes 
sionnels, dans tous les domaines 
d'activités et de travaux sociaux 
de notre jeunesse”, Le program- 
me d'étude de Liverpool, plus 
technique que celui de l'Associa- 
tion gr an, à cependant le mé- 
me but: l'application des princi 
pes catholiques à la vie civile 
L'Association Newman, issue de 
la Fédération des ersités ca- 
tholiques, a été fondée en 1921 
pour réunir les catholiques des 
versile pritanniques dans le 
mouvement “Fax Rom: 
Qua a guerre dit imposs 
Die les rencontres internal 1a1€ 
de “Pax les 


réfugiés érent à arri 

de tous les pays. on décida d'éta- 
blir un comité Inter nal de la 
Fédération des ités, À 
Londres, pour contin le travail 
de “Pax Romana” dans le domai- 
ne des relations internationales 
Les chefs politiques, les educa- 


LES APPROVISIONNEMENTS 
DE BEURRE ET DE FROMAGE 


OTTAWA- L'Office fédéral de 
la statistique annonce que les ap- 
provisionnements de beurre de 
cremerie er nir et en tran- 
sit, au C talisaient à 
19,877,746 ler mars 
1944, con nt à 33,371. 
932 livre vrier, et à 
12,354,859 livres, à la période cor- 
respondante de l'an dernier 

Les ionnements de 
fromage se totalisaient à 27,996,-| 
586 livres, au ler mars, contre 
33,192,171 livres, au ler février, 
et comparativement à 27,508,058 
livres, un an plus tôt, mais ce 
dernier total n'inclut pas toute- 
4 »s approvisionnements alors 

sion des compagnies fer- 


La prefèree depuis 50 ans 
pour donner un pain leger, 
savoureux et a mie 


7 MENAGERES 
CANADIENNES SUR 8 
EMPLOIENT DE LA 
tEVURE SECHE EMPLOIENT 


LA ROYAL’! 


QU'! 


ide la 


! d'une 


| sut rendre les plus précieux ser- 


| nées que M. 


Les catholiques teurs et les personnes influentes 


sympathiques aux mouvements 
de jeunesse ont contribué large- 
ment aux réunions #1 aux confé- 
rences de l'Association Newman 


— M, l'abbé Lapointe 
à la Société Historique 


RS 


Suite de la quatrième page 
habitations requises pour abriter 
es familles Il n'y avait 


Ar 
D 

les sauvages Elle allait de Win- 
nipeg à Emerson, de là se dirige- 


qu'une route tracée autrefois 


l'ouest en montant un 
le nord et passait par 
St. Léor St-Alphonse 
rendait jusqu'à Prince- 
Les colons devaient casser 
année les cinq acres de 
tes par la loi. Ils tra- 
coopération. Le che 
rendait à Manit 

le centre d'af- 


HN vers 
peu vers 
Manitou 
et se 

Albert 

chaque 
terre prescr 
vaillaient en 
min de fer se 
qui fut longtemps 
faires, et d'approvisionnements 
nais il! y avait 35 milles st- 
Alphonse à Manitou. Les colons 
s'y rendaient d'ordinaire en cara- 
anes argées de de chauf- 
{age qu'ils troquaient contre les 


ses les plus néve 


de 


bois 


ssaires à 4 


ères années 


pénibles 


lent le ble 


dif- 


richement f 
les gelées, 
ent et 1e 


mürissait 
prix en était 
vement Toutefois, en 
Anthime Decosse ouvrit 
un petit magasin et obtir 
‘au de poste, qui porta 
| Il se transpor- 
£a à Somerset en 1888 et fut rem- 
placé par M. Napoléon Landry 


La premiere messe 


Das 


son 


M. l'abbé Bitsche sitait les 
colons. 11 y célébra la premiere 
messe le 5 juillet 1883, y baptisa! 


les deux premiers enfants nés sur 
le territoire de Ja paroisse, con 

fessa six personnes, leur distribua 
la sainte communio» et bénit une | 
croix de cimetière, A l'assemblée, 
qui fut tenue après la messe, on 
äâvisa de construire une chapelle | 
et d'en choisir l'endroit. M, Jo- 
seph Poirier, dans la maison du- 
quel la messe avait été célébrée, 
donna 20 acres de terrain pour la 
nouvelle paroisse. 


M. l'abbé Joseph Lavoie, jeune 
prêtre, nommé curé de St-| 
Alphonse, arriva à Manitou le 7} 
septembre 1883, passa par St-! 


Léon et se rendit à son poste pour 
y célébrer la messe le dimanche 
suivant. On se mit activement à 
la construction de la chapelle, | 
mais l'hiver vint trop tôt et on: 
n'eut pas le temps d'en poser le | 
toit. Toutefois le 6 décembre 1883 
Mgr Taché érigea canoniquement 
la paroisse, sous le nom et l'invo- 
cation de St-Alphonse. En mars 
1884 M. l'abbé Lavoie fut rappelé 
à St-Boniface et la nouvelle pa- | 
roisse retomba sur les épaules de | 
M, Bitsche, qui, le 12 décembre, 
eut le bonheur de célébrer la 
messe dans une chapelle provi- 
oire, enfin construite, Dans cette 
chapelle provisoire, dès 1884, 
Mlle Phélanize Chapdelaine com- 
mança à faire la classe à une) 
dizaine d'enfants, Une commis- 
sion scolaire fut constituée. Une 
école fut prête à recevoir les éco- 
liers dès fevrier 1885. 
Nouveau curé 


En mai 1885 arriva un nouveau 
curé dans la personne de M. l'ab- 
bé Télesphore Campeau ordonné 
l'année précédente. Doué de qua- 
lités physiques et morales remar- 
quables, il se révéla à la hauteur 
situation. Ses paroissiens| 
reconnurent bientôt en lui un! 
chef et un organisateur, un pere | 
et un pasteur dévoué, et furent 
grandement encouragés à aller 
de l'avant dans la construction 
église et d'un presbytère. 
Pendant les dix années qu'il fut 
curé de St-Alphonse la paroisse | 
fut définitivement organisée. Il 


vices à ses colons. Il avait, dès le 


début, hérité des nombreuses 
missions de M. Bitsche, qui se 
faisait vieux et que la maladie 


minait déjà. Le vaillant curé de 
St-Léon s'éteignit en 1892, lais- 
sant un Impérissable souvenir 
dans la montagne de Pembina, où 
il était venu en 1879. | 

C'est pendant les dernières an 
l'abbé Campeau pas- 
sa à St-Alphonse qu'une forte im- 
migration flamande y arriva et y| 
prit peu à peu la place des famil- 
les primitives, qui allèrent tenter 
fortune ailleurs. Le crédit re la 
fondation et de l'organisation de 
la paroisse demeure néanmoins 
aux colons canadiens-français 
qui s'imposèrent les héroiïques 
sacrifices des débuts 
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DEEP SEAM 
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GREEN MARKED 
COAL 


| Jons 


| lonté 
peut suffire. 


Le lance-raporal Edmond Vinette 


rois fils de M. et Mme P. V 


suppléant Edmond tte s'est enrûlé dans Winnipeg Grenadiers” 
sn entrainement à Terrace et Victoria, 

enrôlé au n lie février 1943 et er 

dat jean Vinette, qui € maintena stationné à Petawawa, Ont. 

d'avril 1943 et fit son entrainement à Portage la Prairie 


+ Le Pupe demande 
aux belligérants 
d' l'épargner Rome 


Suite de la première page) 


isement que Nos 
inces et peines 
ou Nous avons 


pour éviter la 


doulou 


pro- 


pres souffr 
A partir du 
fait des tentatives 


jour 


guerre dont Nous ne prévoyion: 
que trop le nséquences désas 
treuses et terribles, tentatives qui 
n'ont pas été écoutées, Notre pa- 
ternité spirituelle vous sou- 
tenait déja, s'est hée sur 
vous pour allége fardeau de 
vos bs<oins et de vos peines et ap- 
porter le sect de ressources 


malheureusement fort limitées 
en pain et en vêtements à ceux à 
qui :: ne reste plus rien et qui a- 


| valent bescin de tout et pour ten- 


ter de réunir ceux qui avaient été 
séparés par la bataiile et les in- 
vasions 

Interventions du Souverain 

Pontife 

Nous n'avons ménagé aucun 
effort, Nous n'avons rien négligé 
pour prévenir que les malades en 
particulier et le peuple en géné- 
ral ne soient déportés ou exilés 
Quand les dures réalités Nous ont 
frappé, brisant Nos plus légitimes 
espoirs, Nous avons fait tout ce 


qu'il était possible de faire pour! 


alléger vos souffrances. Nous 
étions conscients, cependant que, 


était absolument insuffisant. 
Nous avons alors demandé du 
secours, comme un Père parta- 
geant les peines de Ses fils, espé- 
rant que tous ceux qui, loin ou 
proche de Nous, 
bon coeur, répondraient à Notre 
appel. Nous avons prié Dieu afin 
que les noms de ceux qui répon- 


dirent à Notre appel, et que Nous] 


n'oublierons pas dans Notre re- 


|connaissance, soient inscrits dans | 


Son grand livre de récompenses. 
A cette heure particulièrement 
grave pour la ville de Rome, cette | 
ville si martyrisée, mutilée dans 
sa propre chair, dont les habi-| 
tants sont massacrés, 
ou torturés de la plus horrible 
façon, où le malheur devient de 
jour en jour plus cuisant et les 
besoins de plus en plus urgents, 
Nous prions de nouveau, Nous 


ossédaient un | 
p 


assassinés | | 


Le soldat Gabriel Vinette 


Le soldat Jean Vinette 


ette, de St-Boniface, servent dans les forces armées. Le caporal- 


Nous désirons vous diriger vers 
Lui: !l vous a invités lui-même 
and I! vous a dit: Venez à moi 
vous tous qui êtes brisés par un 


travail trop lourd et Je vous sou-| 


lagerai. 11 a préféré lui-même 
“sir les souffrances et les mi- 
séres de cette terre, 
tortures les plus terribles et les 
plus grandes afflictions qui puis- 
ent être éprouvées par l’homme 


Lui 


rhc 


le plus innocent, porte Sa 


croix, portez les vôtres en expia- 
{ de vos propres péchés et 
de ceux des coupables qui 
nt provoqué la juste co- 


ère de Di Il porte Sa croix 
I * sauver le monde; por- 
tez la vôtre avec Lui pour que la 


foi et la crainte de Dieu, pour que 
la vie chrétienne et l'amour chré- 
tien revivent dans tous les coeurs, 
dans toutes les familles, dans la 
vie sociale et dans tout le genre 
humain. Il porte Ja craix pour la 
paix dans le monde, portez la 
vôtre avec Lui pour vous assurer 
et assurer à l'humanité tout en- 
tière une paix avec Dieu et la 
paix parmi toutes les nations. 


Invocation 


O Jésus-Christ, Dieu tout puis-! 


| sant et éternel, Vous avez daigné 
condescendre jusqu'à vous faire 
homme pour devenir notre frère 
et avez réconforté les affligés, O 
Jésus, ayez pitié de nos fils et de 
nos filles. La guerre les a dépossé- 


ue, | dés de leur foyer et l'avenir leur | 
tout ce que Nous pouvions faire | 


parait bien incertain, bien obs- 
|cur, Le riche comme le pauvre 
ont eu foi en vous et c'est cette 
foi qui, aujourd'hui, est devenue 
leur plus réconfortant support 
dans les souffrances indescripti- 
bles qu'ils endurent. C'est cette 
foi en Vous qui est leur seul es- 
poir dans les vicissitudes aux- 
quelles la guerre les a conduits 


| O Fils du Père céleste, Sagesse 
| divine, qui dirigez le cours des! 
| siècles et le sort des nations, or- 
donnez aux orages et aux tempêé- 
tes qui accablent le genre humain 
| de s'arrêter, Soyez avec nous, 
| créatures infortunées et malheu- 
| reuses, ayez pitié de nous qui vi- 
vons avec Vous, protégez-nous 
dans tous les temps, soyez notre 
consolation, notre grâce, notre 
vertu, notre béatification et notre 
protection, dans ces temps dif- 
ficiles. 


Aide de la Très Sainte Vierge 


supplions, Nous implorons tous! 
ceux qui peuvent aider par des] 
contributions matérielles ou du 


trasail actif de ne pas nous pri- 


ver de leur assistance, de leur 

support 

Osera-t-on bombarder la Ville 
Sainte? 


Même si des villes entières ont 
été détruites dans tous les conti- 
nents par une guerre aérienne 
dont la barbarie ne connait pas 
de restrictions ni de contrainte, 
Nous ne pouvons croire que 
auelqu'un osera attaquer Ro- 
me, cette cité toute puissante qui 
n'appartient à aucun front et 
vers laquelle les nations chré- 
tiennes se tournent pour en rece- 
voir la lumière. Réduire Rome en 
théâtre de guerre serait perpé- 
trer un acte militaire sans gloire 
et abominable aux yeux de Dieu 
et à ceux d'une humanité cons- 
ciente des valeurs spirituelles et 
morales. 

Une fois encore Nous en appe- 
aux hommes responsables 
dans les deux camps belligérants 
peur qu'ils ne laissent en aucune 
facon leurs noms alliés à une ac- 
tion que l'histoire ne justifiera 
jamais, Nous leur demandons de 
consacrer toutes leurs pensées 
toutes leurs actions et tous leurs 
efforis à une paix de libération 

Romains bien-aimés, dans un 
tel tourbillon de peines et misé- 
res, Nous reconnaissons avec 
amertume qu'aucun secours hu- 
main n'est adéquat et égal à l'é- 
tendue de vos souffrances, qu'au- 
cun steours humain n'est Capa- 
ble d'alléger adéquatement vos 
souffrances dans toute ieur éten- 
due car même toute la bonne vo- 
d'une main secourable ne 


Se tourner vers le Christ 

Alors, fils et filles bien-aimés 
levez vos yeux plus haut, regar- 
dez Celui qui vous 
force de porter votre croix avec 
une fermeté toute chrétienne et 
avec une grande foi, dirigez vos 
regards vers Jésus-Christ, notre 


| Seigneur et notre Sauveur. 


CESSEZ 


pe vous GRATTE Re à 


Four soutaser prompiement -0u Argent Remis 
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E Er agrer vi o med l'athiète, œaies, et autres 
Afertions etatées parepn de eauses #iterDes, 
sptiiqurs la Preseriprioo liquide, rafraichissante, 
sntiseptique D D 6. Non gra se use son 1scbante. 
‘aime ‘’lrrtation et lait coser promptement la 
iémungesisos meme |s plus intense. L'ne bouteiie 
a EX CR — 

bu mém 


L'PRESCRIFTION DD 00 


donnera l&! 


Dans les bras de Votre sainte et 
douce mêre Marie, et sous la 
chaste image de Votre père Jo- 
seph, comme un tendre enfant 
Vous voulez être exilé, donnez à 
ceux qui aujourd'hui n'ont plus 
de maison, cette robuste foi, cette 

| force divine, cette force chrétien- 
ne nécessaire pour supporter, 
avec fierté, dignité et patience, 
l'augmentation de leurs souf- 
| frances. 

Prêtre éternel et suprême, Vous 
qui avez déposé une couronne de 
grâce et de bonté sur Rome, au 
front de laquelle la foi de l'uni- 
vers s'agenouille, Vous devez 
prendre cette ville, à cette heure 
de grand danger, sous les immen- 
ses ailes de Votre protection et de 
Votre bienveillance, Donnez à 
ceux qui y vivent de retournega 

; Votre loi si souvent oubliée et 
violée. 

O Dieu, au nom de tous ceux 
que ce terrible conflit a jetés 
dans la misère et les larmes, nous 
Vous demandons avec les prières 
de la liturgie: Regardez vers 
nous, à Seigneur miséricordieux, 
Vous infiniment bon. Délivrez- 
nous de tous nos péchés et de 
nos peines. Donnez à tous ceux 
aui ont confiance en Vous de voi 
le jour où le monde entier 
croyant en Votre immense bonté, 
puisse faire son salut avec joie et 
reconnaissance. Oui, sauvez-nous 
et que ce soit pour toujours, 


L'INDUSTRIE EST TRES 
ACTIVE AU CANADA 


OTTAWA-—L'Office fédéral de 
que annonce que les 
chargements de wagons, au Ca- 
nada, se sérent à 69,207 wa- 
gons, dans la sema terminée 
le 4 mars 1944, comparativement 
à 68,330 wagons, la semaine pré- 
soit une augmentation 


la stalisii 


otali 
ine 


| cédente, 
de 877 


wagons 
| de la sema 


an dernier se totalisaient à 63,- 
| 424 wagons. 

| Tableau comparatif: 
| 1944 1944 1943 
4 mars 41év. 6 mars 
11,108 11.591 8.212 
/ 2.519 2.634 1.763 
Charbon 5203 5.190 6.295 
Coke 837 750 551 
Bois de cons 2.643 2.644 2.828 
Bois de puipe 4.562 4,507 3,808 
Pulpe et pap 3.220 3,274 3.222 
Aut. pro for 2.418 2,450 1.882 
Minerai 3.705 3,342 3.749 
Marchandises 14,725 14.354 14.239 
Divers 8.893 8.796 9,007 
1 Totaux 60207 68330 6344 


septembre de la mème année il se rendait outre-mer 


il a subi les! 


Les chargements | 
ne correspondante de | 


au mois de février 1942: il a 


Colombie Britannique. Le soldat ‘Gabriel Vinette s'est 


Le sol- 


est entré dans l'armée au mois 


+ Le EN PRE 
en faveur de l'assurance- 
santé volontaire 


RS D" 


[Suite de la première page] 


Ces gardes-malades ont visité 1.- 
438 écoles. L'an dernier, elles ont 
|examiné 39,481 enfants. Elles ont 
fait aussi 12,895 visites dans les 
foyers 
Cliniques dentaires 

En 1943, il y avait en Saskat- 
chewan 37 cliniques dentaires, la 
plupart établies dans le rord de 
la province, Mais la pénurie de 
dentistes à l'heure actuelle crée 

1 sérieux problème. Le ministre 
déclare qu'il y a des districts de 
4,000 à 5,000 personnes qui n'ont 
pas de dentistes. 


Immunisation 

Le Dr Uhrich recommanda 
d'une façon spéciale l'immunisa- 
tion. Des gardes-malades du mi- 
nistère de la santé s'efforcent de 
convaincre les parents de l'im- 
portance de faire inoculer leurs 
enfisits contre les maladies qui 
[pourraient les rendre infirmes 
| pour la vie, Elles ont assisté à la 
vaccination de 11,668 enfants, 
contre la fièvre typhoïde, de 24.- 
918, contre la fièvre scarlatine, de 
15,721, contre la diphtérie et de 
571, contre la coqueluche. Grâce 
à l'immunisation, la diphtérie ne 
cause presque plus de mortalités 
parmi les enfants. 

Le ministère félicite ces gardes- 
malades qui accomplissent un 
magnifique travail auprès de la 
population. Il espère qu'avec l'a- 
doption d'un nouveau système 
d'assurance-santé, le gouverne- 
ment pourra augmenter leur 
nombre, afin que plus de citoyens 


de la province bénéficient de 
leurs bons services. 

Le ministère a aussi pris des 
| mesures pour prévenir les cas de 


! fièvre typhoïde en recommandant 
| la pasteurisation du lait et l'ins- 
| pection des troupeaux de vaches. 

Le Dr Uhrich rendit un témoi- 
|gnage non équivoque à la ligue 
anti-tuberculeuse et au travail 
accompli dans les sanatoriums, 
en déclarant que la Saskatche- 
wan avait la moyenne la plus 
basse de morts causées par la 
tuberculose, 


Rapport du Comité de sécurité 
sociale 

Le Comité de la sécurité socia- 
le et des services de santé a pré- 
senté son rapport aux membres 
de :a Législature. Le Comité a 
entendu diverses opinions au 
cours de son enquête. Nombre 
d'associations ont exprimé leurs 
vues et leurs suggestions au sujet 
de la santé publique et des moy- 
ens à prendre pour l'améliorer. 
Le Comité a recueilli les diverses 
opinions, noté les divergences et 
les différentes méthodes, 

Trois méthodes 

Les méthodes suggérées peu- 
vent se grouper en trois catégo- 
ries: médecine étatisée, assuran- 
ce-santé obligatoire et assurance- 
santé volontaire. Le Comité affir- 
me que la majorité est en faveur 
de l'assurance-santé volontaire 
par mode de contribution. Le Co- 


mité ajoute qu'aucun individu, 
aucune association n'a présenté 
un plan concret, complet, 


| qui pourrait être accepté ou re- 


ieté en entier. Dans tous les brefs, 
l’on traite de questions de détails, 
relatifs à l’organisation, à l'ad- 
ministration des services de santé 
déjà existants ou à créer, mais 
l'on ne fait pas assez ressortii 
les facteurs essentiels, tels par 
exemple le coût des services de 
santé et les méthodes à employer 
pour défrayer les nouvelles char- 
ges. 
Contre l'étatisation 

Seules deux organisations fa- 
vorisent la médecine étatisée: la 
“State Hospital and Medical 
League” et la section des Fer- 
miers Unis de la Saskatchewan 
La majorité des autres associa- 
lions et organismes provinciaux 
préferent le système de 
rance-santé par mode de contri- 
bution. D'après le rapport du Co- 
mite, ce systeme est en vigueur 
dans plusieurs pays, contraire- 
ment à l'étatisation de la méde- 
cine qui n'est en pratique qu'en 
Russie. Le rapport affirme , qu'il 
pourrait y avoir un moyen terme 
entre la médecine d'Etat et le 
système de l'assurance-santé et 
que l'on peut, dans une certaine 
mesure, trouver une méthode 
qui concilierait les divergences 
d'opinions. Le Comité fait ensuite 
des suggestions pour l'améliora- 
tion des services médicaux ac- 
tuels. Il affirme toutetois que la 
province n’est pas en mesure d'as- 
sumer tous les frais qu'occasion- 
neraient les suggestions des di- 
verses associations et les Geman- 


l'assu- 


des de la population de la Sas- 
katchewan. Les membres du Co- 
mité ne se sont pas compromis, 


absolue, cependant ils suggèrent 
que l'on demande au gouverne- 
ment fédéral de garantir à la pro- 


vince une side financière spé- 
cisle indépendamment de l'éta- 
blissement de l'assurance-santé 
en raison des problèmes part 
liers à hewan. Po 


" : 
[Taver, par allie dépet 


de- 


ses 


la Saskat 
q OCCasionneral ass ance-sar 
té, le Comité recommande au 
gouvernement provincia a etu- 
dier la possibilité de la hausse 
des taxes sur le revenu pub 
sur les ventes au détail et sur les 
objets de luxe 


Mise en garde contre la 
spéculation 

J. G. Taggart, ministre de l'A- 
griculture, à mis les fermiers en 
garde contre la spéculation im- 
prudente durant l’année. Les fer- 
miers devraient étudier leur 
pre situation, user de modération 
et de discrétion dans la dive 
fication de leur production er 
1944. Ils ne devraient pas se lan- 
cer dans une ligne de product 
au détriment de l’autre. Le minis- 
‘re avertit les fermiers de conser- 
rrage. Il n'y a pas beau- 
idité à l'heure actuel- 
udra des pluies abondaï 
r obtenir une récolte nor- 

n'est pas impossible que 
nombre plus considérable 
d'animaux, le fourrage manque 
en 1945 


pro- 


Estimés supplémentaires 
Les ipplémer 
présentés par M. Patterson, 
voient une dépense additionnelle 
de $2,285,761 pour l'exercice fi- 
näancier qui se terminera le 30 
avril prochain, Selon les 
supplémentaires, le ministère 
la voirie a fait une dépense qui 
dépasse de $650,000 le montant 


estimés taire 


estimes 


de 


antérieurement prévu. Les esti- 
més supplémentaires, au minis- 
tère de l'Agriculture, révèlent 


un excédant de $66,500 versés 
en boni aux producteurs de laine, 
exigés par l'entente des provin- 
ces avec le fédéral. La Saskat- 
chewan a dû en outre dépenser 
$180,100 pour payer les frais de 
transport de la main-d'oeuvre 
agricole. D'après une entente a- 
vec le fédéral, le Dominion assu- 
mera la moitié de ces dépenses, 
soit $90,000, 


Une faculté du génie forestier 

H. J. Fraser, député libéral de 
Prince-Albert, demande au gou- 
vernement de créer une faculté 
ae génie forestier à l'Université 
de la Saskatchewan. La guerre, 
dit-il, nous a démontré l'impor- 
tance de la forêt. Toutes les au- 
tres provinces ont formé 
groupe d'ingénieurs forestiers 
qui s'occupent de protéger et de 
développer cette richesse natu- 
relle, I] conseilla au gouverne- 
ment d'établir une école secon- 
daire à Prince-Albert pour la 
formation d'hommes qui surveil- 
leraient et protégeraient la forêt. 
Ce serait un moyen de créer du 
travail pour les soldats qui seront 
démobilisés. Il critiqua la C.C-F. 
en disant que ses adeptes voi- 
laient la panacée du socialisme 
au moyen d'une phraséologie é- 
vasive. 

“Si le national socialisme s'ins- 
talle au pays, répondit Feeley, 
C.C.F. de Canora, 
du présent gouvernement 
d'autres gouvernements capitalis- 
tes!” 

J. H. Herman, 
Melville, suggère que 
bres de la Législature, qui sont 
actuellement sous les armes, 
soient réélus par acclamation à 


créditiste de 
les mem- 


un ! 


| 


ce sera le fait! 
ou | 


la prochaine élection. Ce serait | 
de la plus vile hypocrisie politi-| 


que que de faire de l'opposition 
à des hommes qui sont absents 
et exposent leur vie pour le pays. 


Réduction des dettes 
J. W. Estey, procureur provin- 
cial, a déclaré à la Législature 
qu'une réduction des dettes des 


fermiers a été effectuée, tout par-| 


ticulièrement en 1943, Depuis 
1938, dit-il, les fermiers ont fait 
des progrès sensibles dans le 
paiement de Jeurs dettes, 
le montant a été abaissé de 20 
pour-cent durant les six derniè- 
res années et de 15 pour-cent en 
1943, Le compte des hypothèques 
a baissé de 23 pour-cent. Le mon- 
tant dû en hypothèques en 1938 
était de 24,521; en 1944, il n'était 
que de 18,861. 
a été une bonne année durant 
laquelle plusieurs hypothèques 
ont été enlevées. 

La prochaine élection 
ciale dira si le peuple prefere un 
gouvernement démocratique au 
socialisme, affirma MecDaniel, li- 
béral de Régina. Il avertit 
membres C.C.F, de la législature 
que l'Etat socialiste qu'ils 
sent pourrait bien devenir un 
Etat national socialiste semblable 
à celui qu'Hitler a imposé à l'AI- 


provin- 


lemagne 

J. L. Phelps, CCF. de Salt-|= 
coats, déclara que l'argent re- 
cueilli par la taxe d'éducation] 


n'avait pas été utilisé uniquement 
pour fins éducatives, {1 dit que 


| Renouf, Best, 


dont | Miller, Greenlay, Harrison, Boi-| 


L'année derniere ! 


des dépenses ont été payées par) 


le fonds de l'éducation, alors 
qu'elles dû être char- 


gées au fonds du revenu consoli- 


auraient 


dé. I1 mit en doute les chiffres! 
et les déclarations de Hubert 
Staines, ministre de l'Education. 


Estey protesta. 


Au ministère de la Voirie 

A, T, Procter, ministre de la 
Voirie, en parlant des affaires de 
son ministère, dit que la Saskat- 
chewan avait plus de 8,000 milles 
de grandes routes, dont 5,000 


milles étaient de surface dure ou! 


recouvertes de gravier. Toutes 
ies dépenses encourues pour la 
construction ou l'amélioration 
des chemins ont été payées par 
le revenu, et pas un dollar dé- 
pensé pour la construction des 


routes n'a augmenté la dette pu- || 


ll 


| ils n'ont rien proposé de manière | blique, déclara Procter. 
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Renommé Depuis 50 Ans 


THÉ 


SALADA 


Malgré les difficultés actuelles la qualité superbe 
de ce thé favori est maintenue. 


— Des députés 
attaquent les méthodes 
des _Chiropraticiens 


ot 


{Su te de ia 


DDR D D Ds 


première page) 


par radic 
qu'un patient 
à Winnipeg 
Kardash ré 


praticiens é 


les personnes malades 
à ondes courtes, et 

avait pas à venir 
pour être soigné.” M 
veêla que trois 
taient mélés aux quatre cas dont 
il venait de retracer l'historique 


L'hon. J. ©. McLenaghen, qui 


chit 


nières semaines é 
la Santé et 
ara 


du 
déc! il 
t pas ent 


jective de la chiropratique. “Il x 
a plus de 40 chiropraticiens au 
Manito dit-il Il existe 

tres grande divergence d'opinions 
sur l'efficacité de façon de 
soigner. Si l'on peut établir la 
véracité des qui viennent 
d'être cités et est possible de 
prouver qu'ils constituent des 
violations de l'Acte médical, il 
ne semble y avoir aucune raison 
pour laquelle des poursuites lé- 
gales ne pourraient pas être in 
tentées. Avant que la Chambre 
ne soit appelée à légiférer sur la 
chiropratique, le département de 
la santé a cru qu'il serait prudent 
qu'une enquête soit faite les 
lois qui gouvernent l'exercice de 
cette profession dans les autres 
provinces et aux Etats-Unis. Dans 
17 états des Etats-Unis, tous ceux 
qui veulent donner des 
ments médicaux doivent passer 
un examen sur l'anatomie, la 
physiologie et la biochimie. Il 


oDa une 


leur 


cas 
s'il 


sur 


n'existe pas de législation à ce 
sujet au Manitoba, mais il n'y a 
aucune raison pour nous empé- | 


cher d'en avoir une. 


La répartition des sièges 
électoraux 


Il n'y aura pas de nouvelle ré. 
partition de sièges électoraux au | 
Manitoba, au moins jusqu'à la! 
prochaine session. Jeudi dernier 
la Chambre a rejeté une proposi- 
tion de M. L. St. G. Stubbs, de! 
Winnipeg, qui demandait qu'un 
comité soit constitué pour étudier 
la nouvelle répartition des sièges 
électoraux, Comme l'avait fait 
prévoir le débat tenu mardi der- 
nier, il y eut à ce sujet une di- 
vergence d'opinions très pronon- 
cée entre les députés des centres 


ruraux et ceux des villes: les pre- | 


se sont opposés, presqu'en 
non seulement à ce qu'une 
répartition des sièges 


miers 
bloc, 


nouvelle 


électoraux soit faite, mais même | 


qu'un comité soit constitué pour 
en étudier la possibilité: les deu- 
xièmes ont 
problème, 
Votérent en faveur de la cons- 
titution d'un comité: l'hon. Mec- 
Lenaghen, MM. McDiarmid, Wil- 
lis, Stryck, Shannon, Clark, 
Smith, Préfontaine, Lewis, Waw- 
rykow, Farmer, Gray, Kardash, 
Poole, Rogers, Fox, Ketchen, 
Collins, Thorvaldson,  Stubhs, | 
Richards, Johnson—-22. 
“ Votérent contre: l'honcrable 
Garson, MM. Campbell, Marcoux, 
Dryden, Morton, Turnbull, Chris- 
tie, Sutherland, Bell, Breakey, 
Pitt, MacCarthy, Mooney, Ba- 
chynsky, Solomon,  Sigfusson, 
Hamilton, Wilson, 
Morrison, Lawrie, 


vin—27. 
L'hon, J, S$. McDiarmid 


L'hon. J, S. McDiarmid se pro- 
nonça en faveur de la nomination 
d'un comité, D'après M. McDiar- 


mid, il ne faudrait pas réduire le 
nombre des députés de la cam-| 
pagne, mais plutôt augmenter | 


celui de la ville de Winnipeg de 
10 à 15. Le député d'Emerson, 
M. John R. Solomon, se déclarant 
opposé à la résolution du minis- 
tre des Mines, ajouta que c'était 
#n fait admis de tous que la re- 
présentation rurale devait pré- 
dominer à la Chambre, 

Prirent la parole en faveur de 
la nomination d'un comité: MM. 
A. Gray, C.CF. de Winnipeg, 


Joseph Wawrykow, Crédit social 


|! Voici la 5ème d'une série d'annonces qui expliquent pourquoi 
| la bière est rationnée. 


ON DEMANDE VOTRE COOPERATION 


traite- ! 


A £ ‘2 l 
réclamé l'étude du 


Hryhorezuk, . 


de Gimii, 
pendant 
MM. R 
de Rupet 


coalition! 


bell 


Aide aux sans-travail 


La province a l'intention de ne 
plus continuer de verser sa part 
de con n pou venir en 
aide aux sans-travail du Mani- 
toba, a déclaré à la Chambre 
ho E. F. Willis istre des 
Travaux publics, La situation au 
point de vue travail s'est telle- 
meni améliorée il ne semble 
plus necessaire d'aider les sans- 
travai 

Depuis le mois de mars 194], la 
lprovince paye aux municipalités 
50 pc. des frais de secours aux 
cnomeurs, excepte pour les mu 
nicipalités dont la population est 
considérable, La province de- 
mande maintenant aux muniei- 
palités de réassumer leur respon- 
ponsabilité dinaire à égard 
des sans-travail. Le gouverne- 
ment croit qu'il ne devrait pas 
continuer à verser sa contribu- 
tion aux municipalités. S'il a cru 


de sun devoir de payer une partie 
des frais d'entretien des person- 
nes sans travail dans le passé, 
c'est que la situation était si gra- 
ve que les municipalités étaient 
dans l'impossibilité d'y faire face 
elles-mêmes.” La ville de Win- 
nipeg a été la seule à recevoir 
une aide considérable de la pro- 
|vince pour l'exercice financier 
qui se termine le 30 avril 1944, 
L'année dernière, elle a reçu 
prés de 84 pour-cent de l'aide 
totale versée aux municipalités 
St-Boniface, East Kildonan, Fort 
Garry, St. James et St-Vital ne 
comptaient que 53 personnes qui 
ont reçu du secours durant le 
mois de janvier, 


Budget de $18,0090,000 


Vendredi dernier, la Législa- 
{ture a approuvé le budget de 
$18,000,000 qui lui avait été sou- 
mis au début de la session par le 
trésorier provincial qui est en 
même temps premier ministre de 
{la province, l'hon., S. Garson, 


| 
| 


Les coopératives 


| M. Earl T, Collins, coalitioniste 
{de Dufferin, s'est fait l'apôtre 
des coopératives à la Chambre 
manitobaine, ‘Après la guerre le 
| fermier aura à faire face au tra- 
|vail organisé d'un côté et au 
commerce organisé, de l'autre, Il 
sera incapable d'obtenir quelque 
aide si une forme quelconque 
d'organisation ne vient pas à son 
| secours.” 

Les restrictions nécessitées par 
{la guerre ont empêché les coopé- 
tatives de se developper autant 
qu'elles l'auraient voulu. ‘Le 
| gouvernement hâtera le jour de 
leur plein épanouissement 


| 


en 
leur fournissant de l'aide finan- 
cière. Nous désirons que le mi- 
|nistre de l'Agriculture établisse 
lune commission ou nomme un 
[comité destinés à aider les coo- 
! pératives. Ce sera le premier pas 
vers la création d'un ministère 
des coopératives, Nous voulons 
non seulement que le gouverne- 
ment aide les coopératives mais 
qu'il en soit le promoteur." 


| Le premier ministre, M. Stuart 
8. Garson, a proposé la forma- 
tion d'un comité composé de tous 
:1e8 membres de l'Assemblée pour 
| faire face aux problèmes d'après- 
: guerre, et qui siégera après la 
| session. 

| M. Garson dit que ces plans 
| pour l'après-guerre seront ensui- 
Ite soumis au gouvernement du 
Canada. A ce sujet, il a ajouté 
que la future conférence fédéra- 
le-provinciale réglera ces proble- 
mes. 

Les projets d'après-guerre sont 
l'installation de l'électricité dans 
les campagnes, la réhabilitation 
de l’agriculture, les entreprises de 
drainage, la conservation et l'uti- 
lisation des forêts, le développe- 
ment de l'industrie de la fourrure 
et la construction de grandes 
routes. 


Quztre années de guerre ont convaincu les Canadiens, comme 


ration, non seulement sur le front militaire, mais dans le 


| 
| 
| 
] jamais auparavant, des bienfaits qui résultent de la eoopé- 


domaine des affaires de tous 


y ait coopération, il faut qu'il y ait compréhension, afin que 


tous puissent s'unir dans un effort commun, 


Le gouvernement fédéral à 


genres, Cependant, pour qu'il | 


restreint la vente de la bière 


aux brasseries à 909%, du rombr? de gallons manufacturés et 
| vendus à chaque brasserie durant l'année se terminant le 


consommer immédiatement. 


| 31 octobre 1942. N'achetez 
| 
| 
| 
| 


Aeas. 


WINNIPEC BREWERY 


que la biere que vous devez 


D 


PAGE HUTT 


Une distribution des prix 
à l'Ecole du Sacré-Coeur 


Le mercredi ler mars fut n | chant lieux eh sûresserent 
r de + pour es ceves Ce Jueiques ts Je bienvenue et 
notre école d Sacré Coeur. M rerre emer : tre distir x 
. scutret Henr scerte, del gué visiteur x NA LE 
St-Boniface ait fixé à 11 heu M. le agistrat épond a 
ren, ce 1% Ê] + te def 1er px e L an les 
ngtermpe mise, et npa‘ier | éssurs de eret que le ( 
rrent ‘er + des s € 1 nité de S ce franc *1 
LA) : te su Ma Da 2 : ere 
C'est que vre de er, M ment à Sacrt 4 ç . 
le magietra “ avait amené !t ageant ‘ le 
d'érr CA t. s de Québe prépart a ‘ e de à 
M abbé P-E. Gosse et M 1 s bre e rix (8200 à 
Rodolphe Laplante, du ( à le rédact La Radi 
Perman 7e 9 €! frar ‘ Manitoba et de 
eue . ‘ es } méritantes ont 
2 pes : . ef ét ‘4 ut bbé Gosse 
f e ré ce pour Île MM. F e et He 
‘ : , que «€ + el] ’ Comité 
ados . faire | pe ' ‘ Sur ance | 
pari | G ç , E d nd que oit » 1 
d'un poste phonique f | publique de la f nce de | 
ane L LL Que be 
r e l ‘ x liéce és aux 
e proje élèves antes | 
Une gtaine d'élèves des gra Grade X Lucille Robidoux | 
les VII, 1X et X y prirent part prix Germaine Marq | 
lepuis attendaie ec| e Pére Ger to Ma 
anxiété es ‘ tats à ru r Gr IX 1 e Gua le 
et de s 1 ‘ ot . \ " 
L te L A 
ce fut avec ne ote réelle : e VIII De e Fléx 
que ne ‘ ie + apprit er x Ce gine Cave Iri 
enfin que Oue [ P G T ‘ 
frar s, et qu t M. Lacerte ' ni 
trit r les prix offe nr fs ML Me ic ue : 
permen. ippeé et m des élèvi € M. La-| 
Apres n d le pis et ur à ” , 7 
erte de i géné é avec la 
yuelle il venait de leur distribue 
j le nombreuses récompenses. I 
Sa1s- U : iprés des bienveillants Gons 
a — teur le à province le Gœuébex 
| M. l'abbé Gosselin et M. R. La 
| | 
P € | 
| Puis il fit prononcer à M. le| 
| magistrat une sentenc non ti-| 
rée d »de pénal celle-là! Elle} 
consistait, pour les élèves, er ine | 
après-midi de congé, ce qu fut 
accueil avec d'enthousiastes ap CA = 
pia idissemer s 


C'est aujourd'hui la fèle de maman 
Ensemble allons lui dire un compliment, 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le Coin des Jeunes 


Directrice: Mère-Grand 


1 


| 
| 
| 
| 
| 
| 


Mn ii 


Une poupee brisée En lui offrant nos voeux, notre présent, 
t tre. nètites : fi Prometitons-lui d'être de bons enfants ... 
r qua pe e: nliies es à :- Dr he 
ouaient à la poupee dar ne 
” mais [ { ent dames (F = =—— = ——— 
< serré paca a I f: t E 
Ps ve le fleuv Une disait que ses enfants étaient Un | “ PE (| 
y mat Tune are, ao de = CASSE-TÊTE = | 
mit ren tue ° enfants étaient toujo malades || IL 4 | 
" rièm : t soin de | 
À quel roi la reine Victoria |. me 4 TMS Gi dite radin: d! ° Le cs | 
: D enian Le Marie t 1 Le 
succéda-t-elle? IV | ait la poupée qui avait de beaux Voici comment il faut s'y prendre pour résoudre ce petit 
Au roi Guillaume É cheveux. Tout à coup, elle mit la! casse-tête: Nous donnons la première lettre d'un mot, et le | 
e | nombre d'espaces requis qui correspondent au nombre de 


poupée debout pour regarder ses | 
beaux yeux ouverts. La poupée| 
tomba se br une jambe, | 
alors la petite fille était bien tris-| Lous avons visité la chambre de 
te d’avoir brisé une jambe à la! tre petit Jules, la dernière fois 
poupée de son amie; elle pensait! que nous nous sommes entretenus | 
avoir fait quelque chose d'ef-| de jui. | 
frayant. Elle regardait dehors en Aufourd'hui, ‘nous euivrodis : no: 
Lanr ggécantalhenguin drone Ps ass «? YOY-|tre héros au cours d'une de ses | 
|ant pleurer, alla la conso æ. ! journées. | 
| Eva SARRASIN, | D'abord, à 8 heures du matin, | 
Léningrad, en Russis. St-Jean-Baptiste, Man.| <a maman l'appelle pour le lever. | 


TRANGE MAIS REE 


Faits peu connus des catholiques 


Quelle différence y a-t-il (Suite) 
entre un alligator et un cro- 
codile? | 
Le crocodile vit en Afrique; le| 

crocodile d'Amérique s'appelle 

alligator. 


iss 
1Sa 


et Si vous vous souvenez bien, | 


LL 
On dit qu'une grande ville 
d'Europe a été construite sur 
des ossementis, Quelle est oet- 
te ville? 


quelque peu (comme je vous l'ai | 
dit, Jules a de nombreux défauts, | 
et la paresse dans le lit est un 
de ses favoris.) il se décide à 
se lever. 

Il est pieux, c’est pourquoi il 
pense à offrir sa journée à Dieu | 
par un bon signe de croix et es: 

! 


MA MALIRRAY Service de nouvelles N.C.W.C 


amous Des 


J 


Por 


petite prière. Puis, il se rend au 
lavabo pour ses ablutions mati- 
nales, qui sont toujours faites a- 
vec grand soin. Après s'être bien 
lavé, n'ayant pas peur d'employer 
du savon et de l'eau, il se brosse 


Lyme ( 


- So 


| : Les glaçons 


alors que le soleil faisait luire les 
brillants glaçons que nous ai-| 
mions tant à sucer. 

Tous les soirs, sur le chemin de 
la maison, on roulait des boules 
de neige qu’on lançait sur ie toit | i 


nous nous sauvions en toute hâte 
avec des glaçons que nous affi- 
lions et léchions pour qu'ils de- 
viennent pointus. Plusieurs fois 
se brisaient et on se hâtait 
d'en attraper d’autres en lançant 
des boules de neige sur le bord| 
des Avec nos glaçons bien| 
sses on marquait des noms sur | 


Î 
| 
1 


ils 


toits 


AME 


TUE ALTAR, L geary & STATUS la neige 
MONATTERY Of TIME CONCREGATION Solange BEAUDETTE, | 
PA PROPRES arede-conf St-Jean-Baptiste, Man. | 
— MARDENED MUD. HN : Rai Leur MSG 
. # UN AUTEL FAIT DE BOUE! Madame sort, laissant à la| 
de re à el, ER 4 à portée de bébé, un sac de bon- | 
: rine |'tues naste Ce bons, qu'elle trouve vide, à son! 
: ' Dion Des Frre © À retour | 

‘6 mi : Ne LE its de briques de e Comment! Bébé! tu les as 
” tous mangés? | 

Rd june RL A mg round Non, maman, il y a un, qui! 
que le ù j à e pièce, d'ivois en! est tombé à terre et je n'ai pas| 
ot 300.6 “ÿ d A pr sim pu le retrouver | 


Le professeur NIMBUS 


Le 
2 0-- 


Après s'être étiré et avoir hésité | 3 


| cajole, on la questionne... 
| | 


| ) J Qu'est-ce qu'il fait son papa, à 
C'était à la sortie de la classe, | ]3 mignonne petite fille”... 


yeux étonnés: | 


des maisons pour en faire tom-|Cce que fait ton papa? 


moi... 


Le terme exact? Ze uaccc/ 


Il S'agit de lire 
l'explication qu'il y a à côté de chacun et de terminer le mot 
voulu. 


lettres qu'il faut pour compléter ce mot. 


Exemple: A — — — Secours, assistance 
Quel sera ce mot? AIDE 


Chef d'une troupe 


Couche de glace qui s'attache aux 


arbres et aux buissons 
N _—_—— Fille du frère ou de la soeur 
. A--—--— Petit de la brebis 


Liens de fer ou de corde dont on 
entoure les poignets des prison- 
niers | 


(Ne manquez pas de lire les Réponses à ce CASSE-TETE 
la semaine prochaine.) 


POUR RIRE : 


Une leçon à la dame 


L'art de la boxe | 


L'élève avait été jeté par ter-| 
re plutôt brutalement par son 


les cheveux comme il faut, en| Mimi est à la campagne chez professeur : Dites-moi, est-ce 
| frottant fermement le cuir che- des amis. On l'entoure beau- qu'il est absolument nécessaire | 
velu. leoun on s'octuve d'elle : on la | 02:79:06 jetiez à terre de 
| (à suivre) pes : p : cette maniére-là?” | 


Le maitre: 
cinq autres facons. Tenez, rele- 
vez-vous. Je vais vous les mon- 
trer.’ — M. CARABOSSE. 


Une dame s'approche: 
— La mignonne petite fille 


Mais Mimi ouvre des grands 
Le papa — René comment ai- 


— Je ne sais pas, madame..| mes-tu ton professeur? 


— Comment tu ne sais pas?| René (6 ans) — Très gentil, 
nsiste la dame. Tu ne sais pas, Mais c'est un menteur. 
Le papa — Un menteur! 


Non, madame. Je ne lui, Comment ça? 


ber des glaçons. Mais quelques 
vieilles grand'mères sortaient | ai jamais demandé... | « René — Oui, il a dit hier que 
pour nous réprimander, mais! Et Mimi ajoute simplement: |6"et 3 font neuf. Aujourd'hui il 


Je ne suis pas curieuse, nous a dit que c'est 4 et 5 qui 
| font neuf. | 


En ce temps de guerre, les termes propres à l'armée, à l'aviation et 
À la marine sont fréquemment usites. Bon nombre de nos Canadiens 
cependant ignorent que ces expressions existent en français aussi bien 
qu'en anglais. C'est pourquoi nous donnerons ici, chaque semaine, quel- 
ques-uns de ces termes dans les deux langues, 


MARINE | 


(Traduction officielle) 


Sub-Lieutenant - - - - - - Enseigne de vaisseau 
Lieutenant - - - - - - - - Lieutenant 
Lieutenant-Commander _. Lieutenant-commandant 
Commander - - - - - - - - Commandant 

Captain - - - - - - - - - Capitaine | 


Reprodait avec l'autorisation du Séquestre, Ottawa. 


| 


| 
L 


“Mais non. Il y al 


Winnipeg, 


! 


Le dehors et le dedans d'une 


maison - - - - + - - 
FA Le tonster est brisé - - - - 
Où as-tu mis le can opener 
sishihéintitehons —— OU l'ouvreur de cans - - 
é Le train est dû à & heures - - 
La neige 
Mets le sancier sur le sink - 


au village 


Lente et calme, en grand si 
lence 

Elle descend, se balance 

Et flotte confusément, 

Se balance dons le vide, | 

Voilant sur le ciel livide | 

L'église au clocher dormant. | 


Pour te rendre, tu dois prendre 
les petits chars et le bus - 


Légère et sempiternelle, 

La neige tombe éternelle. 
C'est l'oubli qui semble choir 
C'est du silence qui tombe 
Et le terne succombe 
En un blême demi-soir 


jour 


Et les millions d'atomes 

Fourmillent sur les vieux | 
chaumes 

Sur l'arbre, sur le clocher: 

L'espace muet tremblote.,. 


Lorette, Man. 
Chère Mère-Grand, 


Un passant lent fait la hotte, J'aime à étudier le français 
On ne l'entend plus marcher quoique je trouve cela assez dif- 
ficile parce que j'ai à coeur de 
arvenir crire I rançais | 
bas un soupir, pas un souffle | p& . a écrire mon f ançai 
sans autes et à le parler cor 
Tout s'étouffe et s'emmitouf + i 
fl rectement On me dit que j'a 
e beaucoup à faire encore pour en 


De silence recouvert . .. 

C'est la paix froide et profonde | 
Qui se répand sur le monde, | 
La grande paix de l'hiver. 


Francis YARD 


Correspondants 


venir là, mais je m'encourage en 
pensant aux grandes difficultés 
que nos ancêtres ont eu à com 
battre pour conserver 
langue française 
Chère Mère-Grand, j'espère 
que vous m'approuvez quand je 


pour la conserver, 


MANITOBA | Lucien MARCOUX. 
| * * * 
Lorette-Reine Therrien, Lu-| Lorette, Man. 
| cien Marcoux. | Chère Mère-Grand, 
Grande-Clairière Jeannine Dans notre classe, 15 élèves des 


Boulanger, Lillian Copet 
Indian Springs— Yvette 
La Salle Rachel 

Philippe Lagacé, Alain et Aline! nous avons confié à 

Rochon, Thérèse et Géralda La- 

fond. 


SASKATCHEWAN 


| grades VI, VII et VIII sont 


ins 
Fraser 
la Sainte 
Vierge le succès de nos examens 
A cet effet, chaque élève récite 
une dizaine de chapelet chaque 
jour, pour son succès personnel, 


Tur- | 


Laventure —— Marie-Laure 
geon, Jean Allard, Alice Valette, 
Louis Suteau, Isabelle et Robert | 
Hetu, Antoinette et Irénée Brin, 
ATNUP' : à Paul. 1. 


concurrents Notre heure de 
français, 10 h. 30 à 11 h. 30, s'ou- 
vre par le chant à Notre-Dame du 
Perpétuel Secours ou à Notre- 
Dame des écoles. 

Notre maîtresse a réparti en dix 
| semaines le programme annuel 
de français et, chaque vendredi, 
nous prenons un concours dans 
le genre de celui de l'Association, 


L'étiquette 
à table 


vue, Nous travaillons avec ardeur 
afin d'entendre notre chère Soeur 
principale proclamer le lundi 
matin: “8 diplômes cette semai- 
ne’, etc. et de voir notre nom 
sur la liste des vainqueurs, 

Une fière Canadienne française, 

Reine THERRIEN. 
kr * 
| Grande-Ciairière, Man. 
| Chère Mére-Grand, 

Je viens vous écrire une petite 
lettre pour vous intéresser, J'ai 
13 ans et je suis dans le grade VII. 
Je viens à l'école à pied; des fois 
papa nous emmène en traîneau, 

Aux récréations nous avons 
toutes sortes de jeux. Péndant la 
classe, pour récompense lorsque 
nous avons été sages, notre mai- 
tresse fait jouer le gramophone. 
On écoute les chants de la Bon- 
{ne Chanson. 

Nous apprenons beaucoup de 
choses à l'école: la physiologie, la 
littérature, du français, de l'His- 


Si l'on vous sert du céleri en 
branche, comment vous y pren- 
drez-vous pour le manger? 


Vous déposerez la branche de| 
céleri sur votre assiette; vous! 
couperez les feuilles et vous man- 
gerez le céleri en le portant à la 
bouche avec les doigts. 


métique, mais je n'aime pas men- 


| pas. 

J'espère que vous allez bien, 
chère Mère-Grand, 

Votre petite-fille qui vous aime, 

Lillian COPET, 
hr * 

| Grande-Clairiere, Man. 
| Chère Mère-Grand, 

Le mardi gras on a fait un con- 
cert. Il y avait 17 pièces en tout. 
Ce concert a commencé à 2 heu- 


17 mars 
Annette Parisien, Lorette. 
Pat Bonnin, Ste-Anne. 
Yvonne Barsalou, St-Alphonse. | 
Jeannette Ferland, St-Norbert. 
Denise Tougas, St-Adolphe. 


18 mars 
Armand Grenier, St-Léon 
Léo Hénault, St-Jean-Baptiste. | 
Aline Damphousse, Letellier, 
Roger Hébert, Silver Plains. !] 


4 heures moins 20, On a invité 


M 1D 4 TR éhangif [nos mamans. Pendant le carême 
Marcel Deleurm athwe : 2 
spi N _ | je vais essayer de me corriger de 
Joseph Bergeron, N.-D. de} Sn Atoute VT à natils 2rai 
Lourdes mes défau J'e p re 
Jeanrine Hébert, Ste-Anne | à la maison. Il y en a un qui a 7 
Solange Dupas, St-J.-Baptiste. | ans et l'autre 5. 


Agathe Champagne, Ste-Anne De votre petite-fille, 


Marcel Deleurme, N.-D. de Jeannine BOULANGER, 
Lourdes Lie 
Joseph L'Allier, St-J.-Baptiste.| à + 
20 mars | Indian Springs, Man. 
Doris Hamelin, St-François-| Bien chère Mère-Grand, 
Xavier | Je suis dans le grade IV et j'ai 
Thérèse Levreauilt, St-Alphon-| 10 ans. Ma fête est le 28 septem- 


se 
Paul Martin, Ste-Rose 
David Sabourin, St-J.-Baptiste 
Joséphine Pelletier, La Bro- 
querie 
Charles Legal, Ste-Genevieve 
Georges Durand, Lorette. 
21 mars 
Henri Dufault, St-Lupicin 
Fernand Desrochers, Mariapo- 


bre. Nous sommes 9 dans notre 
famille. J'ai un frère au Collège 
de St-Boniface. Ma grande soeur 
est au couvent de Bruxelles. Nous 
sommes 5 qui allons à l'école St- 
Urbain. Nous restons à 2 milles 
de l'école, J'ai une petite soeur 
qui s'appelle Cécile; elle a 2 ans. 
Nous avons eu la fièvre scarlatine, 
et nous avons manqué deux mois 
d'école 
De votre petite-fille, 
Yvette FRASER. 


lis 
Léon Rey, Grande-Clairière. 
Isabelle Legal, Stc-Geneviève 
Agathe Marion, St-J.-Baptiste, 
Gordon Keam, Lorette 


Péar!l Toews, Ste-Anne. | * * * 

Roméo Duguay, Ste-Anne La Salle, Man. 
ge Dumélie, Lafièche, Chère Mère-Grand, 
“‘Armande _Laberge, Lafèche,| . Nous avons des réunions de 
Sask. | Croisés chaque mardi, Je suis un 

22 mars chef et aussi la secrétaire, Mon 

Joseph Hamelin, St-François- | petit cousin, André Comeau, est 
| Xavier. {chef aussi, Nous sommes 9 Croi- 

Rosalie De Cock, Ste-Geneviè-|sés et 9 aspirants qui allons étre 
ve \ 1 É 4 recus bien vite 

pong Sat Rrhaniqe: | Au revoir, chère Mére-Grand 

ji 23 mars Rachel SCHAUBROECK. 


| rt * * 


Irène Péloquin, St-Malo 

Laurette Lecocq, Mariapolis | 

Rose Simard, La Broquerie | 

Juliette Augert, N.-D. de ne 
des 

Gérard Tougas 

Marcel Laberge 
Sask 

Claire Brière, Mankota, Sask. 


Chère Mére-Grand, . 
Mon grand-père est décédé le 
vendredi soir vers 6 heures, et M 
| Gauthier aussi 
Ça va bien pour glisser et pa- 
tiner. Quand ma cousine, Thé- 


Ste-Anne 
St-Victor, 


notre belle | 


pense que nous devons tout faire | 


4 Enr pour le concours du 13 mai.| 
Schaubroeck, | Comme nous sommes un rosaire, | 


celui de sa classe et de tous les | 


mais seulement sur la partie re-| 


toire Sainte, la science et l'arith- | 


tionner ce sujet, car je ne l'aime 


res de l'après-midi et il a fini à! 


La Salle, Man. ! 


Man. 17 mars 194 


Parlons bien! 


L'extérieur et l'intérieur d'ume 


. maison. 
«+ Le grille-pain est brisé. 
Où as-tu mis l'ouvre-boîte? 
«+ Le train doit arriver, OÙ (oi 
entrer en gare à 8 heures 
«+ Mets la saucière sur l'évier, 
Pour te rendre à destination 
- tu dois prendre le tramway 


et l'autobus 


rese, vient à la maison on va pa- 
tiner et on s'amuse, 

Notre inspecteur 
regardé 
fait lire 


Votre 


| est venu. Il 


os cahiers et il nous = 


petite-flilie 
Geralda LAFOND, 
À + 
La Salle, Man 
Chère Mère-Grand, 
J'ai eu la douleur de perdre ur 
mes 


| 
} 
! 
| 
| 
| 
| 


| de oncles. inutile de voi 
dire que ce fut un des plus beaux 
enterrements qu'il y eut ici. L'é 
glise était remplie de 
d'amis, Il était si 
et si beau 
veux blancs 
| Mon cousin, Armand, qui 
dans l'aviation, est venu passer 
| son congé. Mes deux frères l'pnt 
| fait travailler si fort qu'il est re 
[tourné avec ampoules dans 
ses mains 
Je vous dis bonsoir 
mandant de faire une 
mon cher oncle 
Votre petite-fille, 
Aline ROCHON, 
Laventure, Sask. 
| Chère Mère Grand, 
J'habite Laventure 


| 


parents rt 
bon mon «€ 


oncle, avec ses che 


| 


est 


des 


en vous de- 


prière pour 


a Je vais 
avoir 14 ans le 27 août. Nous ha 
bitons à 2 milles de l'école: ja 


suis dans le grade VI en français 
et VII en anglais, J'ai 2 petites 
soeurs et 3 petits frères. 

De votre ami, 

Antoinette, BRIN, 

x * 

Spiritwood, Sask, 

Chère Mère-Grand, 
| J'ai 13 ans: ma fête est le 19 
septembre. En français je suis 
dans le grade VI et en anglais 
dans le grade VIII, Je vais à l'é- 
cole de North Creek. 
| J'ai 6 soeurs et 3 frères. Un 
| de mes frères est dans l'armée en 
| Angleterre, un autre est dans le 
| bois, et le troisième est trop pe- 
{tit pour venir à l'école, 

De votre petite amie, 

Alice VALETTE, 
LR | 
Laventure, Sask, 
Chère Mère-Grand, 

J'ai 11 ans et je suis dans le 
grade VI. J'aime bien l'école, J'ai 
été malade au lit pendant une se- 
maine 

L'autre jour j'ai été chercher 
mon ami pour venir rester avec 
moi, J'ai été le chercher à cheval, 
11 est tombé en bas de son cheval 
et il a mangé de la nelge, 
| De votre petit ami, 

Robert HETU, 

kr * 

Laventure, Sask, 
| Chère Mére-Grand, 
C'est la deuxième fois que ja 
| vous écris et c'est avec plaisir que 
| je le fais, J'ai 12 gns; ma fête est 
|:e 18 février, Je vais à l’école de 
| North Creek. J'aime bien cela. Je 
| reste à 1 mille de l'école, Ma mai- 
tresse est Mlle Rodier, Je l'aime 
bien. A l'école nous jouons à la 
balle molle et nous glissons. 

De votre petite-fille, 
| Marie-Laure TURGEON. 
| * * * 

? La Salle, Man. 

Bien chère Mère-Grand, 
| Nous avons eu la visite de M, 
| l'inspecteur anglais et il nous a 
| fait lire en anglais et il nous a dit 
| qu'on lisait bien. 

M. N. Gauthier est mort et 
son enterrement à eu lieu le 23 
février, Je suis allé le voir et j'ai 
| prié pour lui. C'était la première 
| que je voyais un mort; j'ai 
| trouvé ça un peu triste, 
| Ce matin j'ai assisté à l’enter- 
| rement de M. E. Lafond. Bientôt 
| ce sera notre tour, pensons-y, 

Un petit garçon, 
Philippe LAGACE. 


| La poupée brisée 


| Un neigeux dimanche, nous é- 
tions plusieurs petites filles jou- 
ant à la poupée dans la chambre 


de maman. Julie et Jeanne é- 
| 

{taient les mamans 

| Marie m'avait prêté sa belle 


poupée; elle était blonde et avait 
| aussi de beaux yeux bleus 


Je levai la poupée afin de 
mieux voir ses beaux yeux ou- 
verts. Tout à coup une jambe 


tomba, J'avais beaucoup de cha- 
grin à la vue de la pauvre pou- 
| pée brisée, J'allai me placer de- 
| vant la fenêtre et je pleurai fol- 
|lement. Mes petites amies vin- 
rent me conso:e€r 
Ceci est une petite histoire 
j'ai lue dans mon livre d'histoires 
Yolande VALCOURT, 
St-Jean-Baptiste, Man 


que 


1 


Christophe Colomb décrivait 
len 1642 les patates qu'il trouva 
dans l'hémisphère occidental 
comme semblables à des carottes 
[avec la saveur de noix. 
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Le loisir de penser 


l'ris midant 
conslar 
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j ’ 
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Lu ‘ incornt 
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nt { | L AEMTHE lai s- 
‘ ! fr de facor non € 
r 7 ) vonliorrs 
} pir le plus tôt 
mnt 4 
4 L 4 
qu « le «a dé u 
ia les le 1 r«- 
d IT | la 
du no ratis rire! 
de 7 e tromcals 
Eh bic en dépit de tout 
/ qu'il irait annurlle- 
ment «1 our de celle arin- 
ne don à l'accoutumée. on 
dit tant de mal 
Lo science médicale nous 
donne l'espoir qu'elle réussi- 
ra à faire disparaitre Le rhu- 


surtout l'hi- 


me, € COmTUui nt 

ver, sous nolre climal La 
yrippe s'en irail donc rejoin- 
dre les vieilles lunes, car 
grippe el rhume marchent 
de pair. 


Ce journaliste affirme que 
lorsque les savants auront 
pu annihiler ce mal qui nous 
assaille presque un jour 
ou l'autre, il reagrettera la se- 
ou deux qu'il consu- 
rhume annuel; 
que la science 


louis 


maine 
crail au 
moins 
procure, 
ire maladie également 
CONSÉQUENCES SÉTICUSES, 
danger, et qui nous oblienne 
du temps favorable pour 
l'expansion de la pensée. Il] 
ajoute que © c'est la seule épo-| 


sans 


«a! 
nous | 
en échange une au-| 


sans | 


que de arte per ular 4 

q selle p' t ré 11, ment per 

ser penser mon pus € a 

LIL ati IT € 118 « 

prendre pour / de | 

en ou pour tr1 ” 

postfi sociale ni 

her qui pourruil 

be à faire du Canada nu 

! {leur plax ée ponr y 1 
suuctit tnt {em ps po 


chir aux véritables probls 


mes de La vie, aux problemes 
du te mps et dre l'éternité. de 
l'homme et de Dieu, de la 
ie el de la mort. de l'amour 
el du devoir. H lui semblait 
m passible de Pt fiarr serrirli- 
sement à loules ces graves 
questions, à moins que la 
maladie ne lui en ourrnisse 
le prétertr. Tant dr choses 
réclament incessamement no 
tre attention. Tant de choses 
absorbent notre Lemps: cho- 
es à faire choses à lire, cho 
ses à voir, choses à écouter 
Le lit est la seule place où 
l'on puisse se réfugier en 
toute sérurilé pour livrer 
l'esprit à la réflexion La 
grippe est pour plusieurs 
l'unique retraite  annurlle 
qu'il soil possible de faire 
Car elle esl rarement assez 
séricuse ou douloureuse 


el 
/ 
sSttIU- 


pour empécher de penser 


la convalescence est 
lante pour l'esprit 
Bien que la forme soil ori- 
ginale, l'idée émise ne man- 
que pas de justesse. Les 
jours, les mois, les années 
| passent; les heures dont ils 
se composent ont élé prises 
par un fravail d'automates 
souvent, ou roulinier, par le 


train-train habituel, poussés 
par une hâte fébrile Oui, le 
temps s'enfuit sans nous 
donner aucun répit pour 
songer aux choses les plus 
importantes de la vie et à 
celles de l'au-delà. 

Ce désir de s'évader des 
préoccupations terrestres, 
celte aspiralion vers l'idéal 


spirituel, m'ont un peu éton- 
née, sous la plume d'un non- 
catholique. 

Quant à nous, nous n'avons 
\ibesoin d'aucun subterfuge…. 
L'Eglise met à notre disposi- 
tion Les moyens de réfléchir 
\sur les choses les plus essen- 
tielles. 
Josette RAYMOND. 


Q--Je dois servir comme 
fille d'honneur au mariage 
prochain d'une de mes amies. 
Nous serons quatre filles 
d'honneur, Pourriez-vous 
m'indiquer en détail quelles 
seront les règles à observer 
pour cette journée? 

Quel genre de robes de- 
vrons-nous porter? La mariée 
sera vêtue d'une longue robe 
blanche. 

Quelle est la première pla- 
ce d'honneur dans une auto- 


mobile? Merci d'avance.— 

IGNORANTE. 

R.--Le matin du mariage cha 
que membre de ’ e” de la 
mariée doit avc à Co d'ar 

e! ire ex xX£ P 
a cere ie, Po ce si la « 

e € ble ‘ fille d'ho 
neur se rêu à la de 
le la mariée. I ère d à fut 
poust € l t e 
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‘‘Notre Régulateur 
Ê de Famille est 


Les PILULES” 


du DR CHASE 


pour les Reins et le Foie 


| par couple; mais de nos jours, la 


mode veut que les garçons d'hon-| 
entrent les premiers et que 


neur 
les filles d'honneur suivent, 
La mariée 
dernière. Elle 
| accompagnée de 
représentant 
dame d'honneur, 
mariée, seule 
Les petites bouquetières précè- 
dent la procession 
ou elles marchent 


d'honn mar 


la 


ou 


entre toujours 
marche seule 
son pere ou 
S'il y a 
elle précède 


| son une 


et la lee 


Lorsque la arrive 


au pied de l'autel, 


procession 


es filles d'honneur se séparent 
a moitié vont à droite, l'autre 
moitié à gauche 


la mariée 
| 


sortir de l'église, 
son époux, précède 
cortège. Ses assistants suivent par 


ras de 


couple, cette fois. La dame d’hon- 
neur suit immédiatement la ma- 
lee 

Ordinairement après la céré- 
nonie religieuse, une reception a 
ieu à la re des parents de 
a mari ute la ‘“suite” de 
cette assiste, Il n'y a 
ien à faire au cou 
le cette réceptior 

La mariée pe si elle le veut, 
pécifier quel re de robes elle 


rones 


que la m 


ue, les 


Q.—Voudriez-vous m'indi- 
quer une methode ou un pro- 
cède pour faire allonger et 
épaissir les cheveux. Je vous 
remercieUNE ABONNEE. 


R 


Achetez L b t que 
es neveux et cor 1'ez 8 
ce &s pha e 


de) 


la | 


matrimoniale, ! 
entre la dame | 


les garçons et 


les 


: Saint Joseph 
-et les familles 
chrétiennes 


O sant trop oublié, parce que 
t , ie en ces temps de 
JTrgue d agitation 
je vous ue durant 
ce mois qu us est consacré 
De vous, nous ignorons tout 
non les quelques phrases que 
nous 1ale l'Evangile. A l'oppo- 
é à° plupart des saints dont 
es mérites éclatent après la mort 
€ gioire étincelante semble 
| oulu garder dan: 
in rayonnement 
puis dire, car il 
-bas que vous vous! 


rôles effacés. et 
se duisirent 


tou,ours à l'ombre de Jésus et de 


PT 


farie, Pourtant Paradis, il 
it en être bien autrement. Vous 

y êtes d'un crédit inépuisable. En 
effe ci qui se mettent sous 
tre main bénie ne l'ont jamais 
en vain Que de familles! 


ont reçu de vous cet- 

en fa- 
Que de 
racontent vo-| 
intervention 
s des circonstances humaine- 
ment désespérées. Patron de la| 
Bonne Mort, avec quelle tendre 
bonté conduisez-vous au port les 
âmes qui vous invoquent à l'heu- 
grand détachement où la 
vraie ciarté se faisant, tout ce qui | 


protection 
lles 


ons 


merveilleuse 


mai 
tre 


dans 


re au 


est vain s'efface et seul reste! 
Dieu 
Oui, saint Joseph, je voudrais| 


ardemment que les familles chré- 
tiennes vous invoquent en ces 
temps troublés, prennent aux| 
heures difficiles, auprès de vous, 
des leçons de patience, de modé- 
ration, de simplicité, et qu'ainsi 
de plus en plus nos familles chré- 
tiennes méritent les effets puis- 
sants de votre protection. O| 
grand saint infiniment modeste. | 
priez pour nous. 


Veuves de guerre 
exemptes de taxes 


OTTAWA-—Pour la premiere 
fois cette année, les veuves de 
guerre des combattants cana- 


diens sont exemptées de l'impôt 
sur-la pension et les taxes sur la 
! succession jusqu'au montant de 
$30,000, La loi de guerre de l'im-| 
| pôt sur le revenu a été amendée 
| en 1942 et n’a été mise en vigueur | 
| que pour l'impôt sur le revenu 
| de 1943, en vue de protéger les] 
| surviants des combattants morts 
à l’action. Une loi similaire a été 
| récemment votée aux Etats-Unis. | 


Q.—J'aimerais savoir si une 
dame de la campagne qui dé- 
sire faire une retraite fermée 
à St-Boniface ou à Winnipeg, 
doit en faire la demande par 
écrit, d'avance, ou si elle peut 
arriver sans avertir, — DE- 
PENDANT D'UNE MISSION. 


R.—Il est préférable qu'elle fas-| 
se sa demande par écrit, d'avance, | 
| afin de s'assurer qu'une place lui | 
soit réservée. 


Q. — Auriez-vous la bonté 
de me dire où je pourrais me 
procurer un livre ou un dic- 
tionnaire qui contiendrait 
l'explication des mots en 
français et en anglais—UNE 
QUI AIMERAIT A APPREN- 
DRE L'ANGLAIS. 
 : Je vous conseillerais de 

vous acheter dictionnaire Cas- 
1], qui se vend chez n'importe! 
| libraire 


un 


Q—Je viens demander si 
quelque lectrice pourrait 
m'envoyer la chanson: “C'est 
la légion du général de Gaul- 
le”, 

Merci d'avance à celle qui 
pourrait me l'envoyer.—UNE | 
LECTRICE INTERESSEE. | 
R.—Une lectri pourrait-elle 
IS C ( l serait pos- 
cette cnan- 
volon- 
à la per- 

e qui désire le connaître 

L 

A celle qui désirait connai- 
tre la méthode pour réciter 
le chapelet de Sainte Anne: 


ce rer 


se 


petit chapelet de sainte 
compose de 3 “Notre 
de 15 “Je vous salue 
se divis 
1 “Notre Père 
ue Marie 
Manieère de le réciter.—-Faites 
e signe de la croix. Baisez avec 
espect la médaille | 
ch let en 
Ant 
ë ez chaque 
L L L 
Me à la correspor te q 
{ourni ce renseig nent 
LA 


|la fin de cette année. Parmi 


[mes emprisonnés, 


{les fonctionnaires beiges. 


LA LIBERTE RT LE 


u PET 2 Ts CAN ID. A 1 


| DEA 


PATRIOTE 


J 
| 


r Vous, Mesdames 


France, douce France 


Je te salue, à ma terre 


Pays d'amour, par le 
frappé 

| Tu gis, hélas, battue par 

| Ton beau visage meurtri, ensar 
glanté 

Tu Lu rie bail] ce 
France chérie 

Tu pleures tes enfant t asset 

| tout de gloire 

Ah! qui ne comprendrait ta 
douleur infinie? 

Je la comprends, et m la 

| partage 

| Dans le malhe C iime plu 
encor, 

Puis Dieu t'accorde ' 
force et c )'uUrage, 

Four sourire, toujc belle, € 


triomphe: du 
M 


PLAT AUX LEGUMES ET 
AUX NOUILLES 


| RECETTES 


1 paquet de uilles 
(8 onces) 

2 €. à table de gras doux 

1 tasse dé chapelure fine 

l4 de tasse de gras doux 
| 13 de tasse de farine 

214 tasses de lait 

1 c. à thé de sel 

4 de c. à thé de poivre 

2 oeufs 

la de tasse de vinaigre doux 

1 €. à thé de moutarde 


6 carottes entières, cuites 
1 petit chou (cuit, 


six morceaux) 


l'eau salée bouillant 
puis les égoutter 

les 2 cuillerées à table de gras 
dans le dessus du bain-marie, 
jouter la chapelure et faire bru- 
nir Ajouter les nouilles bien mê 
ler. Tenir chaud dans un autre 
plat. Faire fondre le reste du gras 
dans le dessus du bain-marie, 
corporer la farine, ajouter le lait 
et faire cuire directement jusqu'à 
épaississement. Ajouter les in- 


rapidement, 
Faire fondre 


a- 


Cette robe ample de laine anglaise de couleur beige miel donne 


fausses poches soulevées. 


| de l'amplitude à la taille. La blouse a un collet convertible et de 


Le rôle héroïque 
des femmes belges 


Des rapports officiels venus de, ne peu 


| Belgique estiment que 20% de 1! 
population de ce pays aura péri à 


enfants seulement, cela signifie 
près d'un demi-million de morts. 


guère 
la tuberculose, 
et du typhus 


ne peuvent plus 
aux morsures de 
{de la dysenterie 
| Déjà, 
| augmenté de 800% et il n'y a pas 
de remèdes pour les combattre. 


|les Allemands eux-mêmes l'ad-| 
mettent L'après les standards 
établis au Canada, 2,300 calories 


les | 


| Leurs pauvres petits corps affai-|! 
| blis par le manque de nourriture 
résister | 


les cas de tuberculose ont| 


Ce sont les femmes de Belgi-| 


seules, doivent faire face 
Les hom- 


que qui, 
à la tragique situation 
exécutés, 
voyés aux travaux forcés en Alle- 
magne, les femmes restent seules 
pour pleurer les morts, 
le retour des prisonniers et ré- 
conforter les vivants, nous disent 
Cepen- 
dant, le confort qu'elles peuvent 
apporter à un peuple affamé ne 


signifie pas grand'chose. Les ali-| 


rares 


auss!l 


ments y sont presque 
qu'en Grèce. D'apr 
ment officiel, les 
chaque a une 
présentent 1,200 calories, Mais nul 


jour 


VOS COUPONS 
DE RATIONNEMENT 


CAFE OU THE (jaune) 
Coupons El et E2, valides 
Coupons E3 et E4 valides 
depuis le 9 mars. Coupons 
ES et E6, valides le 30 mars 
Aucune date d'é pence. 
naqus coupoi don dr 
à liv. de café OÙ à o 

nces de thé. 

SUCRE (rose) 

Coupons 23 
Coupons 27 

puis le 2: 

ralide le 30 

date + PE 07 Ve 
"upon donne droit 
de sucre 

BEURRE (violet) 

Coupons 50 et 51 
Coupors 52 et 53 val 


C UDOr 54 
Coupon 
ars. Datu 
ars pol 
vement. Chaque cor 1pon don 
ne droit à } Liv, de beurre 


CONFITURES, MIEL, 
etc. (“ D” orange) 


SIROP, 


Coupons D1 à D13. valides 
Coup: D14, D15, D16 
lides depi e 2 mars. Au- 


date 


cune 


en-; 


attendre | 


obtenir cette quantité et 


nécessaires au maintien de 
Ja santé d’un individu. 

Attendre en ligne pour du pain 
noir, aux petites heures du jour, 


sont 


grelotter pendant des heures pour | 
obtenir une poignée de nourri- 
ture ne constitue guère un sort | 
»nviable Mais en Belgique, il | 
faut le fai’e; autrement, on n'a! 
rien à manger. La situation de-! 
vient à ce point sérieuse, que, | 


dans une province de Belgique, | 
les femmes ont risqué la mort et 
paradé dans les rues en signe de 
révolte. D'après les rapports al- 
mands, c'est là une conduite 
inexcusable et qui ne devra plus 
répéter, 


se 


de l'hiver de 1941, 
rbon était si rare que dans 

s les plus pauvres de 
les femmes voyaient | 
enfants mourir de froid tout 


al t que de faim. Dans bien 
d isons, on n'a pas pu obtenir 
sl mment de combustible 
pour re même la petite quan- 
tité d'a ents disponibles. Les 


| écoles ort dû être fermées et des| 


| enfants ont 


été trouvés gelés dans 


lié 


leur 


L’AJUSTEMENT DES LUNETTES 


EST UNE SCI:NCE EXACTE 


| grédients qui restent et bien mé- 
ler. 
ser 


les nouilles dans le centre 


chauds en rond autour. Verser la! 


gumes. Six à huit portions. 
[2 e a 
SAUCE AUX TOMATES 


8 tasses de jus de tomates ou 
de tomates tamisées 
3 tasses d'eau 
2 c. à thé de sel 
2 c. à table de sucre 
de tasse de mélasse 
de tasse d'oignon coupé 
fin ou 1 petite gousse d'ail 
4 c. à thé de cannelle 


Y 


coupé en| 


| Faire cuire les nouilles dans de | 


In- | 


Cuire au bain-marie, Dispo- | 


d'un plat et placer les légumes | brasser notre religion: 


os Mots 


# £ ll 
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Lesi impressions 


Le “Catholic Digest” dans sa 
livraison de novembre 1943, re 
produit un chapitre du livre où! 
Mme Dorothy Fremont Grant 
une américaine, raconte sa con- 
version, Comme toute montée 
d'une âme vers la lumière, cette 


histoire d'une conversion est très 


passionnante, Certains détails 
sont particulièrement intéres-| 
sants. 


Elle fut élevée dans le protes-| 
tantisme. Une chose a retenu as-| 
sez longtemps Mme Grant d'em-| 
c'est la! 


nentale pour 


n 


bre tyrolienne 
ou plusieurs 
« fois dis; 


ept 


d'une convertie 


arrive parfois de constater le mê- 
me état de choses dans nos égli- 
ses 
que par leur façon d'assister aux 
offices religieux 
venir un sujet de scandale pour 
certains esprits moins bien dispo- 
sés, ils feraient plus attention 


Si les catholiques savaient 


ils peuvent de- 


11 y aurait profit à méditer ces 


quelques observations d'une pro- 
| testante convertie 


Le ‘ Progrès du Saguenay”, 


Les oignons, une rareté conti. 
le moment, seront 


conduite peu édifiante de cer-|sur nos marchés dès le début d'a- 


sauce sur les nouilles et les lé-| tains catholiques et plus précisé- | vril. 


ment leur attitude nonchalante | dispositions nécessaires pour 
| importer de l'Amérique du Sud. 


à l'église, 
Voici quelques-unes de ses ré- 


Les autorités ont pris les 
en 


flexions après qu'elle eût assisté | L.@ Mode Pratigue 


une première fols à la sainte mes- 
se: 

“Quelques-uns (les ékiboit | 
ques) sont bruyants et remuent | 


|sans cesse. Presque tous m'ont | 


18 €. à thé de chacune des| 


épices suivantes: clou, 
quatre-épice, macis et poi- 
vre de cayenne 
Méler les ingrédients ensemble 
et verser sur les fèves dans le pot. 
On peut ajouter de l’eau bouillan- 
te pendant la cuisson pour tenir 
les fèves couvertes de liquide. 


| se sont entassés à l'extérieur 


ennuyée en quittant précipitam- 
ment l'église à la fin de la messe. 
L'homme qui se tenait en avant | 
de moi sortait continuelfement | 
sa montre. Il y en a beaucoup qui | 
de| 
l'église avant même que le ns 
eût quitté l'autel. Un petit nom- 

bre seulement sont demeurés | 
dans l'église et moi avec eux. Je} 
[n'ai jamais été si peu à l'aise | 
| dans une église et je n'ai jamais] 
connu de gens qui remuent au- 

tant.” | 


Ceci se passait dans un temple 


| catholique des Etats-Unis. Il nous 


| 


| Election chez les 
|$S. Grises de la Croix | 


La très honorée Mere St- 
| André Corsini, s.g.c, conseillère 
ide la supérieure générale des 


| ses de la Croix, 


[des Soeurs 


| nardin de Sienne, 


Ethelwyn Hobbes prend part! 


chaque mercredi à 3 h. 18 


de | 


l'après-midi à l'émission connue | 
sous le nom de “Canadian House- | 


wives” 


L'examen fait dans noire ciinique est 


le résultat du progrés de 


la science. 


Vos yeux vous donnent-ils un service conforta- 


blef 
sité? 1] 
au lieu de douter ou de supposer, f 
miner 


Ou souffrez-vous de fatigue ou de nervo- 
n'y a qu'un moyen de vous en assurer: 


aites vous ex4 


la vue et sachez à quoi vous en tenir. 


Avez-vous entendu parler de lunettes 
télescopiques pour vue au-dessous de La 


normale? Savez-vous que n 


ous àivons 


tout l'outillage voulu pour ce service? 


Toutes les prescriptions reçc.vent 
personnelle. 


OPTICIEN 
Téléphone 97 850 


OPTOMETRISTE 
204, Montgomery Bldg. 


une attention 


| tous les six ans. 


RR. SS, Grises de la Croix, a nv 
élue, la semaine dernière, supé« 
rieure générale des RR. SS. Gri-| 
lors du chapitre | 
tenu à la maison-mère 
Grises. Elle succède! 
la très honorée Mère St-Ber-| 
s.gt., qui fut, 
supérieure durant les six dernièe- | 
res années. 

Les déléguées des di fférentes | 
maisons des RR. SS. Grises de la| 
Croix se sont réunies à la maison- | 
mére pour le chapitre général | 
de cette communauté qui se tient | 


général 


à 


mirer 
la 
dèle démontré 


r 
sont pas impri 


Département de la 
ET LE PATRIOTE, Winnipeg, accom- 


re} 


2043 


SIZES 
. 123,464.. 


Votre fillette ne pourra qu'ad- 
sa nouvelle robe si vous 
confectionner dans le mo- 
ici. 

‘Le style no 2043 demande pour 


Jui 


| la grandeur 2 ans, 1 verge et de- 
mie de matériel de 35 pouces et 
1 verge de garniture pour la ro- 
be; 
54 pouces et 1 verge et 4 de ma- 
tériel de 35 pouces pour le man- 
| teau. 


1 verge et 4 de matériel de 


Le petit manteau est aussi tres 


élégant. 


atrons nous viennent de 
lnheureusement, ils ne 
és en français 

1de doit étre adressre au 
Mode, LA LIBERTE 


NOTA—Ces F 
oronto, et "” 


Toute den 


agnée de 20 sous en monnaie pour 


e patron. Ne demander que les me- 
sures spécifiées et mentionner celle 
désirée. 


(Déco oupez ce coupon) 


| La Liberté et le Patriote 
Départ 1t des Patrons, 
619, avenue McDermot, 
Winnipeg. Man 
Ci-inclus sous, Veuillez m'en- 
DES LUNETTES BIEN AJUSTEES voyer le patron Style No, 
ajouteront mon seulement à votre apparence, mais Grandeur. 
à votre confort. Notre laboratoire et notre outil- 
lage complet pour le polissage des verres sont situés NOM 
dans notre immeuble. Une visite à cet endroi est 
toute une édueation sur la complexité et l'exaetitude MT j . 
nécessaires à la confection des iunettes. ADRESSE ééisine 


| 


FrAUE LA 


Une paroisse française 
en temps de guerre 


LA LIBERTE ET 


BSupposez …1s demandiez les Apôtres du Sauveur. Tâche 
à brûle pourpoint à certains! personnelle effort individue 
chrétie æc omprennent union dans l'action, afin d'aider 
par Le t paroisse, que répon- et de diriger les autres. L'instruc- 
drair tion fut suivie d'un cantiqur 
C'est vision géographi nanté avec brio, et qui Ne lAis- 
que e d'une autre : aucun doute que es jeunes 
Un ter e gouverné par le filles avaient compris l'idéal 
curé Aroiss qu'on avait exposé devant e:les 
Ur église ! n rencontre, Le prêtre retourna à la sacristie 
les dima et rurs de fete Lorsque je sortis, la porte de 
in et bre d'étrangers l'église s'ouvrit, et je vis un grou- Les mardis de toutes les deux semaînes, à 11 h. 30 au Mani- 
“di ce L *), Où un!pe de Earçons, avec JeUrS Sa toba et à 3 heures en Saskatchewan, les élèves des écoles publi- 
bon ' nersonnes qui se d'écoliers sous le bras, entrer) ques peuvent suivre les classes de musique données par Radio- 
nt a paroisse dans la nef, s'agenouiller ensem-| Canada. Miles Beth Douglas et E. Harris, de l'Ecole Normale, sont 
est tuée dar amparne ble, et l'un d'eux commença 2€ | ;,4 directrices de ces cours 
Oo encot Pater” qui fut continué par es Fun ————————— 
La L couper de autres: on récila ensuile :e Je 
. LEE Dane PE Statistiques démographiques 
res er voir les moyens de tit pour retourner à la MAISON | qu £ P q 
ivre de me vêt je payer leurs Ce premier spectacie m'im-} 
déper D'autre ré pressionna et m'attendrit. Je de la province de l’ Alberta 
pondraier est le u o pensais: les enfants ici sont com- 
t ne se me dans la maison de leur pére ORIGINE ETHNIQUE Scandinave 63.404 78 
" : , enterrés. | ils sont heureux dans leur église 1931 Française 42,979 53 | 
La famille chrétienne Ils y viennent spontanément, ai- Population totale — 731,605 Polon 25 845 3.3 
Certaines gens prétendent que sément, sans crainte ni gène ils Origine Proportion H w ” _ ae 
\p { st une organisation : Savent comment prier ensemble. Ang 88,456 25 1 r; as ‘ 19 569 15 
she s bénéfice de Mon amie me dit que Monsieur Fc 10,720 15.1 : mx He MAT ; 
ég À 1 par e Curé invitait les enfants à ve Irla iaise 2918 24 3 e ; ré 8 177 10 
noyer de Action Catholique nir jouer dans le vestibule de l'€ + _ pp mt 6 H é gr " 7,892 ñ a 
14 sesoin de recons- | Elise, afin qu'elle sit pour eux! CXrAMIENNE 2 Len a Autrichienne 7,518 0.9 
titue se: auelle est sa Comme “la maison de famille”, ou F pe _ Itatiotine 4 872 06 
ë n existence plutôt leur propre matson > Lu . pe“ ++ 9 8 R aine 4,206 0.5 
sn ? Quelle heureuse influence pro- | F0:0n415€ md 7. Asiatio 4 204 05 
Al ; jans un article du duira chez l'enfant une telle for R cri ' : + 22 Hébraïque 4,164 0.5 
irt , Paroisse est la Fa-'  Mation! M A to ï 15 52 20 Fir daise 3,452 04 
nille « enne en action La prière en commun Hollandaise 665 18 Belge 2,919 0.3 
La P e es e directive qui Le lendemain dimanche, il Y D JET 403 1.5 | POPULATION RELIGIEUSE 
est la mise en pratique de l'Egi-| avait ure messe à 8 h. 30. La | Autrichienne 6,737 0.9 1931 
se en miniature La Paroisse & e lise it co route : Tcheque et | : : 
est le modèle de la vie mo ri Apr re ES à mn Slo: aque 6,404 08 Population catholique — 168,408 
et étend sur toute es activités la | cité, Je demeurai en arrière pour Hongroise 5,502 0.7 mnt er - PS | 
boives ' Ukrainienne 33,512 19.9 | 
grâce divine qui lui appartient | regarder la scène. Un indéfinis-| Races : Française . 32.103 190 | 
de droit sable, indescriptible courant de asiatiques 4,929 0.6 Polonaise ..17:217 10.2 | 
Hyaq jours, je faisais sympathie et d'adoratjon se com lialienne ° 1e pp rlandaise 17,213 10.2 | 
un court séjour chez une amie muniquait de l'un à l'autre. Que Leurs ne 4 4 au 13,180 78 | 
qui m'invitait pour la premiére | devait-il se passer? Que signi- se “og DR ve) 14 |Indienne 11,276 6.7 
fois. J'arrivai le samedi après-| fiait ce sentiment de solidarité? | 172" daise nd re 03 Fe es MR 7,353 43 
midi. je lui demandal st je pou-! On pouvait conclure que cela “gta se THE 1 238 0 1 Ecossaise 6,110 3.6 
vais à à confesse à l'église | avait sa raison d'être. La messe |” __— wife Tchèque et | 
“Certainement”, me dit-elle, “je allait commencer, monsieur le 1941 | Slovaque 5,580 3.3 | 
vous accompagneral”, A six heu-} Curé entra au sanctuaire, et se Population totale — 796,169 | chienne 4,599 5 SE | 
res, le fils ma première visite au | tournant vers les fidèles, leur an-| Origine Proportion | :1°11°776 4,386 2.6 | 
curé de la paroisse, J'entrai, et! nonçÇa la fête du jour. les orai-| Anglaise 191.934 24.1 Hongroise .….… 4,119 2.4 | 
je vis un groupe de jeunes filles | sons qui devaient êtres récitées, et | Ecossaise 112,540 14.1 | Russe 3,299 1.9 | 
assises devant le prêtre, qui leur | invita les chrétiens à s'unir au|Irlandaise 88,876 105 | Reise 2287 LL MER 
y: d S Di. nm 79 0 7 | Hollandaise 1,433 0.8 
expliquait clairement le travail! Saint Sacrifice qu'il allait offrir.| Allemande 77,72 9.1 Roi a à 1,424 08 
s11 2 ! : Ter sienne 7 | mes LS , : 
qu'elles avaient à faire, pour être [A suivre] | Ukrainienne 11,868 9.0 Ja 
ces se . PES a a TRE EAU 1 t-2 ;VBELIES À e 1941 | 
| Population catholique — 191,343 | 
| Origine Proportion 
| Ukrainienne 39,369 20.5 
| Française 34,764 18.1 
Polonaise . 20,103 10,5 | 
| Irlandaise 17,334 9.1 | 
Allemande 14,062 7.4 
Indienne 8,923 47 
Anglaise 8,397 4.4 | 
| Ecossaise 6,837 3.6 
Tchèque et 
Slovaque … 6,545 3.4 
rites 5,725 3.0 | 
Autrichienne … 4,434 à Se 
| Ttalienne 4,361 2.3 
| Russe SAME GE 1.6 
| Belge … 2,230 EE 
Hollandaise 1,735 0.9 | 
Scandinave 1,522 0.8 


Jess te Paul Lemieux, de La-‘! reusement payé par la fabrique. Sur la page où 
c C » sculpteur sur bois, H s'inscrivent les noms on peut lire les citations sui- 
7 [ S : le Québec, ce “Livre |! vantes: “Heureux ceux qui meurent de la main 
à nmage de façon permanente des hommes avec l'espérance qu'ils tiennent de 

le la paroisse des Saints-Anges Dieu d'être ressuscités re Jun” (11 Mac. 14 
te t “Leur mémoire est i e car elle est « € 

es armées de Dieu et des hommes sse VI 

C e-mer., À date maintenant vers le Ciel dans l'esp 1 da ! 
1 e s scrit avoir pitié de nous ï page porte 
de : ie. Réalisé ier ces mots: ‘C'est zénération 
pporte trois figures symboliques en génération.” À able que la 

fl quee de deux soldats qui pags des lors compielee, 5€ ee et da 
pF le vre pr pue dit tres riptions ajoutées. Ce livre d'honneur est 
abbé Aimé Boileau, VF, curé des | pr Cortes exposé au centre de l'église parois- 


nges, cet autel éu souvenir o été pini- | see. 


POURCENTAGE PAR 


NATIONALITE 
| Origine 1931 1941 
| Italienne 92.0 89.5 
| Tchèque et 
| Slovaque 87.1 80,6 
Française 83.6 80.6 
, PTT AR AENS SH 81.6 76.3 
| Poloraise 81.3 74.8 
| Hongroise 748 72.5 
TOME 4, 73.9 71.0 
Autrichienne 68.2 59.0 
| Ukrainienne 59.9 54.6 
Irlandaise 21.5 22.2 
Russe 20,1 16.6 
Allemande 17.7 18.0 
Holiandaise 10,4 8.4 
| Ecossaise 5.5 8.1 
Anglaise 3.9 43 
Scandinave — 2.3 


La Hollande 
pourrait être 
inondée 


STOCKHOLM — Des rapports | 
de la Hollande occupée par les 
Nazis indiquent que les Alle- 
|mands et les Hollandais s'atten- 

dent à l'invasion prochaine des 
Alliés et que la ‘‘fièvre de l'inva- 
sion” croit de jour en jour. L'in- 
tention avouée des autorités mi- 
litaires allemandes d'inonder de 
vastes régions du pays et de met- 
| tre en exécution les plans que les 
| autorités hollandaises ne purent 
exécuter pleinement en mai 1940 
| fait craindre aux populations ci- 
viles hollandaises que la situa- 
tion des vivres, qui est très peu 
satisfaisante actuellement, n'em- 
pire à un tel point qu'elle tourne 
en véritable famine si l'inonda- 
tion de quelques-unes des terres 
les plus fertiles se fait bientôt et 
si la hbération du pays est re- 
tardée. 

Une grande partie de la Hol- 
lande, comprenant une bonne 
partie des meilleures terres de 
culture maraichère et de pâtura- 
ges, est inférieure au niveau de 
la mer et se trouve protégée par 
un système compliqué de digues, 
de canaux et d'écluses, 


MORT DE M. LE CHANOINE 
J.-ROMUCALD PELLETIER 


QU EBEC —M, le chanoine Jo- 
uald Pelletier est décé-| 

endredi dernier à l'âge de 71 
était le doyen de l'Ecole 

usique grégorienne de l'uni- 
versité Laval de Québec, docteur 
I ie et lauréat de TE le 


| diocèse. Vassar, par exemple 


| de bruit, ou le moine... 


|la classe, et lui, 


LE PATRIOTE 


Winnipeg, 


Man. 17 194! 


mars 


Notes de la semaine 


CHRONIQUE DU 3 AU 9 MARS 


Dédiée aux Collegiens cn repos: 


LEON A. JOSEPH C., JEAN C. 


La semaine de la vocation 


L'idée de la vocation sacerdota 
le et religieuse s'est imposée cette 
semaine aux collégiens. Le ser- 
mon, les exhortations du Père 
Spirituel et des professeurs, les 
compositions, le film, le théâtre 
la messe, les paroles de M. C 
Fournier, du RP. Recteur de 
Son Excellence Mgr l'Archevé 
que-Coadijuteur, tout a êté mis en 
oeuvre pour semer le germe de la 
réflexion 


et 


Son Excellence Mgr Cabana di- 
sait aux élèves et a rs parents 


l'immense besoin de prêtres du 
est 


leu 


une paroisse d'une superficie de 
plus de 200 milles, et qui n’a qu'un 
prêtre pour la desservir. Des pré- 
tres et des religieux ont dit 
beauté du sacerdoce, de la vie re- 
ligieuse ont montré les pre 
parations nécessaires, les vertus 
et les oeuvres, ils ont rappelé le 
rôle du Collège dans la culture 


ia 


us en 


des vocations. 


Puisse cette initiative de la Se- 


| maine de la Vocation devenir une 


tradition bénie du ciel et porteuse 
de fruits abondants. 


"Le 


Vous vous rappelez le char- 
mant récit de Veuillot, On le re- 
trouve dans toutes les antholo- 
gies: “Il y a peu de temps vivait, 
à la Part-Dieu, 
plus invincible penchant au som- 
meil contrariait étrangement...” 

Si le grand journaliste vivait 
encore, il reprendrait son thème 
car son moine dormeur demeure 
un “euphémisme’” vivant aupres 
d'un des nôtres. Ou les élèves vou- 
laient montrer que, lorsqu'ils le 


moine dormeur” 


| veulent, ils peuvent ne pas faire 
Toujours 


est-il que ce jour-là, les élèves 
“composaient'. Le Père a pieuse- 
ment appuyé sa tête alourdie, d’ | 
bord sur son poignet, puis sur 
son bras, enfin sur le bureau. 
Au son de la cloche, ils ont quitté 
a dormi. Tout 
s'est terminé comme un mauvais 
rêve, le moine s'éveillant au mi- 
lieu d'un joyeux concours de 
spectateurs curieux et sympathi- 
| ques, qui avaient le nez dans la! 
| porte de la classe. 


En marge des classiques 


un Père que le 


RENE D, 


LA NEIGE 


Mars voit ordinairement le 
pr itemps iutter victorieusement 
contre l'arrière-garde de l'hiver 
mais « année notre hiver 
semble avoir trompé le ciel en 
concentrant le gros de ses mgping 
à l'arric et il se fait fi du 
leil &e ut. I1 ense: la terre 
et la transforme en une plage 
immense et blanche que balayent 
sans cesse les souffles glaciaux 


de poésie! Il reste ce 

irrait nommer une phi- 

sophie de la neige, et qui se for- 

|mulerait un peu comme ceci, en 
petites thèses scolaires 


La neige est douce au coeur 


dd 


eige et le patin se re- 


poussent 
poussent 


La neige et la pelle s'atti- 


| rent. 

La neige peut être une cause 
accidentelle du retard des exter- 
nes. 

La neige, à défaut d'eau 


pourrait “laver”. 

— La neige cache la terre et 
montre bien les caractères 

. La neige montre le patineur 

et le déblayeur, et qu'on peut être 
| l'un sans l'autre 

— La neige remplit... 
rieurs: la salle de récréation, 
pensionnaires  empressés; 
maisons, d'externes peu pressés 

— La neige fait rentrer le dé- 
vouement et ressortir l'égoïsme 
(Mais ce sont les dévoués qui sor- 


les inté- 
de 


les 


tent et les égoistes qui rentrent!) | 
les ré- | 


| __ La neige fond, comme 
solutions, comme les vacances, 


| comme la vie. 
L2 L2 


LA SEANCE 


| , 

| Une pièce qui commence par 
1 

| 

| 

| 


une prélection latine!. 
où l'on mange! (Il paraît que les 
acteurs ont exigé plusieurs exer- 
cices… et que N.-D. du Blanc- 
| Savoir se reprenait durant les! 


|entr'actes!)… Les records: La 
foule, qui a rempli la salle; les 
placiers, qui l'ont guidée; l'or-| 


chestre et le choeur du Père Ca- 
ron, qui l'ont charmée; le Frère 


Béquille, qui l’a fait pleurer; et] 


Ghéon, qui a imposé l'immobilité 


à Renaud et à Bétournay pen-| 


| dant sept minutes. 


Le cochet, le chat et le souriceau 


Un jour, lorsqu'un jeune souri- |; 
ceau qui ne connaissait guêre que | 


le dedans du trou où il était né, 
s'apprétait pour la première fois 
à sortir dans l'espace et à sentir 
l'air de la campagne, sa mère et 
son père Souris, (ils ont de l'ex- 
périence à en 
gris) lui firent un long ‘’sermon 
sur ce qu'il devait fréquenter et 
fuir. 

— Mon fils, commença le père, 


nous allons te souligner bien des| 


choses qui te seront utiles pour 
partir seul et chercher carrière 
dans ce 


connaitras le cochet, un ami que 
tu dois fréquenter et non fuir. 


Voici comment il apparaitra à tes | 


yeux: il a la voix perçante et ru- 
de, porte sur sa tête une crête; il 
a deux ailes et sa queue se re- 


| dresse en l'air. 

“Ty en rencontreras bien d'au-| 
tres, des animaux, parmi lesquels | 
figurera notre ennemi public no | 


1. 


“gi tu rencontres, poursuivit 


le père, un animal velouté com-| 


Courrier 


(Loisirs forcés, loisirs féconds) 


“J'étudie un peu tous les jours, 
environ une heure le matin et 
une heure l'après-midi 
du français de l'anglais et 
mathématiques... Je lis toujours 


et un peu de tout. Je viens de ter-} 


miner le Cid. Mon père m'aide à 
faire la critique d'un livre, ou 


tout simplement à dire ses im-| 
se- | 


pressions Au début de la 
maine j'ai écrit une petite nar- 


ration sur un accident d'automo- | 
| bile, dont je fus la victime... | 
monde doit être de! 


Tout le 
bonne humeur avec la séance, et 


le congé du mois qui approche. 
j'irai certainement | 


Si je le puis, 
voir cette pièce de Ghéon. Je sou- 


haite bon succès à tous les ac-| 


teurs. 

En vous quittant, je retourne à 
ma lecture: “Les mémoires d'un 
écureuil”, qui m'intéresse beau- 
coup.” 

P.S. “En feuilletant La Liberté 
j'ai remarqué avec plaisir qu'au 
collège, on pense aux absents. Je 
remercie mes confrères de leur 


témoignage de sympathie. J'ai lu| 


et relu les articles du Coin du 


Collège. Mes félicitations aux ar-| 


|tistes.” J.C. 


avoir des cheveux] 


monde. Premièrement, | 
dit-il avec empressement, tu re-| 


Du latin, | 
des 


| (L'auteur a conçu la fable autrement que son illustre paronyme.) 


me nous, à la mine douce, béni- 
gne et gracieuse, tu le fuieras, car 
ce doucet sera le chat, qui, par sa 
| mine élégante, attire les jeunes 
rats, et ensuite les attrape et les| 
|mange. Cet animal est la terreur| 
| des rats, car il a juré à un grand | 
rendez-vous des chats, sur la “bi- 
| ble” des chats, qu'il anéantirait | 


tout lieu, il fait la guerre aux 
rongeurs. Ne juge pas d'après le 
minois, car celui-ci paraissant 
| être un ange même de Dieu, est 
un vaurien, un scélérat, et un 
hypocrite.” 

— Une dernière affaire, mon 
| fils, poursuivit la mère avec gra- 
| vité: le monde est aussi très in- 
juste à notre égard. Je te défends 
d'aller te loger dans une maison, 
si belle qu’elle soit, et de faire le 
| gourmand à propos de ce que je 
vais t'expliquer ici: Si tu vois une 
petite plate-forme ou souricière 
sur laquelle il y aura un petit 
morceau de fromage (à ce mot, 
| le souriceau se lècha les lèvres en 
signe de gourmandise), ne t'ap- 
proche pas de cette friandise 
souriceau parait désappointé) 
car c'est un autre truc pour 
anéantir notre espèce, Nous n'a- 
vons pas beaucoup d'amis en ce 
monde, alors méfie-toi de tous et 
rappelle-toi que nous, Messieurs 
les Rats (il dit ceci avec fierté) 
sommes d'honnêtes gens.” 

Louis PREFONTAINE, 
Eléments latins B 


| 


SEMENCES EZ7ZT2CE 


PERRON 


en achetant 
un pat de 


chacune des 


ler laitue, 
15e Ne 
POIREE 
orne mentale 
Bette à carce 
RHUBARBE, 

pat 20c. (descrip- 
ions complètes dans le catalogue). 

Envoyez 38. en timbres ou bon-poste et 
vous recevrez immédiatement les deux arti. 
cles ci-haut mentionnés et notre nouveau 
catalogue GRATIS, 


WH-PERRON x C!E 


CRAIMETIERS & PÉPMNIÉRISTES 
935 BLVD ST LAURENT MONTRÉAL 


| 


Une pièce | 


notre espèce. En tout temps et en| 


(le | 


Ë 


$i VOUS SOUFFREZ DE: 
FAIBLESSE, COURSATURES, 
NERVOSITE, LPUISEMENT, 
PATIQUE HABITUELLE, 


MANQUE D'APPETIT, 


PRENEZ LES 


PILULES MORO 


Mb SI-DENIS, MONTRE A 


Maison Saint- Joseph d'Otterburne 


Orphelinat agricole 


[Suite] 


Et pour prouver à ceux qui au- 
raient encore besoin de démons- 
trations hautes qualités des 
élèves que la providence nous 
confie, même quand ils sont or- 
phelins, nous continuons la liste 

Gr VI Arthur Boulet 

inrea, 15 Ambroise Bro- 
Drayton, D.-N., 14 ans; Le 

Brunet, Scarth, 13 ans: Arthur 

Carrière, Otterburne, 13 2 Iré- 
née Collette, St-Jean-Baptiste 

14 ans; Augustin Duclos, St-Eu- 

stache, 13 ans; Pierre Ethier 

N.-Dame de Lourdes, 14 ans 

Fernand Fort Dunrea, 13 ans 

Richard Goguen, St-Boniface, 14 
ans; Edmond Garand, Dunrea, 13 
|ans: Remi Grandguillot, Cutkni 
fe, Sask., 14 ans; Gérard Grégoi- 
re, St-Jean-Baptiste, 13 ans; Dol- 
lard Henri, La Broquerie, 14 ans: | 
Jean Imbault, San Clara, 12 ans: 
Sévère Lachance, St-Eustache, 13 
ans; Léo Nobert, Gravelbourg, 
Sask., 12 ans: Vern Pellerin, St- 
Vital, 15 ans; Herm. Préfontaine, 
Lac Labiche, Alta. 13 ans; Robert 
Tougas, St-Adolphe, 13 ans. 

Grade X Joseph Bergeron, 
St-Boniface, 15 ans; Patrick Bo- 
nin, Ste-Anne des Chênes, 15 
ans: Gabriel Brunet, Scarth, 11 
ans; Albert Carrière, St-Eusta- 
! che, 13 ans; Benoit Gauthier, St- 
Malo, 14 ans; Jacques Gauthier, | 
Letellier, 12 ans; Aimé Grégoire, 
| St-Jean-Baptiste, 13 ans; Mau- 
|rice Guénette, St-Boniface, 16 
ans; Le Léon Lemoine, Ste-Agathe, 


La télévision | 
serait en vogue 
après la guerre 


| 
NEW-YORK — Niles Trammel, | 
| président de la “National Broad- 
casting Company” a parlé com- 
me étant dans le domaine des 
possibilités, des émissions de té- 
lévision exécutées par un réseau 
| transcontinental aux Etats-Unis 
le plus tôt possible après la guer- 
re. 

Dans une déclaration transmi- 
se à tous les postes affiliés à la 
compagnie, déclaration où il a 
donné les grandes lignes du pro- 
gramme d'expansion de N.B.C. 
pour l'après-guerre, plus particu- 
lièrement dans la télévision ‘’ser- 
vice majeur du Xe siècle”, Tram- 
mel a révélé que des plans étaient 
élaborés, qui pourraient rendre 
| possible un tel achèvement. 


En vertu de ce plan, New-York | 
et Washington pourraient être} 
liés par câble en 1945, comme | 
New-York, Boston, Chicago, et 
Los Angeles le seraient en 1946; 
le sud se joindrait au réseau en| 
1947; enfin, le réseau serait com-| 
| plet en 1950. | 


les 


ade 


ans 


ins 


ier 


Sommes à verser 
en marge de 


l’assurance-santé | 


OTTAWA-—Voici un tableau il- 
lustrant les sommes payables par 
les contribuables en vertu du 

| plan revisé de l'assurance-santé, 
| tableau où l'on fait état des dif- 
férents revenus. 


Les 


personnes vivant seules 


‘| paieront une taxe de base de $12 


| par année, quel que soit leur re- 
venu, plus les contributions sui- 
vantes: 

| Revenu Cont. total 

| x-$660. ou moins $12.00 
$700 $ 1.20 13.20 
$800 4.20 16.20 
$900 7.20 19.20 
$1,000 10.20 22.20 
$1,100 13.20 25.20 
$1,200 16.20 28.20 
$1,300 19.20 31.20 
$1,400 22.20 34.20 
$1,500 25.20 37.20 
$1,600 28.20 40.20 

| $1,660 ou plus 30.00 42.00 

| La taxe de base sera de $24 
pour les gens inarlés;, pour les 
autres qui ont un dépendant a-| 
dulte, elle sera de $24. par an-| 
née, plus les contributions suivan- 
tes: 
x-$1,200 ou moins $24.00 
$1,300 $ 509 29.00 
$1,400 10,00 34.00 
$1,500 15.00 39.00 
$1.600 20.00 44.00 
$1,700 25.00 49.00 
$1,800 30.00 54.00 
$1,900 35.00 59.00 
$2,000 40.00 64.00 
$2,100 45.00 69.00 
$2,200 ou plus 50.00 7400 

(x) À moins qu'une dir ution 

ne soit accordée en vertu de ré- 
glements provinciaux à cause de 

| l'incapacité de payer. | 


113 ans; 


| tion de chaleur, 


| connaitre à nou- 


d'Otterburne 


Joseph Laramée, St-Bo« 


niface, 12 ans; Donat Paulhus 
Bellegarde, Sask., 12 ans; Denis 
Privé, Fannystelle, 14 ans; Paul 
Roy, St-Jean-Baptist 11 ans 
René Roy, St-Jean-Baptiste, 13 
ans; Albert Vaillant, St-Albert, 
Alta., 13 ans 

Gra IV Roger Berge 
Heron Bay, Ont., 15 ans; Maurice 
Beaudry, St-George 12 at Re 
nald Bezeau, Heron Bay, Ont. 14 
ans; Robert Bilode Montmar 
tre, Sask., 14 ans: Lau 
rière, St-Eustache, 12 an Jean 
Berchmans Chambhk nd st 
Boniface, 14 ans; Ronald Clou 
tier, Winnipeg, 11 ons; Denis D 
rand, Læetellier, 12 air Ubald 
Privé, Fannystelle, 11 ans; Yves 
Monchamp, St-Boniface, 13 ans; 
Noé Vaillant, St-Albert, Alta, 11 
ans: Henri Grandbois, St.-Geor- 
ges, 12 ans; James Poirier, Belle- 
garde, Sask., 15 an:+ Hubert Va- 
don, Routledge, 13 ans; Wilfrid 
| Vadon. Routledge, 16 ars: Mau- 
rice Préfontaine, Le Pas, Man, 11 
ans 

Cette liste n'indique pas ler 
noms de ceux qui pour diverses 
raisons,, nous ont quittés au 
cours de l'année scolaire et sur 
lesquels ii sera intéressant de re- 
venir, Mais les 3 listes ainsi con. 


juguées constituent un ensembla 


de 92 élèves. 

WASHINGTON — La produce. 
tion des avions aux Etats-Unis 
a atteint en février un nouveau 
sommet de 350 appareils par 
jour, Le président du bureau da 
contrôle de l'aviation, M. Charles 
E. Wilson, a annoncé qu'on avait 


| accepté 8,760 avions au cours du 


mois. 


Incapablede Manger; 
Incapable de Dormir! 


Lorsque la constipation fonctionnelle 
persiste et vous rend misérable, ner 
veux et sans goût pour rien et que vous 
souffrez de ses symptômes—maux de 
tête, mauvaive haleine, dérangements 


| d'estomac, indigestion, perte de some 


meil, manque d'appétit, et que votre 
estomac se sent surchargé à cause de 
ps et de gonflements—procurez-vous 
e Novoroe qui a fait ses preuves et 
prenez-le comme indiqué sur l'éti- 
quette, Plus qu'un laxatif, c'est aussi 
une médecine tonique-stomachique, 
préparée avec 184 plantes et racines 
Miltiocie de la Nature, Le Novoro 
fait fonctionner les in- 
testins paresseux et les 
side à évacuer doucement 
et agréablement les ma- 
tières qui obstruent; aide 
à expulser Îles 
gaz de constipa- 
tion, donne à 
l'estomac cette 
agréable sensa- 


Si vous voulez 
veau la joie 
d'un heureux 
soulagement des douleurs de la con. 
stipation et réconforter en même 
temps votre eslomac, procurez- VOUS 
aujourd'hui le Novoro du Dr. Pierre, 


Si vous ne pouvez l'acheter dans votre 
notre offre de 


voisinage. envoyez pour 
Novore ‘Pour Faire Connaissance” et 
recevez— 


Une Valeur de 60c en 
Bouteilles d'Essai de 


PIERRE — 


GRATIS 


LINIMENT OLÉOLO DU DR. 
— antiseptique — procire Un soulage 
ment aux douleurs rhurmatismales et 
névralgiques, maux de dos musculaires, 
muscles raidis et endoloris, entorses et 
foulures 

MAGOLO DU DR, PIERRE — alcalin — 
soulage certains dérangements termpo- 
raires de l'estomac tels que: indigestion 
et sigreurs. 


| Postez ce coupon “Offre 
| Spéciale” Maintenant 


| CO Inclus vous trouverez #1.00 En- 


une bou 
£ 


niment et une de Magolo (une 
valeur de 606) 

O C.O.D. (contre remboursement) 
frais additionnels 


» port payé 
1! onces de No o et 
atis, une bouteille 4 ni de 


Nom. , « 


PETTIIL LIL 


Adresse. . 


PPESEIIII 210 


| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 
| 


Bureau Postal... 
DR. PETER FAHRNEY & SONS co. | 


Dept. C452-3K M 


2501 W. Bird. Chicago 12, ml. À 
15% Sianiey 81, Winnipeg, Can. | 


Winnipeg, Man, 17 mars 198$ 
© NOTRE FEUILLETON 


Mieux QUE LE Manrace 


NUMERO 12 


+ 
4 


leltmotiy de toutes ces 
“éunions revenait sans cesse! 
ous les formes les plus variées. | 
Le bonheur n'était plus dans! 
A chimére de l'au-delà 
11 devait être pris fout de sui- 


le 


e 
Ft 1 fallait le prendre là où 
l se trouvait, dans le coffre des 
tes riches, et en écrasant Îles 
orétres, défenseur des riches 
Et celui qui devait le prendre, 


était le peuple 


Et le peuple, c'était celui-là} 
seul qui travaille, c'est-à-dire: | 
ouvrier 

A genoux devant l'Ouvrier!.| 
Quand le délire d'applaudis-| 
sements et les trépignements 
de haine s'apalsérent, Île mis- 
sonnaire se leva, et demanda 
a parole 

Copleusement hué et cons-| 


pué insista 

La conférence étant contra-| 
le Comité fut obligé de! 
permettre la contradiction. Il 
s'y prêta avec une courtoisie | 
apparente chez certains, et une 
cspèce de rage chez d'autres 

Finalement, missionnaire 
réussit monter sur l'estrade,|! 
face au public 

Grand et fort, large d'épaules, 
la figure résolue, sympathique, 
il obtint un calme relatif, fait} 
de curiosité. Mais Il dit que,! 
n'ayant pas l'habitude de met-| 
tre son drapeau dans sa poche, | 


dictwire 


le 


il tenait à débuter par un signe! comme il y a des bons et des! les autres. 


de croix, qu'il fit aussitôt, et| 
très large ! 

Ici, un silence de stupeur.… le 
siience qui précède les coups de | 
tonnerre 

Un signe de croix ici! en cet-| 
te réunion de révolution!. au 
milieu des “gueules noires”!. î 

Alors, ce fut l'enfer. Cris, vo- | 
ciférations, blasphèmes, puis- 
samment entretenus par la 
“claque” salarlée. On  hurla, 
suivant l'usage, les noms de Ga- 


lilée, de l'Inquisition… de la 
Saint-Barthélemy… On évoqua 
la baleine de Jonas… laquelle 
amena logiquement: ‘“A l'eau.| 
les curés!."” | 
La salle avait des galeries] 


bondées de monde, De ces ga- 
leries, volèrent des tabourets, 
des fruits divers. 

Calme; les-bras croisés, - le 
missionnaire attendait, jetant 
seulement, de temps en temps, 
cette simple phrase: 

…— Vous avez donc si peur de 
m'entendre..? 

La puissance des gosiers a 
une limite, comme tout ici-bas, 


La Mode Pratique | 


1 
| 


| 
| 
| 


| 


| 
| 


| 


Voici 


patron 
d'utiliser tres bien les retailles de | 
tous genres 


qui permet) 


Le style no 3683 demande 1! 
verge et % de matériel de 35 
pouces, % de verge d'étoffe con- 
trastante et ! verge la de gar- 
niture p a gra 4 ans 


iDécoupez ce coupon 


viennent 


NOTA--Ces patrons nous 
ils 


de Toronto, et malheureusement 
ne sont pas imprimés en français 

loute demande doit être adressée au 
Département de la Mode, LA LIBERTE 
ET LE PATRIOTE Winnipeg, accom- 

guée de 20 sous en monnaie pour 

vatron Ne demander que les me- 
sures spécifiées et mentionner celle 
désirée 


La Liberté et le Patriote, 
619, avenue McDermeot 
Département des Patrons. 
Winnipeg. Man 


Cr'ancius sous, Veuillez m'ei- 
voyer le patron Style No 


Grandeur 


NOM 


| ble de La Fontaine, Les 


par PIERRE L'ERMITE 


à part, pourtant, la bêtise hu-! 
maine 
Le missionnaire réussit enfin 
À amorcer sa réponse, et à in-| 
téresser quelques-uns, qui ré-| 
claméerent je silence 
— Laissez parler le “frocard”!| 
Alors, le “frocard"” parla, 
Lui, 1 ne venait pas les | 
citer à la haine, car il était le}! 


| disciple du Dieu d'Amour 


La haine rend tout le monde 
malheureux 

L'Amour rend tout le monde| 
heureux 

Si tous les 
maient, ce serait déjà un peu le 


| paradis ici-bas | 


[ché m'a envoyé! 
curé 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Pour vous aider à lancer le bul-| 


Letin 


XXII 


Tout réussissait donc à l'abbé 
Joël avec une facilité qui décon- 


certait son curé, et aussi lui-| 


même, malgré la confiance qu'il ! 


avait dans son étoile de jeune 
…— C'est un “as” que l'archevé- 
disait M. le 


L'abbé Joël ayant ainsi le vent 


| dans les voiles, les oeuvres, er 


Et vous auriez raison 

Tout à l'heure, quand vous 
sortirez de cette salle. levez la! 
tête, et vous verrez l'innombra- 
ble armée des étoiles s'avan- 


ses, au travers de l'immensité. | 

Ici, jamais de collisions. 
mais de retards. On peut pré- 
voir, à une seconde près, le pas- 
sage d'un astre devant un autre 
asire. 

Et vous voulez que tout cela. 
que toute cette harmonie se soit 


| 
| 


ll 


tienne toute seule? 
D'ieu, c'est la première des vé- 


quelques mois, devinrent floris- 


| santes dans la pauvre paroisse 


de St-Landry 

Les jeunes ouvriers affluaient 
au patronage. 

Les cercles d'études étaient 


|çant, à des vitesses vertigineu- suivis avec intérêt 


dans plusieurs usines 
Les hommes 5e 
volontiers, le dimanche, 


réunissaient 
après 


hommes s'ai-! faite toute seule et se main- | coup 


— On nous traite comme ceux 
“de ja haute”, disaient-ils en s'es- 


C'est une erreur de pousser à | rités qui s'imposent à notre in-|suyant les moustaches. 


la lutte des classes, et une bêti- 
se de dire: À genoux devant 
l'ouvrier.. On ne se met à ge- 
noux que devant Dieu, ou ceux 
qui le représentent 
Rappelez-vous une vieille fa- 
mem- 
bres et l'estomac. La santé, ce 
n'est pas la lutte, mais la bonne 
harmonie de tous les organes. | 
Socialement, c'est pareil. 
Vous tendez le poing aux ri- 
ches. Mais, d'abord, {1 y a, et il| 
y aura, de moins en moins, de 
riches | 
D'ailleurs, souvent, cette ri-| 
chesse n'est qu'une façade, der- 
rière laquelle se cachent bien| 


teiligence 
Or, ce Dieu que vous ignorez, 
ou que vous oubliez, il nous aime. 
Et voilà le grand mystère de| 
la religion | 
Parce qu'il vous aime, il a fait | 
ce qu'a fait ce jeune prêtre, 
dont je vous parlais tout à 
l'heure: il est venu habiter par- 
mi nous. 
Il s'est 
vous. ouvrier comme vous. 
Avant Lui, il n'y avait pas 
d'ouvriers, il n'y avait que des 
esclaves 
Il a eu d'’humbles vêtements 
mme vous. des mains calleu- 


co 


I1 semblait que ce fût une rè- 
gle riystérieusement établie: dès 
que l'abbé avait pris une oeuvre 
en mains, les concnurs arrivaient 
de la capitale, et surtout de son 
XVIIe arrondissement, qui pa- 
raissait lui être resté très fidèle 

De cela, il était évidemment 
redevable à la grâce de Dieu, qui 
bénissait son apostolat, et à son 


voir, ne le perdait pas des yeux. 
Tous les vendredis, chez ses 
parents, l'abbé continuait à ra- 
conter sa semaine, et, toujours 
avec le même enthousiasme, 
Quand il était reparti, la mère 


L 
| 


Autour de La Ferme || 


Comment protéger le grain 


conserver sur 
| 


#ux autres personnes qui s'occu- 
pent de l'entreposage du grain. 


La plupart des pertes sont dues 


de mauvaises conditions; il peut 


la ferme 


Pour faire connaître aux cultivateurs de l'Ouest les moyens de | 
conserver en bon état le grain emmagasiné sur leur ferme, la Divi-| cielles, le revenu en argent des] 
sion de l'entomologie du Service scientifique au Ministère fédéral | 
de l'Agriculture a publié un feuillet spécial à ce sujet. Ce feuillet | 
Des formations jocistes se mi-|et une circulaire multicopiée ont été distribués aux propriétaires | 
Ja-| rent à “noyauter” des filiales | d'élévateurs, aux laboratoires et 


| données dans le feuillet en ques- 
tion. Pour plus amples renseigne- 
ments s'adresser à l'agent de l'é- 


| Vépres, pour une séance de ciné-|à la présence de grain gourd a-|jévateur local, ou écrire au Labo- 
| ma éducatif, et même, parfois. | vec les insectes, les mites, les | ratoire entomologique le plus 
une tasse de thé au rhum -- ce| moisissures et le chauffage qui} 


| qui paraissait les flatter beau-|l'accompagnait. Le grain devient|{6on, Sask. ex Lethbridge, Alta) 
| gourd quand il est récolté dans! 


proche (à Brandon, Man., Saska- 


| l'Agriculture intéressé: à Winni- 


Revenu plus élevé 
des produits 


PAGE ONZE 


Nouvelles 
agricoles 


Les essais d'alimentation con- 
duits sur différentes variétés de 
dindons à la Division de l'avicul- 
ture, de la Ferme expérimentale 
centrale, Ottawa, ont démontré 
que l'élevage du dindon est d'au- 
tant plus économique que les din- 
dons sont plus gros. 

LZ LI 


ou au Ministère provincial de| 


‘de la ferme 


évaluations offi- 


Quelque 18,000 cuiltivateurs — 
| 17,984 pour être exact — ont as- 


lies " 
ve | sisté aux 144 journées agricoles 


D'après 


cultivateurs canadiens a établi! °'fanisées par la Division des 
un nouveau record en 1943, alors! Stations de démonstration, du 


que les recettes estimées de la! Service des fermes expérimenta- 
vente des produits agricoles se | les fédérales, au cours des 12 mois 
sont chiffrées au total par 81.397 finissant le 31 mars 1943 
millions. Ceci représente une! EE 
augmentation de $282 millions ou! Aucune substance susceptible 
125 pour-cent sur 1942 et de 874 | de remplacer le mercure dans la 
millions ou 93 pour-cent sur 1939 lutte contre la moisissure des 
Les plus fortes augmentations | neiges n'a encore été découverte 
en pourcentage se sont produites | AU COUrs des recherches qui ont 
dans les provinces des Prairies où | été conduites pendant plusieurs 
la moisson a été moins abondan- | Années, par la Division des plan- 


le devenir en quelques mois sous | peg pour le Manitoba, Régina| 


te, il est vrai mais où les ventes | 


l'effet de l'infiltration de l'eau, 
de la présence de graines vertes, 


de mauvaises herbes, de la con-! 


| densation et du manque d'aéra- 
|tion. Le grain gourd favorise le 
{chauffage et le développement 
| rapide des mites, des insectes et 
| des moisissures. Ce chauffage et 
{ce développement se produisent 
{même aux températures les plus 
‘froides à cause de l'isolation 
| pourvue par le grain. Le trans- 


fait pauvre comme | zèle personnel, mais aussi à la} port et le nettoyage du grain en 
| bonne fée qui, sans jamais le! temps froid abaissent la tempé- 


rature du grain, réduisent l'acti- 
vité des insectes et préviennent 
le chauffage. 

On recommande aux cultiva- 
teurs d'examiner le grain dès 
maintenant, de le retourner en 
temps froid pour prévenir les 


des douleurs physiques et mo-|5es comme les vôtres. 

rales C'est Lui qui a dit: Il n'y a 
Et puis, il y a des bons et des| qu'un seul commandement: Af- 

mauvais riches, absolument | mez Dieu, et aimez-vous les uns 


de Joél, devenue aussi cnthou-! 
siaste que son fils, montait à l'é-| 
tage au-dessus, parler de son! 
cher abbé avec la mère d'Hélène. | 


pertes causées par la chaleur, 
d'examiner jes stocks de grains 
toutes les deux semaines, ‘de 
transférer le grain gourd ou in- 


| pour la Saskatchewan et Edmon- 
| ton pour l'Alberta 


Un taureau de race 


s'est vendu $40,000 


CHICAGO — Un taureau s'est 
vendu à l'enchère au prix record 
|de $40,000. Il porte le nom de 
“Prince Eric of Sunbeam”. Ii a 


sition Aberdeen-Angus. L'ache- 
| teur est M. Ralph Smith, de Chil- 
| licotte, Missouri, qui possède dé- 
ja plusieurs des “ex-champions” 
{de cette exposition. Le vendeur 
lest M. Sam C. Cullerton, de 


Miami, Oklahoma. 


Les chiffres suivants des ex- 
| portations d'oeufs sur la Grande- 
| Bretagne indiquent jusqu'à un 
certain point le développement 


mauvais pauvres | 

Vous dites que le prêtre est le 
défenseur des riches? Il est le 
défenseur de tous. Et combien 
de fois il plaide, auprés des ri-| 
ches, la cause des pauvres! 

Et, que de fois aussi, il se fait 
pauvre au milieu de vous! Ain- 
si, le jeune prêtre qui est ici, 
dans cette salle, et que vous 
vouliez jeter à l'eau avec moi, 
c'est un fils de riche. Il aurait | 
pu rester dans son beau quar-| 
tier de la Plaine-Monceau, s'y| 
marier, et y mener une vie lar- 
ge et confortable, loin de vos 
poings tendus. 

Or, il a tout sacrifié pour ve- 
nir ici s'occuper de vous, parce 
qu'il vous aime tous dans le 
Christ, 

Vous dites qu'il n'y a que l'ou- 
vrier qui compte. Que ferait 
l'ouvrier, s'il n'y avalt pas de 
cerveaux qui pensent pour lui 
des ingénieurs pour construire 
les usines. des savants qui, par 
leurs découvertes, ouvrent des 
débouchés illimités à l'indus- | 
trie, et trouvent des remèdes! 
aux plus terribles maladies? ” 

D'après vous, Pasteur, qui 
travaillait dix-huit heures par 
jour, n'aurait pas .été un tra- 
vailleur, 

Et combien d'artisans, d'ar- 
tistes, de professeurs , d'intel- 
lectuels, dans son cas! | 

Moi-même, je me coucherai à | 
2 heures ce matin, et je me le- 
verai à 6. pour recommencer | 
demain dans un autre fau- 
bourg. Je ne suis pas un tra-| 
Vailleur? Allons donc!. | 

Vous montrez vos mains? | 

Si on pouvait vous montrer! 
nos cerveaux!” 

Et brusquement, le mission- 
naire élargit le débat, et lui 
oc la noblesse du coup d'ai- 
es: 


Votre erreur, elle est au! 
point de départ. | 
Vous n'avez pas qu'un corps, 
ous avez une âme. 

Quelle consolation la satiété] 
du corps peut-elle apporter! 
quand sonne l'heure des gran- | 
des douleurs morales? | 
Et si vous essayez d'offrir de 
ces consolations sensibles à une 
mère qui vient de, perdre son 
enfant? 
Elle 
horreur. | 
Mais, dites-lui que, si son pe- 
tit est devenu invisible, il n'est 
pas absent. qu'il est mainte- 
nant un ange au ciel, et qu'elle 
l'y retrouvera un jour. Alors, un 
rayon Ge divine espérance bril- 
lera au milieu de ses larmes. 
Et, surtout, il y a Dieu! 
Réfléchissez un instant, et] 
vous verrez que cette existence 
de Dieu, c'est l'évidence même 


v 


vous repoussera avec 


| parler son coeur, 


Et moi, fils aussi d'ouvrier, 
j'envoie au Christ-Ouvrier, et 
en votre nom à tous, le salut de 
l'ouvrier!.."” 

Le missionnaire, qui a lancé 
ces dernières phrases d'une voix 
tonnante, s'arrête, ému, à bout 
de forces, pendant que tous ces 
hommes, pris à la gorge par cet-| 
te sincérité, par cette | 
tion de la Vérité, applaudis- | 
saient à tout rompre, gr 
tout à l'heure ils avaient hué 
de toute la puissance de leurs | 
poumons. 

Il était 1 heure du matin. La | 
séance était finie. 

-Les deux prêtres sortirent au 
milieu de la foule. 

Elle s'écartait avec respect. 
Des casquettes se soulevèrent, 
et même, quelques mains se 
tendirent. 

Le lendemain matin, après la 
messe, le curé demanda com- 
ment la fameuse séance s'était 
passée? 

L'abbé Joél, encore tout fré-! 
missant de la bataille, laissa 
et raconta 
avec émotion les péripéties de 
la soirée. 

Son curé l’écouta, hochant la! 
tête: 

— Evidemment, le peuple est 
à qui lui parle, murmura-t-il. | 

— Alors, il faut lui parler sou- | 
vent. 


Tout de même, vous ne 
voulez pas recommencer, toutes 
les semaines, des séances com- 
me celle-là? 

— Non. Mais on peut parler 
souvent au peuple par un Bulle- 
tin paroissial. 

— Qu'il ne lira pas! 

— S'il est mal fait, mais qu'il 
lira s’il est intéressant. 

— Je vous vois venir. Vous ne 
perdez pas une occasion. Vous 
êtes vraiment insupportable! 
Eh bien, ce bulletin? Voulez- 


| vous le faire? 


— Monsieur le curé, je n'o- 
sais pas vous le demander; car 


il me semble que c'est à vous) 


que revient la direction d'une! ans la rue: et leurs pères ne! nombre de rangs et le nombre de 


chose si importante, qui engage 
la paroisse. 
La direction, 
Mais la rédaction, c'est autre! 
chose. | 
— Alors, je le ferai. 
— Et vous l'appellerez? | 


sans doute. 


— Je ne sais pas!.. Je vais cher-| la suggestion de Mlle Hélène.| temps 


Et, à table, la mère d'Hélène! 


racontait à son mari les nou- 
veaux projets de Joël pour Saint- 


phénoménal qui s'est produit 
dans l'industrie avicole canadien- 
né en ces dernières années. En 


festé à un grenier propre, froid, 
de pourvoir une ventilation suf- | 
fisante, de vendre le grain aussi- 


| de la récolte de l'année précé- | 
| dente ont été considérables. Les | 
revenus de la vente des bestiaux | 
| ont été beaucoup plus élevés éga- | 
lement dans les provinces des 
Prairies, spécialement en Saskat 


chewan et Alberta. Les mauvaises | 


| récoltes dans jies provinces de 
| l'Est ont causé une diminution 


r | dans le revenu en argent de la! 
remporté le grand prix à l’expo-! 


vente des grains dans ces pro- 
vinces, mais ces diminutions ont 
| été contrebalancées par le revenu 
| plus élevé de la vente de bestiaux 
et de produits de bestiaux. 


Les oranges résistent au froid 
mieux que tout autre produit de 
la famille des citrées. 


tes fourragères du Service des 
Fermes expérimentales fédérales, 
On continue toujours ces recher- 
ches. AE 

Ce que l’on appelle ‘“‘Entomolo- 
gie systématique” comprend, en- 
tre autres choses, les enquêtes 
sur les insectes ct l'identification 
des spécimens d'insectes. Les ren- 
seignements ainsi obtenus sur les 
moeurs et la distribution des in- 
sectes sont transmis aux fonc- 
tionnaires de la Division de Fen- 
tomologie et aux services qui s'oc- 
cupent de la destruction des in- 
sectes. Ces renseignements utiles 
{sont également transmis aux mu- 
|sées, aux écoles et aux particu- 
| liers aussi bien au Canada qu'aux 
Etats-Unis. 


Il faut semer la graine de lin 
sur des champs propres 


Comme la plante du lin se d 


éveloppe lentement et ne produit 


Landry. tôt que possible, de consulter l'a- 
Hélène écoutait, sans paraitre | gent de l'élévateur sur la possi- 
s'intéresser autrement à ces ges- | bilité de livrer une quantité de 
tes lointains. | grain plus forte que le contingent 
Mais, silencieusement, avec|et d'en profiter. Ce sont là quel- 


une ferveur sans cesse grandis-|ques-unes des recommandations 
sante, elle se consacrait à la vie 
spirituelle de celui qu'elle ne de- 
vait plus aimer autrement. 


Lui, il était sur la scène; c'était 
très bien. 

Elle, dans l'ombre de la coulis- 
se. 

Vraiment, elle ne l'apercevait 
pour ainsi dire jamais. 

A Paris, c'est si facile! 

Elle passait la journée entière 
à son cours. 

Et;-le vendredi, elle dinait, à 
cause d'une réunion d'oeuvres 
qui s'y tenait régulièrement à 8 
heures du soir. 

Pour aider Joël, Hélène avait, 
maintenant, de grandes possibi- 


| lités. 


Car, peu à peu, et pourtant 
très vite, elle avait porté à près 
de cinq cents le nombre de ses 
élèves, et ils appartenaient à la 
meilleure société bourgeoise. 

C'étaient donc cinq cents fa- 
milles qui l'aimaient bien, ne de- 
mandaient qu'à suivre ses direc- 
tives, et à lui faire plaisir. 

Hélène en avait déjà largement 
profité pour aiguiller vers Saint- 
Landry des jeunes filles catéchis- 
tes. puis leurs frères. leurs ma- 
mans, et même parfois leurs pé- 
res. 

Elle le faisait indirectement, 
sans paraitre, tantôt par un pro- 
fesseur, tantôt par un autre, tout 
le monde ignorant que les deux 
familles se connaissaient, et que, 
jadis, elles avaient bien faillisse 
connaitre encore bien davantage. 

La paroisse Saint-Landry n'é- 
tait plus reconnaissable. Les oeu- 
vres, dirigées avec dévouement, 
par des chefs sérieux, ayant de 
l'expérience, du temps et des res- 
sources personnelles, commen- 
çaient à produire leurs fruits. 


Les enfants saluaient le prêtre 


l’insultaient plus. 

Presque tous les jeudis, le pa- 
tronäge avait ses attractions, et 
souvent une promenade, qui fai- 


sal 


le Dévorant, et qui, toujours sur 


1939 le Canada a exporté sur la 
Grande-Bretagne 1,031,820 dou- 
zaines d'oeufs, 10,677,300 douzai- 
nes en 1940, 15,580,710 douzaines 
en 1941 et 37,535,790 douzaines en 
1942. 


Faites votre plan de 


jardin maintenant 


Que vous soyez ou non l'un de 
ceux qui ont eu plus ou moins de 
succès au cours de la dernière 
saison dans la culture des légu- 
mes, nous sommes certains que 
| les ennuis et rendements peu éle- 
vés que vous avez obtenus, seront 
loin de vous décourager. Il est 
vrai que ceux qui ont cultivé cer- 
tains légumes sur de grandes 
étendues ont eu à maints en- 
droits à subir des pertes considé- 
rables, mais d’un autre côté, très 
| peu nombreux sont les jardins où 
| toutes les espèces de légumes ont 
| fait défaut. 

Sans connaître à l'avance quel- 
le température nous aurons au 
cours de la saison de végétation 
qui s'en vient, il est une chose 
| par ailleurs, qui semble certaine, 
|c'est que la demande des légumes, 
[tant pour la consommation à 
{l'état frais que pour la mise en 
| conserve sera considérable. Mé- 

me si vous ne cultivez des légu- 
| mes que pour les besoins de votre 
| famille, il serait également im- 
| portant de faire sans tarder le 
plan de votre jardin, de décider 
sur les espèces de légumes que 
vous allez cultiver et à l’aide du 
catalogue de votre marchand 


de chaque variété afin d'envoyer 


{mais auési d'avoir un certain 
nombre de rangs et de plants 
pour faire de la mise en conserve 
et de pouvoir assurer à votre fa- 
mille un approvisionnement a- 


bondant et varié des principaux 


légumes pour les mois d'hiver. 

Quand vous ferez votre plan et 
que vous indiquerez l'endroit des 
rangs de pois, fèves, laitue, épi- 
nards, mais sucré, etc. mettez 
une note: ‘semis successifs”. 
C'est-à-dire faire deux ou trois 
semis à dix ou douze jours d'in- 
tervalle. Vous aurez ainsi un 
choix continu de légumes tendres 
et savoureux. 

Si certaines de vos cultures 
vous posent des problèmes, rap- 
pelez-vous que le personnel de 
la station expérimentale de vo- 
tre district est toujours à votre 
service. 


IMPORTATIONS 
CANADIENNES DURANT 
JANVIER 1944 


Une légère diminution est en- 


| frant a $126,369,000 par compa- 


raison à $127,298,000 le même | 
grainetier d'établir les quantités | mois l'année dernière. Les Etats-| 


Unis sont d’une 


| gran 


responsables 


que peu d'ombrage, elle soutient mal la concurrence des mauvaises 
herbes. C'est pourquoi on ne devrait prendre que les champs les 
plus propres pour la culture du lin, et faire en sorte que la récolte 
ait l'occasion de pousser plus rapidement que les mauvaises herbes, 
en supposant toujours que l'op a ——_——….…——…— 


registrée dans la valeur des mar-! 
chandises importées par le Ca-| 
{nada en janvier, le total se chif- | 


de partie de ce commerce, 


| t traverser le pays dans un| 
| vieil autocar d'occasion, baptisé | 


votre commande à bonne heure. 
cure : soit d'un montant total de $106,- | 


Ce plan n'a pas besoin d'être | 297,000 comparativement à $104,- | 
très élaboré. Si vous ne pouvez 816,000. Le Royaume-Uni contri- | 
faire davantage, faites la liste | bue $6,179,000 par rapport à $5,- 
! des légumes que vous désirez cul- | 744,000; l'Inde Anglaise, $2,216,- 
| tiver, variétés hâtives et tardives, | 000 en comparaison de $1,213,000; | 
| déterminez la longueur et le|le Mexique, $1,040,000 au lieu de | 


$1,052,000. | 
| plants dont vous aurez besoin AA A Sp en ve EN | 
| pour satisfaire aux besoins de vo-| L'office agricole du ravitaiile- 
Ître famille. Cela sera suffisant | ment a la responsabilité générale 
| d'assurer des approvisionnements | 
de produits agricoles canadiens! 
pour satisfaire les accords con- | 
clus avec le Royaume-Uni, mais! 
l'achat et l'expédition de ces ap- | 
qui courent, de produire | provisionnements se font sous la | 


pour préparer votre liste de gra | 
nage d'une facon sensée. 

Si vous avez de l'espace, vous 
| trouverez fort avantageux par les 


cher. Un titre, c'est déjà un pro-) avait été offert par un garagiste, | assez de légumes pour en manger | direction de l'Office des viandes, 


gramme. | 
Et l'abbé partit, en songeant à | 
toutes les âmes lointaines qu'il 
allait enfin atteindre. | 
D'avance, il voyait les patrons, | 
les chefs d'ateliers, les cantines, 


|les coiffeurs, les marchands de 
‘ vin, les usines, les épiciers, les| 


dont la fille était au cours. 
(A suivre) 


Ne 


| abondamment non seulement au 


La Ferme des Pins 


| 
| de l'Office des produits laitiers et! 
de l'Office des produits spéciaux. 


{cours de l'été et de l'automne, 


(Harry Bernard 


1 


semé la semence la plus propre 
possible. 

Parmi les pratiques qui ont été 
recommandées de temps à autre 
comme pouvant servir à cette fin, 
dit M. À. W. Henry, phytopatho- 


logiste à l'Université de l'Alberta, ; 


il y a les suivantes: 

(1) Destruction de toutes les 
mauvaises herbes pour un binage 
juste avant les semailles, même 
si celles-ci devaient être retardées 
de quelques jours; k 

(2) Semer peu profondément 
sur sol ferme, égal et humide, en 
se servant d'un semoir-pressoir 
ou d'un tasseur pour que la pous- 
se soit rapide et uniforme; 

(3) Traiter la semence avec un 
fongicide en poudre pour stimu- 
ler la germination et avoir une 
lévée pius épaisse: 

(4) Appliquer un engrais phos- 
phaté à l'époque des semailles en 


FAITES CECI 


LA TOUX : L'IRRITATI 


| 


PÉNÈTRE 
pofondément dansles 

nches, grâce à ses 
vapeurs médicamen- 
teuses adoucissantes. 


Pour retirer tous les avantages 
de cette double action PÉMETRANTE- 
STIMULANTE, frictionnez simple- 
ment, au coucher, la gore la 
trine et le dos, avec du Vicks 
apoRub, instantanément, le 
VapoRub se met à l'oeuvre—de 
2 façons à la fois, comme indiqué 
ci pour apaiser la toux 
bronchique, dissiper la conges- 
tion, soulager l'irritation des 
et hâter la pe ms ‘un 
sommeil reposant et réparateur. 
Souvent, au réveil, le pire des 
souffrances a disparu. Aussi, ne 


) 


BRONCHITE 


Soulagez les souffrances que cause la bronchite, 
par ce moyen à double action—par cette 
médication qui a fait ses preuves, et qui 


L VMMÉDIATEMENT POUR soute 
Vice, 


 DORMEZ ET LEVEZ. 


Si on vous disait que vos ma- | bouchers, les charcutiers, les bou-| 


chines… que vos locomotives se | langers, les dentistes, les cafe- 
sont faites toutes seules, vous|tiers de St-Landry recevant le! 
bulletin, le lisant, le commen-| 


hausseriez les épaules. 
| tant. La parole de Dieu n'était | 


pius enfermée dans l'église. com- 
| me dans une boite de conserves, 
{à l'usage toujours des mêmes | 
| personnes. Elle s'en irait par tous 
| les chemins... Elle serait discutée, | 
| attaquée, soutenue. Elle serait 
| enfin vivante! 
Toute la journée, il chercha un | 
| Sitre pittoresque et adapté. 
Il se coucha sans l'avoir trou- 
vé. Car un titre est toujours cho- 
| se délicate à choisir. 
| Mais lui, si gâté pourtant, il 
| fut stupéfait de recevoir, quel- 


Püules plus d'en : | ques jours après, une enveloppe 
le remède par excellence pour le rein. tapée à la machine à écrire. 
sont faciles à + | Elle contenait deux billets de 


| mille francs, avec cette simple 
| mention: Î 


Le père se mit à parler: “Vous étes plus des en- 
fants”" Se tournant vers Philippe, il continua: “T'as 
pas besoin de te rebiffer, ni de t'ostiner. J'ai de l’ex- 
périence s c'que j'dis j'ai passé par là. Faut 
pas que t'oublies d'abord que t'es du sang de Robert- 
son dans le corps”. 


pour rien. 


“Tu dois pas marier une Canadienne; oubliez pas, 
tous les deux qu'un Anglais, où qu'il reste est tou- 
jours un Anglais. Le pays qu'on choisit, Ça compte 


Ce qui 


ui compte, c'est que la race dure, 
J'me suis trompé dans mon temps, ne faites pas pa- 
reil Les Canadiens ont reviré les cantons, 


Te | 
( (LT 


RTUTENNS À 


Ro d'A 


trouvez 2 Canadiens. L 
mais françaises, lança 
d'humeur” 
sant: “Nous autres, on 


quantité, ne dépassant pas 25 li- 
vres par acre, si le sol profite 
d'une fertilisation de ce genre, 
pour activer la végétation et pour 
que les racines se développent 
| mieux; 

(5) Semailles croisées, c'est-à- 
dire semer une moitié de la se- 
mence dans un sens puis l'autre 
moitié dans l'autre sens pour que 
le sol soit plus complètement re- 
couvert par les plantes de lin; 

(6), Semer le lin avec le blé— 
lorsque Ia provision d'humidité 
est abondante, comme par exem- 
ple sous irrigation—parce que le 
blé peut mieux tenir tête aux 
mauvaises herbes, 


La production de farine de blé 
au Canada en 1943 s'est chiffrée 
au total par 24,474,696 barils, soit 
3,774,800 barils de plus qu'en 
1942, 


CONTRE LA 


ON : LA CONGESTION 


STIMULE 


la surface de la poitrine 
et du dos, comme un 
cataplasme réchaufl- 
ant blenfaisant. 


courez pas de risques avec des 
remèdes inconnus—soulagez les 
souffrances que cause 1a bron- 
chite, ce 

le remède 


soir avec du VapoRub, 
à double action, qui a 
fait ses preuves. 


POUR VOUS SOULAGER PLUS COMPLÈTE- 
MENT—Faites fondre une cuillerée 
de VapoRub dans un bol d'eau 
bouillante, Respirez les vapeurs 
médicamenteuses qui se dégagent . 
Sentez comrne elles apaisent l'irri- 
tation énervante des bronches! 


Iilustrateur: Ernest Sénécal, Montréal. 


fes 
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“Où s'qu'on avait un Anglais, aujourd'hui, vous 


es familles sont plus anglaises 
le fermier, dans un moment 


Philipp: avait essayé de protester en die 


n'est pas des Anglais vérita- 


bles”. Adossé à une clôture, Georges observait les 
deux hommes qui gesticulaient dans l'ombre, 


rAuUS LAJULS 


’ | 2Scine orentsle ‘rte du LA FAMILLE TRIQUET ECOUTE LA GRANDE NOUVELLE 
Au Sacre-Coeur 2; 77 
dame Butterfly Solo de chant 
par Mile Hélène Joyal, accom- 
Partie de Cartes pagnée au piano par sa soeur, 
Les organisatrices de la partie! 449}}, Jeanne Joyai 
de cartes de la Fédération des Figurants: M. Albert h:;éaume 
; es Canadiennes-Françaises ! Mme GC. Léveillé, Milles T. Frey 
. PA libres de la soirée S. Lavoie, C. Martel, J. ajotte, 
- e dernier. Leur par-! MM. A. Malo et A. Pair) 
. . d De Court dialogue chinois: MM 
+ 2 
ee Albert Pat ct Brunelle Lé- 
re le le Fédération sor citlé ” 
€ grand nombre de St 4 Char Les Filles de Cadix, 
B face et de Winnipeg. Mme! 4, uté ‘ costume par Mile 
P q avait ranise Hélène Joyva 
e : Nou ecmercions ben since- 
. x. nm Mme ( re! re « membres de la Fédé- 
{ 53 point ration Femmes Canadiennes- 
éme x: M H.-J Berge Françaises de la soirée si inte- 
et M. LA Baron (149 point res elles nous ont fait 
x d'entrée: Mme T. Brûl passes “\ > à 
DU ' Partie de cartes du 
Programme récréatif R. P. Vicaire 
; £ écréauif était 
: res de Mme PE Dimar prochain aura lieu 
B sd re fut charmé|!la rnière partie de cartes de à arts 
te tenue de ce pr ette série. Elle est organisée par WA meet Dh in 
ù e KR. P. Vicaire de la paroisse 1 
gramme, le Don gout CEE OEM | Le Père fait un chaleureux appel On aperçoit ici à la veille de commencer leur | “A” des Fusiliers du St-Laurent. On aperçoit 
u PEER À PEN à tous les paroissiens et amis du | repas du midi te la famille Triquet, de Cabano, | derrière le major, de gauche à droite, une nièce 
: . te ex | Sacré-Coeur. 11 faudrait faire un| Qué. & 1 s attentivement le père qui lit | de Mme Triquet adoptée il y a 13 ans à la mort 
4 érite de ce beau prograr succès de cette rée et bien|ja dép que son fils, le major | de sa mère, la soeur de Paul, Louise, sa fille Yo- 
er s dan ganisatr re à série, Nous obtien-| Paul Tr 3 22e Régiment, vient de lande, 8 ans, et son fils Claude, 10 ans, et sa soeur 
ce, à M et à Milles Joyal qui! drons c« sultat en venant aussi | mériter toria pour sa bravoure à la | Cécile, une amie de la famille, Marie, maman 
ir temps, leur talent | nombreux que possible dimanche | bataille r \ Italie. On remarquera que | Triquet, et Paul-Emile, 10 ans, ègalement adopté 
? nt. Les specta-! soir. Les personnes q“i désirent père du héros porte lui-même l'uniforme: en par les époux Triquet. 
( se à bodies contribu au soces de cette! effet, il est major et commandant de la compagnie | 
L L CI086 1 progra x 3 ra 
" P ce tout en me Oo ant ” nes D RDA Sd NE UEuTe DA ÉARRREEE N TAN manne —e— mens 
grar © SAS | dre personnellement à la e , s À lee néioges jte 
, : « sengreliis u = “nd 2. E t 
ee core re L'objectif du 6e Emprunt | Cheval | 
a en remet d'avance . » « | eva tiers [| 
pro de M tu me fixé à $1,200,000,000 | 
nue jrngderne, Par ie partie de cartes porten sets | de Colomb 
RS PR = |le nom du Père I. Desaut OTTAWA Le sixième em-|encore plus grande que durant |! 
és [oO MI, imprimé au verso prunt de la victoire qui sera lancé | les campagnes précédentes, a dit | 


le 


24 avril, aura un objectif de 
$1,200,000,000, a annoncé aux 


Petites 


Annonces 


Torit: 2 sous par mot. | 
Minimum: 59 sous par insertion. : 


Le paiement doit toujours ac- 
compagner le copie de l'annon- 


Les personnes ‘ui désire- 
raient faire paraître “es nou- 
velles dans le journal: bapté- 
mes, mariages, décès, fian- 


Communes M. Douglas Abbot, as-| 
sistant parlementaire du minis- | 
tre des finances, l'hon. M. Ilsley.' 

Cet objectif de $1,200,000,000 | 
est le même que celui du cinquiè- | 
me emprunt de l'automne der-| 
nier qui a rapporté la somme de 


ce. cailles, voyages, visites, etc. | 

é peuvent nous les envoyer par |! $1,383,275250. Durant la campa- 

Pabbie et Jack Rabbits Veuillez || La poste ou nous les commu- || gne qi approche, les individus 
ver à M. 3-B. Lauzon, bou- | niquer par téléphone (numéro |! seront appelés à souscrire $525,- | 


les enve 
cher, 229, avenue William, Winnipeg 21 816), et nous les p«blierons 


000,000 tandis que la section des 


«10 À ï 
pars GRATUITEMENT dans cette || Loms réservés (ceux des corpora- | 
A VENDRE- Pois certifiés no 1, 99% page 3 Pape 
de germ.; “Soybean Kabott” enregis- , tions, des compagnies d ee mt 
tré ol. 90° de 8e ni pois de ar Deux choses sont requises: ces-vie et autres) devra fournir| 
din sh. r” no 1, 97 x à + 
pi rètle blanc no 1 %4 de |que ces nouvelles nous par $675.000.000. 
“er millet sibérien no 2, 79% de } viennent avznt le mercredi 5 * 
ge Pour les prix et autres ren- | matin, si l'on veut qu'elles Les besoins d'emprunts pour la | 
ignements, veuillez adresser : AO Le a ‘2 etri ‘eff TT "4 | 
Grains de semence, Maison Ste. | soient insérées dans l'édition poursuite de l'effort de guerre de | 
seph, Otterburne, Man. TF.|} du vendredi suivant: qu'elles } meurent immenses et le ministre! 
pes soient signées, si on les envoie | des finances est confiant qu'une! 
A VENDRE- Maison de 6 chambres. fois encore, partout, les Cana-| 


Rue de la Morénie. Insulée, Chauffa- | 
£ à air chaud. Salle de bain. Près 


diens démontreront leur déter- 


L'istes Hs A Hamel St-Boni. | | mination à appuyer les forces ar- | 
face, Man. pndond Perse: _. mées par une prouesse financiére | 


ON DEMANDE-—Des livres pour chant 
d'église (ancien chant): neufs ou 
usagés, en bon état. Veuillez indi- 


Nouvelles voitures d'enfants (Baby 
carriages) toutes en acier. Autres 
réduites de 522.50 à $18.50, Petits lits 


La séance du | 


quer le prix. S'adresser à Boite 50,|E en bois pour enfants; plein panneau, “+ 
La Liberté et le Patriote, Winnipeg. | Saroi ee 09 ee vomi lé dite dl Cercle Molière 
47P. |} ressorts “cable”. Réduits de nr 00 à! 
rene à $20.00. Table à abattants (gateleg) }| * ga: PT 
MAISON A VENDRE — Rue St-Jean- || finies en joli noyer Special 822%. || Le Cercle Molière prépare sa 


Chaises style ‘“Cogswell”, 3 seule- 
ment. Réduites à S$2250, $27.50 et 
$29.50. Mobilier de cuisine fini na- 
turel, qui comprend un buffet style 
crédence, table carrée À rallonges 
genre bascule, style “waterfall”, et 
4 chaises style dinette Spécial, 
849.50, 1 divan (davenport) en ve- 
lours de rayonne avec pleins res- 
sorts, Réduit à 845.00 


MANITOBA FURNITURE 
355, avenue Eilice 


Paptisie, St-Boniface, près de l'école | 
Provencher. Petit cottage, semi- 
moderne, 4 chambres, ‘ournaise. Ga- 
rage. Possession ler avril, si désirée. 
#1900: #900 comptant: balance, $20.00 
par mo's, 6%. S'adresser À C. Buffet, 
502, édifice Melntyre, téléphone 
"7 125, nc. 


grande pièce annuelle intitulée 
| “600,000 francs par mois”, Cette 
pièce est fort amusante et d'un 
| auteur dramatique très bien con- | 
nu: Mouezy-eon. L'auteur avait 
déjà fait rire toute la France avec 
| “Tire au flanc” et “Cochut”. | 

“600,000 francs” exige un tra- 
vail considérable de préparation, | 


Jolies ji tant par le were des acteurs 

[que par les multiples scènes et 
rmanentes q 

pe a | les décors modernes variés. La | 
modernes POUSSINS TAYLOR-MADE | pièce est tirée d’un roman bien 
''éintuse dés chaveist $1.25 qui rapporteront des profits | connu de Jeandrault, “Galupin A 
ue 100 50 Les acteurs assistent fidèlement 

Facial ie Leghorns blancs $15.15 $8.35 || aux répétitions; ils sont dévoués 

ht Barred Rneks 8.85 # < 

Shampoo et onculation Minarces tidirs 8.85 ||et enthousiastes, Tout cela pro- 
à la moin 25 PA SANDETeS di se met un grand succès comme par 

r es 13 .35 : à = S d 

Tout le travail est fait sous Wyandottes: Rocks blancs 17.75 22 le passe Le Cercle jouera au 
à j* p Orpingtons buff 75 9.8: éâtr ini a! 3 ei: 

la surveillance d'un expert. LAONC Bunen 885 || théâtre Dominion, dans la der 
nière semaine d'avril. Retenez 


On pourra obtenir ces poussins les 
15. 20 et £9 mars. Les commandes 
seront remplies à mesure qu'elles 
arriveront, 

Envoyez MAINTENANT 


Alex. Taylor Hatcheries 


362, rue Furby Tél: 33 352 
WINNIPEG 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309, rue Donald Winnipeg 
Enregtstrées conformément à l'Acte 
des Ecoles de métiers 


la vôtre 


SERVICE SÉLECTIF 


NATIONAL 


Si vous avez des employés 
du sexe maseulin— 
Sont-ils en règle au point de vue de la mobilisation? 


Eu vertu d'une Ordonnance rendue sous l'empire des règlements 
du Service sélectif national (mobilisation: 

L Tout patron qui a à son service des employés masculins doit 
examiner leurs documents et faire connaître ceux qui n'auront 
pas exhibé des attestations indiquant qu'ils sont en règle avec 
le Service sélectif national (mobilisation). 

Cet examen doit avoir été complété au plus tard le ler mai 1944. 
* EMPLOYEUR" ou “PATRON” comprend les employeurs ou 
les patrons dans l'industrie et le commerce, ainsi que les 
exploitants de fermes. 


2 
d 


4. “EMPLOYE MASCULIN ” désigne tout homme à votre service, TA Aus ( 
y compris celui qui est de votre parenté. l'œu  !| 
5. Un livret intitulé “GUIDE DU PATRON" a été envoyé à tous mi MORFOSA 
les patrons dans l'industrie et le commerce, Une carte-réponse nat 
a été adressée aux exploitants de fermes, C 
A RE 
6. Si vous avez à votre service un employé masculin, et n'avez pas ES ME MORFOSA 
été averti du relevé par livret ou earte postale, communiquez s1.i0 Elle vivifie et nettoie votre épider- 


avec le plus proche bureau de Placement et du Service sélectif 
et demandez ce livret. 


Tout employeur de personnes du sexe masculin est obligé de 
faire cet examen, dont la responsabilité lui incombe. 


Des peines sont prévues pour la négligence à effectuer ce relevé, 


| bien ceci: gardez votre temps li- 
bre pour cet événement. Il y au-| 
2 représentations successives 
les 25 et 26 avril. Vous serez en- 
chantés d'avoir vu une pièce aus- 
amusante. Parlez-en à vos a- 
mis et venez tous. 
LE PRESIDENT. 


st 


Fronce 
Combattante 


Collaborant avec le 
Comité Français de À! 
la Libération Na- 
tionale. 


CERCLE de ST-BONIFACE— 
WINNIPEG 

Pour tous renseignements: ad- 

hésion, donations, etc., s'adres- 

ser au Secrétaire, M. E. Sour- 


risseau. 154, rue de la Seine, 
St-Boniface. 


Téléphones: 97 125 ou 204 582 


| 705,900 et de $836,820,250. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


M. Abbot. La somme de $1,383.- 
[275,250 récueillie durant la ré- | 
cente campagne a constitué un| 
record. Le quatrième emprunt | 
qui avait rapporté la somme de 
$1,308,985,500 avait établi le re-| 
cord d'avant. Les souscriptions) 
aux troisième, deuxième et pre-| 
mier emprunts furent respecti- | 
vement de $991,389,500, de $996,- | 


Sir Thomas Chapais 
encore alerte 


QUEBEC — Record d'enviable | 
longévité et de vigueur, sir Tho- 
mas Chapais commence sa cin-| 
quante-quatrième session du Con- 
seil législatif où il siège depuis 
1892. Malgré son âge vénérable 
(86 ans), il est assidu aux séances 
du Sénat et du Conseil législatif, 
et prend constamment part aux 
débats, dans l'une et dans l'autre | 
Chambres. | 

Il voyage sans fatigue et régu- 
lièrement entre les deux capita-! 
les pendant les sessions. | 


Le Vatican aide | 
les prisonniers de guerre 


WASHINGTON — Le bureau | 
de Washington du service d'in-| 
formation du Vatican pour les] 
prisonniers de guerre, a annoncé; 
qu'il a envoyé son 400,000e mes- | 
sage personnel. Ce bureau fut, 
établi à la délégation apostolique 
de Washington en janvier 1943, 

Ce 400,000e message était in- 
clus dans un colis de 2,100 lettres 
envoyées au Vatican pour être 
transmises ensuite aux pays en- 
nemis. Un prêtre de Manhattan 
a envoyé ce message, avec un| 
maximum de 25 mots, à une mè- 
re italienne dont le fils est inter- | 
né dans un camp de concentra- 
tion nazi. 

Les quartiers généraux de ce 
service, au Vatican, ont envoyé 


| plus de 2,000,000 de messages aux | 


prisonniers de guerre, aux inter- 
nés civils, aux refugiés ou à leurs 


| familles dans des pays privés des 
| communications postales | 
| lières. Les prisonniers de guerre | 


régu- 


a- 


américains en Italie peuvent 
dresser des lettres par avion à 
leurs parents des Etats-Unis s'ils | 


se servent de formules spéciales. | 


UN PETIT DEJEUNER | 
DANS LES GRANDS PRIX 


SHELBURNE — Ruth Halbert, 
caissière à une banque de Shel- 
burne, raconte le fait suivant: | 

Un cultivateur remarqua une! 
partie d'un billet de $50 sortant 
de la gueule d'un porc. 11 fouilla 
frénitiquement ses poches et 
constata que son argent était dis- 
paru. 


jen concert-boucane 


Conseil Provencher 


Nous avions, le 9 dernier, la 
première assemblée du mois. Tout 
en étant une assemblée régulière 
cette réunion était convoquée 
surtout dans le but de faire une 
petite réception pour les 


courantes, la soirée 
où nos “ar- 
tistes” purent briller à leur aise 
au haut-parleur de la salle. Mal- 
gré 


mente, il nous a fait plaisir de 


constater que nos membres firent | 
pour assister | 


de grands efforts 
à cette réunion. En effet, presque 
tous les 55 nouveaux membres 
étaient présents, ainsi que 250 
anciens. Comme un grand nom- 
bre était venu des campagnes en- 
vironnantes encore enneigées, 
l'effort est d'autant plus beau et 
remarquable. 

Nous croyons savoir que tous 
furent très satisfaits de cette soi- 
rée qui eut lieu à la grande salle 
de Drewry. Soit dit en passant, 


lil est remarquable de constater 


que nos réunions sont toujours 
très nombreuses lorsque l'on sait 
d'avance qu'elles auront lieu en 
une salle de dimensions convena- 
bles. Nos membres se chiffrent 
maintenant à 700 et notre exécu- 
tif a reconnu depuis longtemps 
l'insuffisance de notre local ordi- 
naire, Il nous faut reconnaître ce- 
pendant la générosité de la pa- 
roisse du Sacré-Coeur qui nous 
a accueillis en des temps moins 
prospères. Nous devons beau- 


| coup à la paroisse du Sacré-Coeur 
l'oublier: | 
mais notre rapide croissance nous | 


et nous ne pouvons 
forcera à prendre une décision 


qui s'impose. 


L'assemblée de jeudi prochain 
le 23 mars, sera celle du Confé- 
rencier. Nous n'avons aucun dé- 
tail encore, mais comme toujours 
nous savons que ce sera intéres- 


sant, 


Notre secrétaire, frère Mercier, 
a manqué l'initiation dernière, 
étant en voyage dans l'Est. Il nous 


donnera à son retour une cause- | 
| 


rie sur Léo et ses nègres. 
EL LE Le 


Faut se défier des blés- 
d'Inde, Albert! Notre grand 
conspirateur, Henri, en avait 
planté un dans une certaine 
chambre au 8ème et tu l'as 
gobé. Roger s'y connaît et 
t'en a passé un bon. Cher- 


17 mars 199 


Winnipes, Man. 


Habits faits sur mesure chez 
EATOPI 


La plus remarquable aubaine au Canada 
pour habits faits sur mesure 


L'élégance est un art. En 
principe, elle commence par le 
complet fait sur mesure, pro- 
bablement parce que de tels 
complets vous donnent une ap- 
parence plus chic et plus à la 
mode. Prenez, par exemple, le 
service EATON d'habits faits 
sur mesure. Un de nos experts 
prend les mesures de chaque 
client; le tableau qu'il en fait 
nous donne une description 
exacte de la personne. Et sur 
ce modèle, nos tailleurs cou- 
pent et finissent le complet. || 
n'y a aucun doute que la ten- 
dance des goûts de nos jours se 
porte sur les habits faits sur 
mesure, si l'on en juge par la 
popularité des habits faits sur 
mesure chez EATON. 


nou- | 
veaux membres, Après avoir dis- |! 
posé d'un bref agenda d'affaires | 
se termina | 


une température peu clé-| 


L'assemblée mensuelle tenue 
dans la salle du Waldorf, le mer- 
credi ler mars, fut des plus en- 
courageantes et très intéressante. 
Les dames en se rendant si nom- 
breuses nous ont prouvé qu'elles 
étaient intéressées à l'avance- 
ment de notre société, Les comi- 
tés suivants furent formés: 

Comité de la 
| Mmes L. Aubin, J. De Gagné, J. 


R. Stinson, David Dubois et Omer | 
Pelletier, assistées de Mmes Emi- | 
le Morin, A. Gladu, et J.-B. Chà- 


les. 


| Comité social: 
may, présidente, assistée de Mmes 


Croix-Rouge: | 


Complets 3 pièces 


$29:50 - | 
Autres à 53600 et à 5100 | 


Si on le désire, on peut se servir du plan budgétaire conformé- 
ment aux règlements de la Commission des Prix et du Com- 
| merce en temps de guerre. 


Mme J.-A. Le-| 


ÎJ-E-R. Arpin, R. Langevin, J.| 


| Deprés et J. Perret. 

y _ Comité de récréation et de mu- 
sique: Mmes Eva Chauvière et 
E. Belair, 

Comité pour la presse anglaise 
et française: Mmes J. Gordon et 
G.-A., Séguin. 

“Home Welfare”: 
Lévesque. 

“Local Council of Women’: 
| Mmes G.-A. Séguin, L.-A. Farley 
let J. Gordon. 

Visiteuses des malades à l'hôpi- 
tal de St-Boniface: Mmes Albert 
Guilbault et M. Poirier: hôpital! 
de la Miséricorde: Mmes L. D, 
Crossland et J. McEachran; Sa-|! 
natorium de St-Vital: Mmes J.- 
| A. Rhéaume et J.-E.-R. Arpin: 


che encore, Albert. 
+ a s 


hôpital militaire de Deer Lodge: 


| Mme J.-C. Lavoie. 


Il est rumeur que Gravelbourg | 
nous renseignera sur ses activités | 


! par la voix de La Liberté et le | 


Patriote. À la bonne heure, ce | 
sera intéressant. l 
. . . | 

Notre charmant échevin Ar- 


mand se trémousse comme un 
tout jeune veuf. Attendons-nous | 
a n'importe quoi 


BISTOURI. | 


ad 


les rides, les taches. 
de rousseur. 


KR Embellissez votre teint avec 
= les produits de beauté 


me, réduit les pores élargis, enlève 
les boutons et les taches Ï 


LOTION MORFOSA 


1@ mue cEmuInE 
a 


! 
Foi 


Il! de 


et pour les employés masculins qui négligent de coopérer en 
exhibant les documents requis. 


RÈGLEMENTS DU SERVICE SÉLECTIF NATIONAL (MOBILISATION) 
MINISTERE DU TRAVAIL 

HUMPHREY MITCHELIE A. MacNAMARA, 
Ministre du Travail. Directeur du Service sélectif national. 


CENTRAL 


touche de beauté qui dure. 


239, evenu= Dufferin 


Vêtements HUOT faits sur mesure 


BIEN S'HABILLER . . . est un art! Et le complet est la pièce de résis- 
tance de toute garde-robe bien garnie surtout si c'est un complet fait sur 
mesure . . . puisqu'il est fait pour la personne qui le porte! 


Une poudre liquide, à 3 teintes naturelle, 
brunette et blanche. Elle ajoute une dernière 


THE DUFFERIN DRUG STORE 


Près de la rue Main 


S1.35 


Tél: 51 736 


L'armée réclame 5,000 
jeunes filles de métier 
F | 
OTTAWA—La section féminine | 
l'armée canadienne lancera 
bientôt une campagne qui aura 


| pour but de recruter 5,000 jeunes | 


filles possédant un métier ou sus- 
ceptibles d'en apprendre un, an- 
nonce le quartier général de la 
défense nationale, On demande 
gurtout des sténographes, des 


| dactylos, des commis et des cui- 
| sinières, de même que des jeunes! 


filles qui pourront apprendre ces; 
divers métiers. | 
On apportera une attention | 
toute spéciale à la formation et| 
à l'expérience de la personne et | 
on cherchera à enrôle | 
nes femmes exXf 
divers métiers 


200 AVENUE PROVENCHER 


ST-BONIFACE 


Visites des malades à domicile: 
Mmes J.-A. Rhéaume et Omer 


Pelletier. 


La partie de cartes mensuelle 
qui avait été annoncée pour le 16 
de ce mois a été remise au jeudi} 
soir 23 mars, dans la 


De la fabrique à vous 
Chiffonnier à 5 tiroirs 


|musique, Cette dernière nous a| 


| demain. | 


| 


Mme Pierre | 


| Mobilier de chambre à cou- ||! 


salle du ||} Aussi quelques poëles Empire 


Waldorf, Mme J.-E, De Gagné, 
qui en est l'organisatrice, nous 
promet des tables de bridge et 
de whist. Nous souhaitons que 
toutes les dames et leurs amies se 
rendent nombreuses afin de fai-! 
re de cette soirée un réel succés. 


Je tiens à dire, au nom de no- 
tre organisation, un grand mer- 
ci à tous nos membres et amis 
qui se sont rendus à la partie de 
cartes donnée au Sacré-Coeur. 
Une fois de plus, nous avons 
constaté le grand dévouement de 
notre organisatrice, Mme Pierr« 
Lévesque, et de Mme E. Belair qui | 
avait charge du programme de! 


prouvé qu'au Sacré-Coeur nous | 
pouvons trouver les artistes de! 


Emer. SEGUIN. 


Café Waldor£ 


344, rue Main Winnipeg 
L.-H GAUTHIER, prop. 
Pour votre satisfaction! 

Prenez l'habitude de prendre vos 

repas au restaurant WALDORF 

Lis sont servis à des orix populaires 

Service courtois — Installation 
moderne -- 

Une salle de banquet peut être 

retenue pour différentes occasions 


Beau choix de pâtisseries 


| AUBAINE SPECIALE | 


cher d'excellente qualité, com- ||| 
prenant coiffeuse (vanity) ||| 
| banquette, bureau, lit com- 
plet avec sommier et matelas !|| 
à ressorts. Tout neuf. $137.50. ||! 


et Spencer, tout neufs, avec 
|| étagères et réservoir. 


| | 
| Carlton Furniture | 
| 


329, rue Corlton Winnipeg | 
i md } 


La Fédération des Femmes c.-f. | 


Section des habits faits sur mesure, Hargrave Shops pour hommes, Rez-de-chaussée 


#T. EATON Cu 


MGR MARIO ZANIN 
EST PRISONNIER 
TCHOUNG - KING — On ap 
prend ici que S. Exec. Mgr Zanir 
délégué apostolique en Chine de 
puis 1934, est prisonnier des Japo 
nais. De plus, des centaines d 
prêtres italiens seraient interné 
dans un camp de concentration : 
Weih-sien, dans la partie orien 
tale de la province de Chan 
toung. 


COUVRE-FEU POUR LES 

MOINS DE 15 ANS 

IMPOSE A QUEBEC 
QUEBEC-—La ville imposera 

couvre-feu, mais les enfants n'; 

seront soumis que jusqu'à l'âgt 

de 15 ans, 


POUSSINS HAMBLEY 
(2 ELECTRIC 


Ya Envoyez vos com- 
"1 mandes de mars 
c immédiatement 


On peut disposer de 
50,000 poussins, Eclo- 
um Sions les 6 et 20 mars 

Rocks, Hampshires, 
Leghorns, Rouges, Wyandottes, Tous 
proviennent de troupeaux approu- 
vés par le gouvernement, Les com- 
mandes pour le mois d'avril sont 
presque complètes, 


Qualité Accouplements 


Hambley spéciaux 
100 50 100 50 
L'hns. bl. . 514,25 8 7.60 815.75 $ 3.35 
Poul, L. b]l, . 28,50 14,75 31.00 16,00 
J.cogs L.bL 3.00 2,00 4.00 2,50 
B. cks 15,25 8,10 16.75 8.45 
Poul, BR, . 2400 12,50 27.00 14.00 
J.cogs B.K, 11.00 6,00 12,00 6.50 
N. Hamp 1525 8.10 16,75 8.85 
Poul. NH... 2400 12,50 27,00 14.00 
d.cogs N.M, 1100 6,00 1200 6.50 


HAMBLEY'S CHICK ZONE 


Sauvera la vie de vos poussins, Met- 
tez-en 1c. à thé dans la première 
pinte de breuvage que vous donne- 
rez à vos poussins. Nettoie le canal 
digestif si délicat du poussin, 12 on, 
75 franco; 6 on., 10e franco; 49 on. 
$100 plus frais de transport: #4 gal 
$150; 1 gal., 82,75, frais de transport 
en plus 


J. J. HAMBLEY HATCHERIES 


Winnipeg, Regina, Saskatoon, Calgary, 
Edmonton, Brandon Portage, Dauphin, 
Swan Lake. Boissevain, Abbotsford, C.B. 
Port Arthur, Ont, 


à l’huile 


#1 .95 et 59 


COMPLETES 
Veuillez prendre note que: 


Nouvelle coiffure “feather bob” très jolie 


Très jolies permanentes 


.50 


Hauteur: 42 pces; largeur: 24 Nos coiffeuses sont h di 

' s br s s préparées pour don- sh: 
pces; eee rep 16 org. fini ner la nouvelle “Cold Wave”. Elle dure | et ondulations 
uni, prêt à être peinturé. plus longtemps; ne requiert pas de chaleur ñ la main 
Frais de transport S14 15 ni de machine. Garantie pour tous genres 60c 
payés à votre gare . de cheveux, Consultations gratuites. LR... 
HOUSEHOLD FURNITURE CORP'N Ste 2, Edifice Stobart (près du Lyceum) Tél: 96 090 


Dépt L, 221, édifice Curry, Winnipeg 
Mianufacture à St-Boniface 


GUARANTEED Wave Shop 


Les complets HUOT sont coupés d'après les mesures du client et con- 
fectionnés expressément pour ce client, par des tailleurs spécialisés. Leur 
coupe élégante, leur haute qualité en font les complets les plus recher- 
chés ou Canada. Complet trois pièces $28.50. Autres complets $30.50, 
$32.50, $35.00 et plus. 


